
Une petite tournée d'inspection
à l'intérieur du module lunaire

Les Américains doivent, demain, toucher au but

Collins aux commandes du vaisseau. Photo prise dans la cabine spatiale.
(bélino AP)

Les deux futurs exp lorateurs de la Lune devaient, selon le programme prévu,
effectuer hier soir un premier « tour du propriétaire » du module lunaire. Ce
passage à bord du LEM constituait la manœuvre principale de la journée
de vendredi qui s'est si bien déroulée que la correction de trajectoire qui
devait être effectuée le matin a été supprimée. C'est ce soir à 18 h. 26

qu'Apollo-11 doit se placer sur orbite lunaire.

Edwin Aldrin, He pilote du module
lunaire, a pénétré hier soir à 21 h.
43 dans le boyau reliant la cabine
Apollo-11 au module lunaire.

Muni d'une torche électrique, on a
pu l'apercevoir nettement sur les
écrans de la télévision de la NASA ,
inspectant le système d'attache des
deux véhicuiles lavant de l'ouvrir. Il
était allongé dans le boyau.

Aldrin a manipulé une sorte de
clef à mollette pour ouvrir île systè-
me d'attache et dégager le boyau.
Cette opération a été retransmise
en couleurs suc les écrans de télévi-
sion de la salle de presse de Houston.
L'image était très nette, on a pu

Aldrin a enlevé 'ensuite les griffes
qui fixaient le dispositif d'amarrage
de la cabine-mère. Ces griffes res-
semblent à une pince à sucra géante.
Aldrin les a repliées pouir les pas-
ser à l'iuin de sies coéquipiers. Le
boyau était enfin dégagé. Au centre
de l'écran de télléviision, on a aperçu
un trou jaune, l'ouverture de l'é-
couitille du LEM.
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Mme Collins regardant la photo de son mari : « C'est merveilleux ! »
(bélino AP)

distinguer la combinaison blanche
d'Aldrin et , en jaune paille , les piè-
ces métalliques qui fixent le module
à la cabine-mère. Le travail d'Aldrin
ne paraissait pas très aisé. Le boyau
est étroit (81 centimètres de dia-
mètre) et l'astronaute travaillait
couché sur le dos, 'la tête tournée
vers l'écoutille du LEM.

Luna-15 ne gênera pas la mission Apollo-11
L'astronaute américain Borman

qui revient d'une tournée en URSS
où il avait été invité par les respon-
sables du programme spatial de ce
pays a téléphoné jeudi à Moscou

pour obtenir des détails sur Luna-
15, l'engin soviétique lancé vers la
Lune et dont on ignore encore la
mission.

Le soir même, il recevait un télé-

gramme du président de 1 Académie
des sciences d'URSS qui lui assurait
que l'orbite de Luna-15 était conçue
de façon à ne pas se croiser avec la
trajectoire suivie par le train spa-
tial américain. Et le savant soviéti-
que d'ajouter qu'il informerait Bor-
man en cas de changement des
plans soviétiques.

Si Moscou garde toujours le silen-
ce sur la sonde lunaire, un article
de l'agence Tass laissait d'autre part
entendre hier que Luna-15 n'avait
pas d'autre mission que de tourner
autour de la Lune. Ce n'est pas l'avis
du directeur de l'Observatoire bri-
tannique de Jodrell Bank, sir Ber-
nard Lovell. « Si c'était là tout ce
qui était prévu, a-t-il dit , je trou-
verais très curieux que les Russes
lancent un satellite aux performan-
ces aussi médiocres au moment
d'Apollo. Cela nous donne l'impres-
sion que quelque chose d'autre va se
produire», (ag)

Le LEM: de lui
va fout dépendre

C'est du module lunaire que va
dépendre la réussite de la mission
Apollo-11. Les cosmonautes Arms-
trong et Aldrin y ont pénétré cette
nuit pour vérifier l'état de leur en-
gin. Ce « taxi » comprend un étage
de « descente » et un étage de
« montée > . L'étage de descente res-
tera SUT la Lune et servira de plats-
forme de lancement à l'étage de
•c montée > qui ira rejoindre la ca-
bine-mère.

Le premier homme à prendre pied
sur la Lune sortira par une écoutille
qui donne sur une plate-forme, au
haut de l'échelle dont les barreaux
sont fixés à la jambe d'atterrissa-
ge. Les fils que l'on voit pendr e sous
¦les « pattes » du module lunaire sont
des sondes de contact qui déclen-
cheront l'allumage de deux signa_.x
lumineux indiquant dans la module
que le LEM s'est posé.

La mort attend les deux cosmo-
nautes d'Apollo-11 s'ils ne peuvent
redécoller (il n 'y a qu 'un seul mo-
teur) de la Lune . Aucun véhicule
de secours ne pourra les sauver . Mê-
me si une autre cabine spatiale
était prête à parti r de Cap Kenne-
dy il lui faudrait 4 jours pour attein-
dre la Lune. Or Armstrong et Aldrin
ne disposent à bord du module lu-
naire que de 43 heures d'oxygène.

C'est dire que c'est vers ce module
lunaire que les regards des techni-
ciens de la NASA sont aujourd'hui
tournés. L' «araignée » a déj à été
expérimentée avec succès dans l'es-
pace, (ag)

/ P̂ASSANT
Alors, ça va , ces vacancese ?
Le beau fixe, le soleil, la plage, la

bronzurc ?
Le petit trou pas cher ou la grande

bastringue à la mode ?
Les doigts de pieds au frais, le cœur

au chaud et la langue toujours bien
pendue ?

Bonne cuisine et bon pinard ?
Bref , tout ce que vous rêviez, et ga-

ranti sur facture ?
Et pas plus cher que ça, naturelle-

ment...
Personnellement je vous le souhaite.

Car les vacances, je le sais, ça va
vite. Déjà une semaine, qui a passé
comme une minute. La seconde va com-
mencer. Et si vous n'y prenez garde
vous savez ce qui vous attend au bout
de la troisième. Après la Côte d'Azur,
les Côtes du Doubs. Et pour finir les
côtes de bettes. Elle est vieille mais
toujours d'actualité.

Heureusement en bons horlogers que
TOUS êtes vous connaissez le prix de
l'heure, la valeur exacte de la minute
et vous réglez le tout à la seconde.
Voire au centième de seconde quand
ça vaut le jus, comme dit Julot. Ainsi
on est sûr d'avoir l'œil et de ne rien
rater.

Je ne vous apprendrai rien au surplus
en vous disant que si la Tchaux et Le
Locle ne vous manquent pas ; que si
vous n'êtes pas obligés de vous mettre
dans le sens de la vallée pour enfiler
votre chemise polo ; et si l'art de ne
rien faire demande moins de recyclage
que le turbin , nous, non plus on ne s'em-
bête pas et on ne manque de rien.
On a un peu plus de place et de tran-
quillité, tout simplement. Moins d'autos
et de belles filles, c'est sûr. Mais on
apprécie d'autant plus celles qui restent.
Il y a eu les Traber, les funambules au
grand frisson. Heureusement ils sont
partis. Ils transformaient la place Neuve
et les régions avoisinantes en boîte à
musique.

Voir suite en page 4.

Tout allant pour le mieux
dans le meilleur des cosmos pos-
sibles, Apollo 11, à l'instar des
cdurèîtrs du Tcw -de France, a
parcouru une étape dite de
transition. Pas d'histoire, ce
qui n'était pas fait  pour susci-
ter des passions télévisuelles,
d'autant plus que la retransmis-
sion en direct de 15 h. s'est
soldée par un « di f f é ré  > des
images de la nuit précéd ente.

Il manquait donc quelque cho-
se, le contact ; on attend en
e f f e t  du petit écran qu'il nous
livre des images vives, c'est-à-
dire vécues simultanément à
300 ou 400 mille kilomètres . Hier

nous ne les avons pas eues et
l'on est tenté de faire la moue.
Les précédents vols nous ont
habitués aux4mages de VEspace,
nous sommes déjà blasés... et
les mines sereines jusqu'à l'aus-
térité des cosmonautes ne sont
pas faites pour rallumer les
enthousiasmes.

Demain cependant commen-
ce notre grande aventure de
téléspectateurs celle qui nous
permettra de dire un jour à des
petits-enfants ou arrière-pe-
tits-enfants au sourire atten-
dri... j' ai vu le premier homme
arriver sur la lune .

P. K.

Le train - train de l'Espace

. 
AUTRES INFORMATIONS SUR

LA LUNE EN PAGE 10.
;.



Zurich : première exécution suisse de la Passion selon St-Luc
de Krzysztof Penderecki, sous la direction d'Edmond de Stoutz

Né en 1933 à Dabica, près de Cracovie; ancien élève de l'Ecole supérieure de
Cracovie, Krzysztof Penderecki y travailla sous la direction de deux presti-
gieux compositeurs : Artua. Malawski et Stanislaw Wiechowicz. En 1959, un
an après la fin de ses études, il fait sensation au deuxième concours de
composition organisé par l'Association des compositeurs polonais, en enle-
vant les trois_ premiers prix avec « Strophes », « Emanations » et « Psaumes
de David ». Dès lors le nom de Penderecki est devenu dans le monde entier
synonyme de musique polonaise d'avant-garde. La tribune des compositeurs
de l'UNESCO lui accorde une distinction pour son œuvre « Thrène à la
mémoire des victimes d'Hiroshima » tandis qu'il obtient, en 1962, le premier
prix du concours Malawski avec « Canon pour 52 instruments à cordes et

bande magnétque ».

Ses oeuvres suscitent de violentes
protestations ou un enthousiasme
spontané, rarement l'indifférence.
Cet aspect controversé de l'oeuvre
de Penderecki tient à l'originalité
et à l'audace qui ont marqué son
approche de la musique dès ses pre-
mières oeuvres. En effet, à son appa-
rition, il y a une douzaine d'années,
la je iune école polonaise était consi-
dérée comme entièrement et auda-
cieusemenit expérimentale. L'utilisa-
tion de tout le spectre sonore, d'une
façon simultanée, dans une oeuvre
de Penderecki comme « Anaklasis »
donnée à Donaueschingen en 1960,
était citée comme un exemple typi-
que de cette audace expérimentale.

Un cri
Lorsque les mêmes compositeurs

polonais, et Penderecki en particu-
lier, ont commencé à composer des
oeuvres où l'expérience était plus
discrètement dissimulée, ils furent
accusés, dans certains milieux ex-
trémistes, de se commettre avS'C la
réaction. La vérité, c'est que Pen-
derecki n'a jamais composé autre
chose que des oeuvres puissamment
expressives, expressives j usqu'au cri,
jusqu'à la brutalité. Cette expression
avait quelque chose de gratuit dans
une oeuvre comme « Anaklasis »,
quelque chose d'abstrait, car non
appliquée à un ordre précis de sen-
-hnerits et de pensées ; aujourd'hui,
au contraire, elle est concrète, en-
tièrement.

Une œuvre touffue
Penderecki frappe également par

son sens inné des couleurs et par
son imagination auditive, il ne craint
pas d'utiliser les effets sonores les
plus choquants, mais ceux-ci ont
pour lui une signification dramati-
que, expressive. Le trait essentielle-
ment nouveau de cette musique ré-
side dans un renoncement à une
hauteur déterminée du son et, par-
tant, à ¦ la valeur de l'intervalle, à
l'ordre de l'échelle ou à d'autres
éléments analogues ; il compose en
réalité une musique de bruits où
le matériau fondamental est consti-
tué par la sonorité elle-même, dé-
pouillée du soutien traditionnel de
la mélodie et de l'harmonie, voire
de l'ordre sériel des sons.

L'oeuvre ds ce compositeur com-
porte déj à une quarantaine d'ouvra-
ges, sans compter nombre de parti-
tions écrites pour le théâtre ou le
cinéma. Chacune de ses partitions
représente un monde sonore à part
d'une force d'expression souvent
bouleversante, comme c'est le cas,
notamment, pour « Thrène » ; il en
ressort toutefois que la démarche
de Penderecki suit deux courants
parallèles ; le premier commence
avec « Anaklasis », « Quatuor », « Po-
lymorphie », « Fluorescences », etc.,
tous ces ouvrages révèlent d'extraor-
dinaires trouvailles sonores, dues à
l'application de nouvelles façons de
se servir des instruments à cordes ,
différentes des méthodes conven-
tionnelles, créant ainsi une réalité
sonore inconnue jusqu 'alors, d'une
étonnants richesse de couleurs.

H convient de préciser ici que
Penderecki ne se considère pas com-
me un novateur visant à révolu-
tionner les méthodes d'expression
musicale ; il souligne souvent, au
contraire, que les nouvelles manières
de jouer des instruments à cordes,
moyens qu'il fut le premier à intro-
duire, ne sont en définitive qu 'un
élargissement de la sonorité carac-
térisée de ces instruments, comme
le furent naguère le «pizzicato »,
le « trémolo », lé « glissando » ou le
jeu « con legno ».

Le deuxième courant se caracté-
rise par les « Psaumes de David »,
Psalmus électronique », « Stabat
Mater » ou « Cantate » où le compo-
siteur exploite de nouvelles possibi-
lités dans le domaine de la voix
humaine frappant à la fois par une
économie de moyens et une con-
centration émotionnelle extraordi-
naires.
1 . . _ „ , _ .  ,._ ,. ¦- .___ , .

Passio et mors Dominî
nostri Iesu Cbristl
secundum Lucam

Pour la première fois commandée
par la Radio de Cologne, la « Passion
selon St-Luc » de Penderecki fut
exécutée en 1966 à Munster, capi-
tale de la catholique Westphalie,
à l'occasion du 700e anniversaire
de la cathédrale. Une grande partie
de la presse qualifia cette création
d'opus magnum, de chef-d'œuvre,

résolument écarté la possibilité de
donner à l'oeuvre de Penderecki une
fonction, un contexte liturgiques et
c'est précisément, à notre avis, après
avoir entendu l'exécution donnée à
Zurich, la fonction essentielle de
la démarche du compositeur.

Première exécution suisse
La première exécution suisse de

la « Passion selon St-Luc » de Pen-
derecki constituait l'événement ex-
ceptionnel du Festival de Zurich
1969.

Le caractère profondément reli-
gieux de l'oeuvre trouva ses dimen-
sions dans le cadre de la Frau-
mùnsterkirche. Edmond de Stoutz
dirigea cette partition avec grande
maî trise, ses tempi en particulier,
évitèrent toute lourdeur dans une
interprétation ne manquant pas
d'émotion. De plus, l'extrême pré-
cision du chef permit un discours
aisé malgré la complexité chorale
et instrumentale. Leszek Herdegen,
admirable voix de basse, lut l'évan-
gile et sut dominer à merveille la
langue latine dans la prononciation
romaine. Les paroles du Christ fu-
rent chantées par l'excellent bary-
ton Kurt Widmer, tandis que la
basse Eduard Wollitz intervint pour
les autres personnages.

Les commentaires de l'action, tirés
de la liturgie catholique, furent ex-
posés par la soprano Eva Maria
Rogner que nous aurions voulu plus
sobre dans ses vocalises ; ici aussi
toutes les ressources de la voix
étaient utilisées, notamment les
quarts de tons. L'orchestre de cham-
bre de Zurich renforcé — grand

orgue, petit orgue et piano — ponc-
tuait ou enveloppait la partition de
sonorités extraordinaires souvent
dans l'extrême grave ou l'extrême
aigu , soutenant le principal person-
nage du drame : le choeur.

Formé du Zurcher Konzertchor,
du St-Galler Kammerchor dirigé par
Werner Heim et d'un excellent
choeur d'enfants dirigé par Werner
Bàrtschi, cette prodigieuse masse
vocale est exploitée avec une su-
prême adresse polyphonique, selon
une construction qui fait appel au-
tant à l'effet spatial qu'à des con-
trepoints atteignant 16 voix. Figu-
ration de la foule : le choeur chante,
hurle, siffle, rit , murmure ou parle.

Un chant qui reste
une citation

Le sommet de cette exécution fut
sans nul doute le « Stabat Mater »
ou la «Séquence des Sept douleurs
de la Vierge », l'une des pièces les
plus importantes de la musique sa-
crée du XXe 6iècle. Penderecki éta-
blit ici le lien entre son propre sens
expressif et celui de l'hymne latine
en employant une illustre tradition
musicale : le chant grégorien qui
reste cependant à l'état de citation
comme n'est que citation le superbe
accord tonal majeur de la fin de
l'hymne.

H convient de féliciter les organi-
sateurs du Festival de Zurich 1969
d'avoir présenté la première suisse
de la Passion selon St-Luc de Pen-
derecki dans des conditions d'une
très haute qualité artistique.

E. de C.

d'événement du siècle, alors que
d'autres critiques, des milieux extré-
mistes, reprochèrent à cette parti -
tion son aspect composite et honeg-
gerien, son langage post-romantique
et surtout une recherche de succès
auprès du public. Personnellement,
nous pensons qu'il convient d'ap-
prouver Penderecki d'avoir soustrait
sa partition à toute tentative expé-
rimentale et d'avoir utilisé un lan-
gage qui soit à la portée de «l'as-
semblée ».

Contrairement à l'idée que l'on
a dé la « Passion » musicale, sorte
d'oratorio décrivant au cours d'épi-
sodes divers (récitatifs, choeurs, airs
chorals) les derniers événements de
la vie du Christ — genre illustré
par J.-S. Bach — la «Passion » de
Penderecki procède plutôt des mo-
dèles du XVIe siècle. En lieu et place
des chorals : des choeurs a cappell a
en référence au chant grégorien. Le
texte latin de la « Vulgate » (évan -
gile selon St-Luc, psaumes, etc. ) se
prête fort bien à une illustration
musicale ; or, pour employer des
moyens extrêmement modernes, Pen-
derecki ne tombe jamais dans l'es-
thétisme, la technicité, ou la spécu-
lation cérébrale que l'on reproche
-- aussi à tort — à la musique
actuelle.

Pourtant, si la Passion est évidem-
ment un ouvrage religieux, l'on a ¦

Cours du 17 juillet (Ire colonne)

NEUCHATEL ZURICH

Créd. Fonc. Nch. 770 o 770 d (Actions suisses)
La Neuch.Ass 1600 d 1650 d
Gardy act. 230 d 230 d Swissau- port.
Gardyb. dejce 700 d 700dg™*n°m.
Câbles Cortaill. 8800 8700 d Banque Leu
Chaux, Ciments 540 d 540 d U-tf . |>.
E.Dubied & Cie 1600 d 1600 8-fi »«__«,__
Suchard «A» 1320 o 1320 d grédit Suisse
Suchard «B» 7200 d 7300 d glue Nationale

Bque Populaire
Bally

BALE Bque Com. Bâle
Conti Linoléum

Cim. Portland 3950 d 4000 Electrowatt
Hoff.-Boche b. j. 158000 — Holderbk port.
Laurens Holding 2150 o — Holderbk nom.

Indelec
GENÈVE Motor Columb.

Metallwerte
Grand Passage 350 348 "!I™H!̂ _. „,_
Charmilles 1130 d 1150 Helvétia Incend.
Physique port. 1050 1150 Nationale Ass.
Physique nom. 800 825 d SS^urances
Sécheron port. 450 440 Wj nterth Ace.
Sécheron nom. 340 335 d Zurich Ass.
Am.Eur. Secur. 145',. 145 £

a
^

eff™ ¦
Bque Paris P-B 176 176 Brown Bov. «A»
A-tra 2.45 2.50 Saurer
Montecatinl 6.75 6.75 £jba port.

Ciba nom.
HORS - BOURSE Fischer nom.
Juvena Holding 2520 - S;.£_ ___ .
.. .Tille SA 990 - Çf êgtfMn.
T » TTC. » _____ Hero Conserves
LAUSANNE Landis & Gyr

Lonza
Créd. F. Vaudois 950 950 Globus port.
Cie Vd. Electr. 560 560 Nestlé port.
Sté Rde Electr. 350 d 365 Nestlé nom.
Suchard «A» 1300 d 1300 d Sandoz
Suchard «B» 7100 d 7100 Aluminium port.
At. Méc. Vevey 610 605 d Aluminium nom.
CâbLCossonay 2850 d 2850 d Suchard «B»
Innovation 320 315 Sulzer nom.
Zyma S. A. 5000 4925 d Oursina

Cours du 18 juillet (2e colonne)

ZURICH
(Actions étrangères)

843 840 Aluminium Ltd. 116 115 ..
698 700 Amer. Tel., Tel. 229% 232

2610 d 2660 Canadian Pacif. 305 308
4685 4730 Chrysler Corp. 170 .. m „
3290 3300 Cons Nat. Gas. 122% 120 (
3355 3360 Dow Chemical 282% 286

540 d 540 d E. I. Du Pont 567 561
2075 2075 Eastman Kodak 324 329
1310 d 1300 Ford Motor 192 192
371 d 371 d Gen. Electric 373 778
770 d 750 General Foods 352 355

1625 1620 General Motors 326 326
440 440 Gen. Tel. & Elec. 155 155
410 405 Goodyear 127 126

— 1350 I. B. M. 1425 1406
1290 1290 d Internat. Nickel 145% —

800 d 810 d Internat. Paper 157 162 _
215 213 d Int. Tel. & Tel. 221 221M

— — Kennecott 182 d 182 t.
4750 4675 Litton Industr. 184 U- 180
2275 2270 Montgomery 223% 223
1020 1010 d Nat. Distillers 76 77
5800 5800 Pac. Gas. Elec. 154 d 156
810 810 d Penn. Cent. Cy 198'/. 197

2310 2275 Stand Oil N. J. 314 313
1425 d 1460 Union Carbide 182 184
11450 11500 U. S. Steel . 184 d 180

9900 9950 Woolworth 158 158
1280 1260 Anglo American 42% 41. .

— 225 d Cia It.-Arg. El. 35 .. 35 _
10700 10600 Machines Bull 79 78M

7175 7100 Ofsit 64% 65'/.
890 870 Royal Dutch 204 203

4625 4600 d N. V. Philips 75 . . 75..
1600 — Unilever N. V. 122% 123M
2230 2270 West Rand Inv. 70 d 70
3500 d 3500 d A. E. G. 243 240
3130 3130 Badische Anilin 247% 248
2090 2095 Degussa 412 414
8950 8940 Demag 182 d 182
3090 3100 Farben Bayer 205 204
1500 1510 Farbw. Hoechst 273% 274
7350 7400 Mannesmann 161% 162
3800 d 3890 Siemens AG 286% 283
2960 2925 Thyssen-Hiitte 207 207

I N D I C E  18 juillet 17 juillet 30jum

Pr.1 IDQIC T D Industrie 383,9 385,8 400,2
BUUKb I t K  Finance et assurances 244,9 244 ,2 252 ,8
DE LA SBS INDICE GÉNÉRAL 332,2 333,1 345,4

NEW YORK
Abbott Laborat. 66% 65*/,
Addressograph 71% 69%
Air Réduction 25% 26
AUled Chemical 28V» 28V»
Alum. of Amer. 70'/. 69'/»
Amerada Petr. 55% 55
Amer. Cyanam. 26 25
Amer. Elec. Pow. 33'/» 33
American Expr. 61 % b 62 % b!Am. Hom.Prod. 57V» 56%
Amer. Hosp. Sup 36% 35'/s
Americ. Smelt. 80% 30'/»

'Amer. Tel. Tel. 54 53'/»
'Amer. Tobacco 34 34'/.
Ampex Corp. — —
Anaconda Co. 43 % 43
Armour Co. 30'/ a 30'/.
Armstrong Cork. — —
Atchison Topek. 37'/» 36V»
Automatic Ret. 102% 103
Avon Products 159 v» 156
Beckman Inst. 47% 47%
Bell & Howell 66 % 65%
Bethlehem St. 31'/, 31 .»
Boeing 37 36V.

'Bristol-Myers 61 60
' Burrough's Corp 132'/» 134%
'Campbell Soup. 29 .1 30
Canadian Pacif. 79 % 77 %
Carrier Corp. 35% 35%
Carter Wallace 24% 23%
Caterpillar 47% 46%
Celanese Corp. 63% 61%
Cerro Corp. 25% 24'/.
Cha. Manhat. B. 47', . 47%
Chrysler Corp. 40 39'/.
CIT Financial 34'/, 34%
Cities Service 53v« 53V»

'Coca-Cola 71V. 69'/,
' Colgate-Palmol. 47'/, 47'/ ,
Columbia Broad 53 52
Commonw. Ed. 44 43'/»
Consol. Edison 32% 32

' Continental Can 66v« 66'/,
Continental OU 34% 34%
Control Data 145% 141%
Corn Products 35v» 35%
Corning Glass 258". 257%
Créole Petrol. 34% 34
Deere 40 40V»
Dow Chemical 66% 66'/»
Du Pont 130 129V»
Eastman Kodak 76% 75'/»
Fairch. Caméra 70% 68%
Fédérât. Dpt. St. 33'/, 34
Florida Power 67'/, 67'/,
Ford Motors 44% 44
Freeport Sulph. 26% 26V»
Gen. Dynamics 27V» 27%
Gen. Electric. 87'/» 87%
General Foods 82V. 79%

NEW YORK
General Motors 76'/. 75 . .
General Tel. 36 36'/,
Gen. Tire, Rub. 20 19%
Gillette Co. 47% 47
Goodrich Co. 41% 41
Goodyear 29 _8 .i
Gulf Oil Corp. 39= ,', 38%
Heinz 32% 32
Hewl.-Packard 84'/» 83%
Homest. Mining 30 29V»
Honeywell Inc. 127% 128'/»
Howard Johnson 22 21%
I. B. M. 327% 323
Intern. Flav. 51% 50%
Intern. Harvest. 30V» 30V»
Internat. Nickel 33 33
Internat. Paper 37", 37%
Internat. Tel. 51% 51
Johns-Manville 33 % 34
Jon. & Laughl. 25',, 25'/,
Kaiser Alumin. 32. « 3214
Kennec. Copp. 42", 41 .»
Kerr Mc Gee Oil 90'/, 89
Lilly (Eli) - 70 %t
Litton Industr. 41% 40%
Lockheed Aircr. 25% 25
Lorillard — —
Louisiana Land 62' . 61%
Magma Copper — —
Magnavox 44 ' _ 44-V.
McDonnel-Doug 29'/, 29'/ ,
Me Graw Hill 33' , . 32
Merk & Co. 96 U 94%
Minnesota Min. 105 105
Mobil Oil 58 58%
Monsanto Co. 45'/, 45'/»
Marcor 51'/» 51%
Motorola Inc. 113 113'/,
National Bise. 52' , 51V»
National Cash. 126 125 ',..
National Dairy 17% 17' ,,
National Distill. — —
National Lead 32% 31%
North Am. Rock 31', .  31%
Olln Mathieson 28-% 28
Pac. Gas & El. 35'/, 357»
Pan. Am. W. Air. 15V, 15V,
Parke Davis 31V. 31V»
Penn Cent. Cy 46 45%
Pfizer & Co. 80 79%
Phelps Dodge 42 41V»
Philip Morris 27% 27V.
Phillips Petrol. 30% 30%
Polaroid Corp. 117". 117
Proct. & Gamble 93"» 93%
Rad. Corp. Am. 39V» 40
Republic Steel 41 41
Revlon Inc. 82V» 81V»
Reynolds Met. 33V» 33 %
Reynolds Tobac. 38%. 38'/,
Rich.-Mcrrell 53 52

NEW YORK
Rohm-Haas Co. 89 88">
Royal Dutch 47% 45%
Schlumberger 92 90
Searle (G. D.) 39V» 39%
Sears, Roebuck 67% 65v»
Shell Oil Co. 63 62
Sinclair Oil — —
Smith Kl. Fr. 41 40'/»
South Pac. 35 34'/»
Spartans Ind. 22% 22
Sperry Rand 53% 52%
Stand. OU Cal. 62% 61V»
Stand. Oil of I. 59% 59%
Stand. Oil N. J. 72% 72V»
Sterling Drug. 34% 34%
Syntex Corp. 64% 65%
Texaco 74 . 73 V»
Texas Gulf Sul. 24' ,, 24
Texas Instrum. 117 ., 117
Texas Utilities 53'/, 52%
Trans World Air 28% 27V»
Union Carbide — 42
Union Oil Cal. — 54%

' Union Pacif. — 41%
Uniroyal Inc. — 24
United Aircraf t — 56
United Airlines — 31%
U. S. Gypsum — 69
U. S. Steel 42 42
Upjohn Co. 40% 41",
Warner-Lamb. 60% 59%
Westing-Elec. 58 % 57'/,
Weyerhaeuser 36% 36",
Woolworth 36V. 36%
Xerox Corp. 93 93
Youngst. Sheet 43% 43
Zenith Radio — —

NEW YORK
Ind. Dow Jones
Industries 853.09 845.92
Chemins de fer 202.95 201.52
Services publics 121.68 120.97
Vol. (milliers) 10450 8590
Moody's — —
Stand & Poors 104.84 103.91

Billets de banque étrangers
* Dem. Offre

Francs français 82.— 87 —
Livres sterling 10.20 10.50
Dollars U. S. A. 4.29 4.34
Francs belges 7.85 8.35
Florins holland. 117 — 120.—
Lires italiennes -.68 -.70 %
Marks allem. 106.50 109.50
Pesetas 6.10 6.40
Schillings autr. 16.55 16.85

* Les cours des billets s'en-
tendent pour les petits mon-
tants fixés par la convention
locale.

Prix de l'or
Lingot (kg. fin) 5785.- 5835.-
Vreneli 57.— 60 —
Napoléon 56.— 59,50
Souverain 45.— 55.—
Double Eagle 280.— 310.—

Fonds de Placement Cours hors bourse
Dem. en Fr. s. Offre en Fr. s.

AMCA Fr. s. 74.— 75 —
CANAC Fr. s. 140.— 142.—
DENAC Pr. s. 87.50 88.50
ESPAC Fr. s. 196.50 198.50
EURIT Fr. s. 166 — 168.—
FONSA Fr. s. 111.— 113.—
FRANCIT Fr. s. 102.50 104.50
GERMAC Fr. s. 131.50 133.50
GLOBINVEST Fr.s. 99.— 101.—
ITAC Fr. s. 227.— 229.—
PAC1FIC-INV. Fr.s. — —
SAFIT Fr. s. 228.50 230.50
SIMA Fr. s. 139— 141.—

Cours *. fimolcommuniques par : l UD9
\Qy
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La chronique des gâte-français
;; Puisque nous sommes en vacances,

^ 
et dans le dessein de montrer l'im-

^ 
portance d'un mot, je vous ai de-

!. mandé samedi passé ce que, pour
/f  sauver son enfant, une mère a ré-

^ 
pondu au crocodile qui le lui avait

^ 
pris et lui avait dit :

^ 
— 

Tu dois me dire quelque chose.
£ Si tu dis une chose vraie, je le
^ 

noie. Si tu dis une chose fausse, je le

^ mange.

^ 
La mère eut la miraculeuse intui-

_; tion de s'écrier :
y
'/ — Tu le mangeras !
^ 

Que pouvait faire le crocodile ?

^ 
Noyer l'enfant ? La mère aurait dit

^ 
une chose fausse, et il fallait le man-

8 ger. Manger l'enfant ? La mère au-

^ 
rait dit-une chose vraie, et il fallait

^ 
le 

noyer. C'est pourquoi le crocodile
'/ n'eut plus qu'une chose à faire : dé-
^ 

poser l'enfant sur la rive.

^ 
Mais laissons les amusements de

^ 
la 

logique , pour revenir aux gâte-
4 français sans cesser de nous divertir.
4 Dans le style, un cliché — ou
# poncif — est une expression trop
^ 

souvent utilisée, une formule fanée

^ 
qui, pour reprendre les termes de

^ 
Littré, « court les rues avec un faux

^ 
air hardi et coquet». Certaines ex-

pressions sont des clichés : l'aurore
aux doigts de rose, lèvres vermeilles.
Certaines images aussi : se ressem-
bler comme deux gouttes d'eau.

Bien qu 'ils viennent d'abord et na-
turellement à l'esprit, il ne faut pas
abuser de ces lieux communs. Ils
manquent d'originalité, et parfois de
justesse. Au banal blanc comme du
marbre — d'ailleurs le marbre n'est
que très exceptionnellement blanc —
je préfère blanc comme du sucre
ou encore l'expression de notre pa-
tois : « blanc comme un seret » : (soit
dit' en passant, le français universel
ferait bien d'emprunter au neuchâ-
telois ce mot de seret ou seré ; de
bonne latinité, il désigne le petit lait
caillé et remplacerait avantageuse-
ment le turc yaourt et le bulgare
yogourt) .

En tout cas, les clichés ne sau-
raient être employés qu 'avec une ex-
trême prudence. Voici quelques
exemples d'erreurs amusantes com-
mises les unes par des gens qui doi-
vent écrire vite, les autres par des

gens qui parlent beaucoup — je vous
laisse à penser de qui il s'agit !

« Ce petit ruisseau et une grande
rivière se ressemblent comme deux
gouttes d'eau. »

< L'Iran devient le pied-à-terre de
la Russie dans l'océan Indien. »

t La houille blanche est le pain de
l'industrie. »

c II se peut que ces assertions con-
tradictoires ne soient qu'un ballon
d'essai pour tâter le pouls de l'opi-
nion publique.» ' '

« Il est grand temps de mettre un
frein à l'inertie des classes conser-
vatrices. »

t L'élasticité du budget n'a rien de
rigide. »

« L'alliance du lapin radical et de
la carpe socialiste a décidément du
plomb dans l'aile. »

« Considérant que dans le centre ,
les ennemis de la droite et de la
gauche sont étroitement unis dans
une action parallèle mais convergen-
te contre le gouvernement... »

Eric LUGIN.

UNE DEVINETTE ET DES CLICHÉS



MMe*v*c* Attention:
j PJH En Wfî ggÊT  ̂

|̂ y _̂__ T Dans l'obscurité, nos provisions sont grignotées , souillées d'invisibles déjections, envahies de
microbes. Mais de jour, les cafards se cachent. Hypocrites, voraces et prolifiques, ils se faufi-
lent partout. La chaleur et la nourriture les attirent. Leurs œufs, bien dissimulés, échappent en
masse aux insecticides traditionnels, qui s'évaporent trop vite.

aux cafards ! GARANT
l'insecticide garanti un an
est révolutionnaire :

—->. f 1. Une application suffit pour une année. Nous le garantissons par écrit.
î m 2. « Garant» tue pendant un an toute la vermine: cafards , punaises, fourmis , araignées, etc.

?̂̂ V i l  '̂ C'est un traitement scientifique qui s'applique discrètement, sans gêner vos activités.
* | ' __lilf j ^ " ^ _? ŵ_ _. "̂ * Garant » est invisible, inodore, inoffensif pour l'homme et les animaux.

J. w) > S \ ^ \̂̂ ^̂'<S '̂ « Garant » reste totalement efficace malgré pluies ou lavages , donc même en plein air.

l̂t _̂ffl_J3____ \̂ _ * C )  ^
es m'"'

ers c'e références :

f ""*86fc» .̂ B__K _̂_ fcl_______ \ Vous connaissez, à Paris , les célèbres hôpitaux Laennec et Saint-Antoine ? Les Grands Magasins du Printemps ?
f JTUfc _ _ / \ \_^_v^_____________B^__^̂ _. ® u encore

' 
parmi les plus fameux restaurants du monde, La Reine Pédauque et Le Fouquet 's ?

/ .î ^̂ '̂ ,w^^ '̂!  ̂_______r%_i S* ' ^ous soni Oarantizés. Ainsi que, dans toute l'Europe , des milliers d'autres établissements et commerces soi gnés ,
/ gF- __H___S>y /y-^ '̂?_ 5%W ^̂ S\ 

(les 
m'" 'ers d'appartements , immeubles, villas , entrepôts , etc.

I f i l  "________ l i f t '  ,~ ?̂̂ ^ ;i_ _ér Faites comme eux: « garantisez ». Et vivez désormais tranquil les , à l' abri des insectes et de la vermine. Télé-
I f|_| ___f H__hi ' ^ 1 /^.___i____p

" phonez ou écrivez pour être renseignés sans engagement à

il mÊÊ È̂ÈÊ%. j &~ \  Service-Immeubles s.a.
I l  Jffi ' ' ¦ .y'vpr Ĵi'̂ .J '̂ î^wf- TÊê^̂ T I \ 

Applicateurs exclusifs 
< Garant » pour toute la Suisse

V_Jj ___^B 
'&

\'̂ .&$WF \̂  ̂ Y) / 
1023 CRESSIER ' 

chemiri clu Marcolet 35, téléphone (021) 35 65 35

^R ^̂ •̂¦¦'i.M *̂' ¦rËr' H _ ^ _̂^? ™ Envoyez-moi vite, gratuitement et sans engagement, votre intéressante documentation sur

 ̂ ^̂ ^K 
^̂ j j  I ^̂  

 ̂
« Garant », l'insecticide garanti un an.

™ ^ __. y ™ —— 1— y C_> Dûf .. Entreprise: Rue, No: N" 7

L'INSTITUT PUBLICITAIRE - GENÈVE
_«ll_-n-.»«_______v_—_________________________________________________________

f\ 
Retard des règlesgSk

f PERIODUL est efficace en cas _WW
de règles retardée, et difficiles. SU
En pharm. Lehmann-Amraln- «pic. pharm. ¦«¦—

¦̂ L ^̂ ^̂  
3072 Osterniundigan 
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cherche, immédiatement ou pour date à convenir,
pour son dépôt de Peseux

chauffeur-magasinier
de toute moralité, en possession du permis pour
poids lourds.
Place stable, ambiance de travail agréable et caisse
de retraite.

Les personnes intéressées, de nationalité suisse,
voudront bien faire parvenir leurs offres, avec
photographie et références, à BP BENZINE ET
PÉTROLES S.A., case postale 28, 2034 PESEUX.

URGENT
¦• -- .¦[,•

. -• '• . . H . ' : ! ' ,

;.',;. ,¦ L : -j .: ,- . I, .ai. '• : I '. .•' ¦ '
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• Si la vente''vous ___tére_èe et "â"V'ôi_?-_flmê2!*le"'bbn. _ - t
avec la clientèle, faites-nous vos offres comme

-¦. ¦ . . .  ; .¦ . U
c

débutante ou vendeuse
'¦

Nous offrons la semaine de 5 jours (lundi fermé
toute la journée), une ambiance de travail agréable
et un salaire correspondant aux capacités.

Offres sous chiffre RK 84238, à Publicitas, 4600 Olten.

Avantages réels /W ĵ\
avec Sqjjp?

Cervelas
Qualité extra et « fraîcheur Migros »

1 paire 210 gr. -.90

2 paires 1.50 seulement

(au lieu de 1.80)
Achetez 2 paires ,

économisez 30 et.
Achetez 3 paires ,

économisez 45 et
etc.

Petites saucisses Micarna
Petites saucisses de première qualité
à utiliser dans d'inombrables occa-
sions.

1.sachet 200 gr. (4 saucisses) 1.50

2 sachets 2.70 seulement

(au lieu de 3.—)
Achetez 2 sachets ,

économisez 30 et.
Achetez 3 sachets ,

économisez 45 et.
etc.

Crème Sandwich
Une spécialité de gourmet grâce à
ses ingrédients de premier choix.

1 tube 125 gr. 1 —

2 tubes 1.60 seulement

(au lieu de 2.—)
Achetez 2 tubes ,

économisez 40 et.
Achetez 3 tubes ,

économisez 60 et.
etc.

Couches Milette
Sans filet , garnies de « Non Woven >
sur la partie en contact avec la peau.
Très absorbantes , faciles à détruire

1 paquet de 30 couches
3 —

—̂ 2 paquets 5."
f \ seulement
/ MIGROS \ , ,. , A \L | Muip— J (au heu de 6.—)

yÊSOgK/fr 3 paquets 7.50 seuleme nt
^^_^  ̂ (au lieu de 9.—)

MARCHÉS MIGROS

L'extraordinaire succès
de Cover Girl

Les mannequins qui ont la chance
d'occuper les couvertures des illustrés
sont naturellement des vedettes qui con-
naissent le succès. Ce qui est vrai d'une
cover girl qui pose pour le photographe,
l'est encore davantages des produits
cosmétiques de marque « Cover-Girl »,
que Migros seule en Suisse vous offre
dans ses magasins les plus importants.
En quelques jours , la nouvelle a fait

le tour non seulement de nos clientes,
mais de toute une jeunesse qui n'a pas
les moyens d' entrer chez les parfumeurs
et dans les stands des articles de luxe :
Migros vend une grande marque de
cosmétique américaine pour un prix
extraordinairement avantageux ; par
exemple, Fr. 1.— le bâton de rouge à
lèvres.

Souvent , il faut un long délai pour

bien faire connaître un nouvel article
ou une nouvelle marque à la clientèle.
Pour « Cover-Girl », les choses n'ont pas
traîné : en moins de 6 semaines, les
coopératives Migros ont reçu plus de
200 000 bâtons de rouge à lèvres et de
250 000 flacons de vernis à ongles, et
déjà plusieurs manquent de certains
produits. Nous a . ons dû en faire venir
par avion, pour ne pas faire attendre
des clientes qui ont trouvé la teinte qui
leur convient ; mais cela risque de nous
prendre quand même quelques jours , et
nous sommes obligés de vous demander
parfois de patienter un peu.

Le succès de la vente de « Cover-Girl »
a même dépassé l'attente des plus opti-
mistes dans notre département de cos-
métique, où l'on est déjà par nature
optimiste. Les uns pensaient que la
chaleur de l'été y était pour quelque
chose, et que beaucoup de femmes en
profitaient pour laquer aussi les ongles
des orteils (mais il faisait justement un
temps à porter des bottes et des gants
pendant cette période !) ; les autres
pensent que ce succès est dû au prix si
avantageux, qu 'on peut se payer un
assortiment de rouges à lèvres et vernis
à ongles adapté à ses robes ou aux
circonstances. De toutes façons le travail
de notre département de cosmétique
consiste à choisir pour vous les produits
nécessaires aux soins habituels du visage
et des mains, et à vous les offrir à des
prix Migros : c'est une tâche à la fois
très sérieuse et pleine d'intérêt.

Nos clientes apprécientieaucoup notre
rayon de cosmétique ; c est en somme
une boutique, un magasin dans le maga-
sin, un libre service pour les produits de
beauté. Chacune peut y faire ses essais
devant le miroir , et choisir les teintes
qui lui conviennent le mieux, entre les
9 nuances de rouges à lèvres, en normal
ou nacré, et 11 teintes pour le vernis
à ongle. Cela vaut donc la peine de
prendre le temps de chercher ce qui vous
va devant le miroir de notre stand
« Cover-Girl » ; et s'il le faut , nos ven-
deuses sauront vous conseiller.

LOCATIF
À VEVEY

-1_ '..M» . *.— . -- _ .A _ i_ ... n _ _ _ __li , . ; _ - >

A vendre à VEVEY (quartier rési- '
dentiel du boulevard d'ARCAN-
GIER) immeuble locatif neuf de
6 logements et 5 garages. Exécu-
tion très soignée, architecture par-
ticulièrement étudiée.

Rendement brut : 6,5 %. Rende-
ment net des fonds propres inves-
tis : 6,4 %. Capital nécessaire pour
traiter : Pr. 200 000.— à 220 000.— ,
après hypothèques, aux conditions
usuelles.

Propriétaire et vendeur : Etude
LEYVRAZ , rue de la Madeleine 35,
VEVEY.

||| zW Département des

H| I travaux publics
È| j 11 Intendance

 ̂
||F I des bâtiments

Cansti. uctlon i de_ . ogements.M
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Sixième action H.L.M.
L'exposition des projets, dans le bâtiment
de l'ancien pénitencier du Mail , chemin de
Chantemerle, à Neuchâtel , second étage
de l'aile ouest , est ouverte au public le
mardi et le jeudi , de 14 h. à 19 h. dès le
16 juillet et jusqu 'au 11 septembre 1969.

La recette de la semaine

Faire revenir des morceaux de poulet
« Optigal », arroser et faire cuire à feu
doux pendant 30 min . Sortir la viande,
la maintenir au chaud. Ajouter à la
sauce 5 petites tomates préalablement
pelées, des poivrons et de l'ail coupés
en petits morceaux. Laisser cuire 20
min. Assaisonner avec du sel, du thym,
du beurre revenu et un peu de vin blanc.
Remettre la viande , laisser cuire un ins-
tant et dresser . Parsemer de persil.

Poulet aux tomates
et poivrons

Pour une politique
agricole moderne

Référendum contre l'arrêté fédéral sur le sucre :

Le Conseil fédéral , la majorité du Par-
lement et les associations de paysans
demandent que des millions supplémen-
taires, provenant de l'argent des con-
tribuables, soient affectés au soutien de
la culture des betteraves sucrières. Et
quelle sera la compensation accordée
aux contribuables et aux consomma-
teurs ? Une augmentation du prix du
sucre !

Cette attaque renouvelée du porte-
monnaie des familles ne peu t être mo-
tivée par une aide à une paysannerie
nécessiteuse. Des 160 000 paysans suis-
ses, 9000 seulement cultivent la bette-
rave à sucre. En outre, ces 9000 paysans
ne sont pas de pauvres cultivateurs de
la montagne mais, presque exclusive-
ment, des paysans des plaines dont
l'existence n'est certainement pas me-
nacée, de quelque manière que ce soit !
D'ailleurs, ce n'est pas la continuation
des mesures de soutien, déjà très impor-
tantes à l'heure actuelle, qui est con-
testée, mais le fait que, selon la tactique
habituelle, les associations de paysans
demandent toujours davantage. Ce nou-
vel arrêté sur le sucre est un exemple
typique de ces subventions interminables
qui sont devenues la base de la politi-
que agricole fédérale. C'est donc, aussi
bien, la politique agricole dans son

ensemble qui est visée par ce référendum
contre l'arrêté sur le sucre.

Comme d'habitude, lorsqu'on deman-
de aux consommateurs de supporter une
augmentation de prix, on parle de «quel-
ques centimes seulement». Mais on se
garde bien de mentionner que ces quel-
ques centimes se transforment très vite
en millions de francs. (Et lorsqu 'il s'agit
de demander aux producteurs de lait une
retenue de quelques centimes, quel con-
cert de protestations !)

A la longue, si l'on poursuit cette
politique de subventions et de diri-
gisme, le seul résultat sera l'établisse-
ment d'une condition paysanne très
malsaine. Les bons cultivateurs, d'ail-
leurs, commencent à se lasser de se
voir toujours indiquer la voie à suivre
et cela , par suite des subventions qu'on
leur accorde.

Dès maintenant, plus d'un milliard de
francs est affecté , chaque année, à un
soutien mal compris de l'agriculture.
Or, c'est à une amélioration durable des
bases de l'existence paysanne que de-
vraient servir les deniers des contribua-
bles et non à un soutien artificiel et
inconcerté des prix.

Grâce " au référendum, le peuple aura
enfin la possibilité de prendre position
contre une politique agricole qui lui
revient cher sans apporter aux cultiva-
teurs l'aide qui devrait en découler.
C'est la raison pour laquelle Migros sou-
tient le référendum. A partir du milieu
de la- semaine prochaine, des listes de
signatures seront à la disposition de tous
dans les magasins Migros.
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Essence à bon marché

grâce à MIGR0L !



En attendant la L&sne...

L'événement extraordinaire que le
monde est en train de vivre , la
fantastique aventure de l'équipage
d'Apollo-11 , ne pouvait être passé
sous silence par les commerçants
de la ville . C'est ainsi que plusieurs
librairies présentent dans leurs vi-
trines cartes et ouvrages traitant de
l'Espace. Un magasin de jouets avait
même eu l'heureuse idée d' exposer
des maquettes réduites de la fusée
ou du LEM , accompagnées de textes
et dessins explicites. Ces initiatives
ont rencontré l'approbation des pro-
meneurs qui n'ont pas manqué de
s'arrêter quelques instants.

L'Impartial — FAM a tenu égale-
ment à être présent dans cette aven-
ture. C'est pourquoi, outre les nom-
breuses pages spéciales consacrées
au vol d'Apollo-11 , une vitrine, sous
les arcades, présente plusieurs docu-
ments photographiques qui illus-
trent cette fantastique aventure.

(photos Impartial)
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La Chaux-de-Fonds
,„ .,._ , SAMEDI 19 JUILLET

Cabaret 55, Night Club : 21 h. à 2 h.,
"¦ spëctacle.Ah!K i _jmt_u _ i i . - ¦

Musée d'histoire : 14 h. à 17 h.
Musée des Beaux-Arts : 10 h. à 12 h.,

14 h. à 17 h., exposition ouvrages
écrits et gravés par Le corbusier.

Musée d'histoire naturelle : 14 7i. à
16 h. 30.

Musée d'horlogerie : 10 à 12 h., 14 à 17 h.
Le Cachot, Ferme du Grand-Cachot-de-

Vent : 15 h. à 22 h., céramistes suis-
ses.

Le programme des cinémas figure en
page 16.

Pharmacie d'o f f i ce  : jusqu'à 22 heures,
Nussbaumer, Léopold-Robert 57.
Ensuite, cas urgents, tél. au No 11.

Service d'urgence médicale et dentaire :
Tél. No 2 10 17 renseignera. (N ' appe-
lez qu 'en cas d'absence du médecin
de famille ) .

Feu : Tél . No 18.
Police secours : Tél. No 17.

DIMANCHE 20 JUILLET
Musée d'histoire : 10 h. à 12 h.
Musée des Beaux-Arts : 10 h. à 12 h.,

14 h. à 17 h., exposition ouvrages
écrits et gravés par Le Corbusier.

Musée d'histoire naturelle : 10 h. à 12 h.,
14 h. à 17 h.

Musée d'horlogerie : 10 h. à 12 h., 14 A,
à 17 h.

Cabaret 55, Night Club : 21 h. à 2 h.,
spectacle.

Pharmacie d' ottice : jusqu 'à 22 heures,
Nussbaumer, Léopold-Robert 57.
Ensuite , cas urgents , tél. au No 11,

Service d' urgence médicale et dentaire :
Tél. No 2 10 17 renseignera. (N' appe-
lez gu 'en cas d' absence du médecin
de lamillej .

Feu : Tél. No 18.
Police secours : Tél. No 17.

fee PASSANT
Suite de la première page.

Bref , si je vous écris ce n'est pas pour
vous réclamer des cartes en couleurs.
Mais si vous faites par hasard d'origi-
nales photos de vacances, des belles,
envoyez-les moi. Je demanderai qu 'on
les publie. Mais naturellement il ne
faut pas que les personnages soient
plus grands que les montagnes et que
la marna ressemble à la mer Morte.

Alors, allez-y !
Profitez.
Et gardez pour vous les bonnes

adresses.
C'est un des seuls bonheurs qu 'il vaut

mieux ne pas partager.
Le père Piquerez.

Quand un «boujion» vous empêche de dormir!
Les jolies «colos » de Bretaye

Mercredi , nous vous avions donné
le^prp.rjxi^es,.̂ ^
de vacances de La Chaux-de-Fonds,
établie à Brëitaye. D'autres messages
nous sont arrivés qui, tous, sont
adressés aux parents. L'ortographe,
parfois délicieuse, n'a pas été tou-
chée !

Q J' ai vue le sommet . J' ai été au
Chamossaire. Je suis en colonie. Je
samuse très bien avec Martial et
•tous mes comppins .

Christian (8 ans et demi)

Le récupérage des souliers.

B M. Rossel joue souvent à foot -
ball avec nous. Nous jouons souvent
à la boite. Je veux vous expliquer
le jeu de la boite quand je revien-
drai. Alain (9 ans)

% Mercredi 16 juillet nos partions
de l'Ancienne cabane militaire. En
route pour le Chamossère, nous sui-
vions le chemin p ierreux. Après une
heure vingt minutes de montée nous
sommes enfin au sommet. Nous nous
réunissons tous et les moniteurs dis-
tribuent une pomme à chacun . Nous
regardons les Alpes qui nous entou-
rent. Nous nous couchons un mo-
ment. Mr . Robert nous fait  nous
lever et c'est la descente. Au bout
d'un certain temps nous arrivons au

bord du lac de Bretaye . Puis nous
rentrons au chalet où nousallons
dîner.

(Daniel 12 ans/ "'

B Auj ourd'hui nous avons été fai-
re une promenade à Chaanossère.
Nous avons traversé les pâturages
puis nous avons encore passé vers
les cochons, puis nous avons vu une
fontaine. Près de l'Hôtel du Lac de
Bretaye nous avons vu une pelme-
oanque (pelle mécanique !) qui fe-
sait des ta-ous pour faire passer l'eau,
puis nous sommes (rentrés.

Martial (10 ans)

0 Hier nous avons jouer aux jeux
de f léchette, encore au football , puis
Mensieur Rossel a lansé son serva-
ient puis nous avons été près de
l'étang avec mensieur Christen.

Jean-Pascal (10 ans)

H Je me plait bien au colonie de
vacances. Mes copains m'appel «as-
pirateur > mais anoi sa me fait rien.
On se fait pas gronder et punir
mais alors si on fait du bruiit on doit
se lever àq ua.tre heures du soir pour
auter les casson. Je m'amuse bien.

Alain (11 ans)

% Je me plait au colonie de va-
cance. On joue au jeu de fléchette
et au ballon et pu is des jours on
fa i t  de la marche .

Marcel et Pierre-Alain (9 et 10 ans)

¦ Dans les dortoirs on fait du
bruit le soir et cante on fait la sieste
nos moniteurs nous font faire des
traj ets de nuit. Hier nous avons joué
jusqu 'à 9 h. 30. Aujourd'hui nous
sommes allés au sommet du Cha-
mossaire, il y avait un précipice de
cinquesent mettre. Bonnes saluta-
tions aux parants.

Raymond

0 O71 a pique-nique dans une
petite claire hier. Apart ce petit pi-
que-nique la nuit quisont passé
j' ai mal dormi à côté d'un boujion
mai je  vous enprase bien tous.

Claude.

Violente collision nocturne
au virage de La Motte

La voiture s'est littéralement écrasée contre le camion, (photo Impartial)

Un accident mortel s'est produit
la nuit passée, au virage de la Motte.
Vers 3 h. 50, une voiture conduite
par M. Frédy Brandt, âgé de 28 ans
et domicilié à Peseux, circulait sur
la route de La Vue-des-Alpes venant
de La Chaux-de-Fonds. A la suite
d'un excès de vitesse, le conducteur
perdit la maîtrise de sa machine qui
fut déportée sur la gauche dans le
virage de la Motte. Elle entra alors
en collision frontale avec un camion
soleurois conduit par M. F. M., do-

micilié dans le canton de Berne, qui
roulait normalement sur sa droite,
venant en sens inverse.

M. Brandt fut tué sur le coup.
L'auto est démolie et le camion a
tout l'avant enfoncé.

On notait sur place la présence
du juge Wyss. Les polices cantona-
le et locale ont procédé au constat
tandis que le plt Kohler assurait
le service de sécurité.

Nos condoléances.

UN HABITANT DE PESEUX TUÉ

VENDREDI 18 JUILLET
Naissances

Riiegsegger Luc Alain, fils de Jean
Willy, horloger, et de Madeleine Marth a
Marie.vnée rW__zer_3ied. ¦ Moijiney Oli vieir.
fils de Gérard,, boucher, et de Yvette
Gouglienne,. née' 'Comte, -~ • ¦ Thiébaud
Laurence, fille de1, Jacques Robert, em-
ployé PTT, 'et de Nelly, 'inêe Jolimay. —
Kummli Christophe Pierre, fils d'Hen-
mi-Waither, régleur de machines, et de
Marie-Claude, née Gigon.

Promesses de mariage
Puhr Pridolin Christian, 'lie. en scien-

ces économiques, et Hermenjat Jacque-
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Une Julia. — Marchand Jean, facteur ,
et Burbin Liliame Marguerite. — Bugnon
Michel Ainmand, boîtier or, et Moser
Eveltae. — Evsurd Jean-Jacques, méca-
nicien, et Forestier Danièle.

, - i _. .- . .'.u:nj i M . _ . . ¦'  . .-.. 1M/-.Mariages
1 JGe_ t>S-h ' Gilbert Henri, horloger;'" et

Aimez-Droz Bieinretbe. — Lupberger Hans
Herbert, vuilcaniseux, et Klopfenstein
Janine Nelly.

Décès
Jacquet-Richardet, née Boillat, Alice

Marie Berthe, née le 26 avril 1892, mé-
nagère, veuve de Jacquet-Richardet
Emile Ernest.
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Etat civil

Collision : une blessée |
Hier, à 15 h. 15, M. S. K., de la j

ville, circulait au volaot de son I
automobile sur le chemin de Pouil- 1
lerel en direction nord. Arrivé au a
c_.raied.our Oappel-Som'baille, alors 1
qu'il s'engageait sur la route de la ï
Sombaille, il heurta le .véhicule I
piloté par M. A. H., qui desosiï- 1
daiit en 'direction de la ville. La I
passagère de ce dernier automobi- 1
liste, Mme M. Humbert, a été con- 1
duite à l'hôpital souffrant de lé- 1
gères blessures. Elle a pu regagner 1
son domicile. 1

Patinoire : on ne chôme pas

g Comme on peut le constater sur notre photo , les travaux pour Vins- _

J tallation du toit de la patinoire se poursuivent régulièrement. La f
j  charpente métallique couvre déjà une bonne partie du secteur .

(photo Impartial)
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Le gaz pour le chauffage est en plein développement
Les ventes de gaz ont augmente

sensiblement en 1968 et le chiffre
record qui avait été établi en 1962
avec 1.443.000 m3 a été dépassé et
a atteint 1.524.000 m3. Dans tous les
secteurs, il y a augmentation et
c'est réjouissant pour ce service qui
avait connu quelques années creu-
ses notamment dans les dernières
années de l'exploitation de l'ancien-
ne usine à gaz.

Gaz domestique
Il a été consommé en 1968,

1.104.000 m3 dans les ménages et
lessiveries. L'augmentation par rap-
port à 1967 est faible, mais il y a
augmentation. Rares sont les adep-
tes de la cuisson au gaz qui veulent
changer, à moins qu 'ils y soient for -
cés. Une enquête menée par une so-
ciété spécialisée qui a effectué un
sondage auprès de propriétaires
privés, de régisseurs ou de construc-
teurs d'habitations a fait apparaî-
tre les constaita-ions suivantes : 74
pour cent des personnes interrogées
considèrent le gaz comme énergie
avantageuse pour la cuisson des
mets, 48 pour cent considèrent que
le gaz est valable pour la production
de l'eau chaude pour le bain, 37
pour cent pour l'eau chaude à la
cuisine. Les raisons pour lesquelles
les consommateurs préfèrent l'élec-
tricité sont pratiquement dans l'or-
dre inverse. Cette énergie est sur-
tout appréciée pour la réfrigération
(81 pour cent) et 18 pour cent des
interrogés la préfèrent pour la cuis-
son. H semble donc que les perspec-
tives pour le gaz domestique sont

excellentes puisque, dans l'ensem-
ble, le public pense que le gaz est
l'une des énergies de l'avenir. L'Al-
lemagne de l'Ouest, la Hollande et les
USA, en particulier, fondent de très
sérieux espoirs sur l'utilisation du
gaz at plus spécialement du gaz na-
turel dont d'importants gisements
sont sans cesse découverts.

Gaz de chauffage
L'accroissement de la consomma-

tion dans ce domaine est très spec-
taculaire, voyez les chiffres :
116.000 m3 en 1966, 204.000 m3 en
1967 et presque 272.000 m3 l'an der-
nier. Ce moyen de chauffage offre
l'avantage de ne pas demander un
gros investissement. Dans des ap-
partements desservis par un chauf-
fage au coke, il est relativement peu
coûteux d'introduire le chauffage
au gaz .

En ce qui concerne les nouveaux
immeubles, on peut essayer de com-
parer différents moyens de chauf-
fage en tenant compte des frais
d'investissement d'une part et des
frais d'exploitation d'autre part. Dès
lors le chauffage au gaz reste com-
pétiti f surtout si on rationalise (pas
d'augmentation) dans es domaine

Usages divers
Le gaz pour l'artisanat et l'indus-

trie représente un peu moins du
10 pour cent de la consommation
totale, 146.000 m3. Cette énergie
thermique pourra fort bien, à moyen
terme, être utilisée pour le chauffa-
ge de fours par exemple.

Les comptes du service du gaz
bouclent par un déficit. C'est da-
vantage par un accroissement des
ventes que par une augmenitaition
de tarif que cette somme pourra être
résorbée. H reste aux S.I. à promou-
voir cette énergie que partout dans
le monde on préconise pour les usa-
ges thermiques. Par exemple, il y a
quelques mois à Bâle, un immense
garage de 72.000 m3 de volume a été
chauffé au gaz. En France, la nou-
velle Université de Grenoble où plus
de 25.000 étudiants sont inscrits
s'est également mise à l'heure du
gaz et en Allemagne, le village olym-
pique de Munich sera chauffé par
ce moyen. Comme vous le voyez , la
petite flamme qui jaillit dans des
milliers de ménages n'est pas prè3
de s'éteindre.

S. L.

vw^^\\voe_ _̂<svsxw->^^_wcc^

C'EST LÀ !

Au Crêt-V aillant , évidem-
ment. A droite, vous atteignez
le No 28, dite « la maison du
haut-perron ». Elle f u t  la de-
meure de Jacques-Frédéric
Houriet, né à la Chaux-d'Abel
en 1743, fi ls  de Jacob, cultiva-
teur, et de Marie-Magdeleine
Gagnebin, sœur du célèbre Ga-
gnebin de la Ferrière, plusi eurs
fois compagnon de Rousseau
dans ses pérégrinations...

Pour revenir à cet escalier,
disons qu'il a vu passer des
têtes couronnées : en 1810, l'im-
pératrice (répudiée) Joséphine
de Beauhamais ; en 1814, Fré-
déric-Guillaume III  de Prusse ;
en 1819, le prince d'Orange et
le prince royal , futur Frédéric-

Guillaume IV , revenu en 1842,
avec sa femme , la bonne reine
Louise ....

Seul, estimait - on, Jacques -
Frédéric Houriet avait une de-
meure à la hauteur des circons-
tances. C'était pour lui non seu-
lement un honneur, mais encore
un plaisir de rendre service aux
autorités locales, en of f rant  le
gîte à ces hôtes «_ e marque _ .

Si, par la suite, on tint à
donner le nom de J.  F. Houriet
à l'une de nos rues, ce n'est pas
pour le remercier de ce geste,
maintes fois rép étés, mais bien
parce qu'on le considérait com-
me le «père de la chronomé-
trie suisse >.

Etrange accident
au Col-des-Roches

Une voiture conduite par M. Mar-
cel Boss, de La Chaux-de-Fonds, cir-
culait hier vers 12 h. 30 sur la route
cantonale Le Locle - Col-des-Ro-
ches, en suivant un camion-citerne.
Peu avant le garage du Rallye où
des travaux sont en cours, une roue
arrière du poids lourd passa sur un
« regard > (sorte de couvercle dispo-
sé régulièrement le long des chaus-
sées). Ce couvercle se souleva et la
voiture de M. Boss le heurta. La
machine est pratiquement hors
d'usage : moteur démoli, le châssis
et la direction faussés. Le conduc-
teur souffre de contusions sans gra-
. ité au visage et de douleurs thora-
ciques. H a été conduit à l'hôpital
puis a pu regagner son domicile.

BIENFAISANCE
Un don anonyme de 25 fr. a été reçu

avec reconnaissance par La Résidence,
au Locle, en souvenir d'un mari re-
gretté.
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Le mouvement des ouvriers étrangers
La croissance économique enregistrée

dès le début de 1968 s'est poursuivie au
cours de l'année et la question des tra-
vailleurs étrangers continue de préoc-
cuper tous les milieux et de soulever de
nombreux problèmes aux organes de
l'application d'une réglementation tou-
jours plus complexe.

Par un arrêté du 28 février 1968, le
Conseil fédéra . jugéâtt . • _és"'me;_tires ' res-
trictives insuffisantes' imposait une nou-
velle réduction de 3* pour cent. La1 limi-
tation par entreprise de l'effectif tota l
du personnel a été abandonnée.

Le 1er janvier 1969, les étrangers qui ,
pendant sept ans ou plus ont séjourné
régulièrement et sans interruption dans
notre pays, ne sont plus compris dans
l'effectif des étrangers ; il en sera de
même dès 1969, pour les étrangers ayant
5 ans de séjour ou plus. Cette nouvelle
réglementation stabilise la population
étrangère de résidence et lui permet
une plus grande mobilité.

A fin 1968, on dénombrait au Locle
3946 étrangers (3859 à fin 1967) dont
1121 (1043) possèdent le permis d'éta-
blissement. Ils sont occupés principale-
ment dans l'industrie mécanique (339) ,
dans l'industrie horlogère (896) , dans
l'industrie du chocolat (68) , dans le
service de maison (108) et dans diver-
ses professions et dans Vartisanat ( 864).
On compte deux étrangers dans l'agri-
culture, 37 étudiants et un contingent
de 1082, celui des femmes et des enfants,
et qui sont sans profession.

Si l'on considère le nombre des étran-
gers sous contrôle depuis 1959, on cons-
tate que leur nombre va en augmen tant ,
mais avec une quantité toujours moins
grande, sauf pour les trois premières
fl.nnées nù il ernissait.

En groupant cette main-d'œuvre par
pays d'origine, on remarque que les Ita-
liens viennent en tête (2582) , suivis des
Français (573) et des Espagnols ( 568).
A ces chiffres s'ajoutent les frontaliers
qui ont passé de 621 en 1967 à 764 à
fin 1968, augmentation qui s'explique
par le fait que cette main-d'œuvre n'est
pas comprise dans l'effectif des étran-
gers.

En plus de ce personnel , il faut encore
mentionner les ouvriers saisonniers tra-
vaillant dans l'industrie du bâtiment et
qui sont au nombre de 299 (340 en 1967) .

1968, une année féconde pour
la Pouponnière des Brenets

Au cours de l'année 1968, la Poupon-
nière des Brenets dut faire face à de
nombreux problèmes pour . assurer la
marche normale d'une maison en plein
essor, malgré de nombreuses mutations
dans le personnel.

Apres sept années de fructueuses ac-
tivités à la tête de la Pouponnière, la
directrice, Mme Huguenin, dut renoncer
à cette direction pour des raisons de
santé. Après de nombreuses démarches,
le comité put s'assurer la collaboration
de Mlle Guex, ancienne infirmière-chef
de l'hôpital des Cadolles, qui accepta de
reprendre ce poste provisoirement. Deux
monitrices quittaient la maison à la
fin de leur stage sans que leur rempla-
cement ait pu être assuré. Grâce à Mlle
de Montmollin qui accepta de prolonger
jusqu 'à la fin de l'année en assurant
de surcroit le poste de sous-directrice,
la continuité de l'enseignement pu être
assurée. Depuis lors, trois nouvelles mo-
nitrices sont entrées en fonction . La
responsable de la cuisine, Mme Monin,
démissionnait pour raison d'âge, la se-
crétaire , Mme Wyss également quittait
la maison après de nombreuses années
d'activité. Toutes deux ont été rem-
placées.

EFFECTIF COMPLET
Cent dix enfants ont été admis au

cours de l'année, totalisant 12.490 jour-
nées, avec une moyenne de 34.

Les enfants venaient pour la grande
majorité du canton, 25 pour Le Locle,
36 de La Chaux-de-Fonds, 15 pour le
reste du canton , 9 de Suisse, surtout
du Jura-bernois et 16 enfants étrangers.

Les demandes d'admission avaient
pour motif , le travail des parents (27) ,
les vacances (22) , les mères malades
(21) , des motifs médicaux ou psycholo-
giques (13) , des cas sociaux (9) et une
seule demande de parents séparés.

Durant toute l'année, la santé des
enfants fut bonne, mais les enfants fu-
rent régulièrement surveillés par le Dr
Chris ten.

Jusqu'au départ de la directrice, la
Pouponnière neuchàteloise assurait le
service des consultations pour nourris-
sons de la ville du Locle, service momen-
tanément suspendu.

Les volées d'élèves ont été -au complet.
11 élèves sont entrées au printemps, 12
en automne. A l'examen théorique de
mai , 20 candidates sur 21 ont réussi
l'épreuve, la meilleure moyenne étant
de 5,60. A l'examen pratique d'automne,
19 des 20 candidates ont réussi.

Le rapport d'activité de la Pouponniè-
re neuchàteloise comprend de brefs rap-
ports des différants districts qui , tous ,
relèvent la fidélité et la générosité des
donateurs, le dévouement des membres
des comités locaux qui s'ingénient à
trouver des ressources pour l'œuvre à
laquelle ils sont attachés.

On peut ajouter encore que le résul-
tat financier de l'exercice est très sa-
tisfaisant, puisqu 'il boucle par un excé-
dent de recettes.
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Au cinéma Casino : « Ah ! les belles
bacchantes ».
Une très amusante production adaptée

de la pièce de Robert Dhéry. La répé-
tition d'un spectacle de music-hall don-
ne lieu à des présentations de femmes
splendides , habillées ou demi-vêtues.
C'est sur un rythme accéléré, une suc-
cession de tableaux artistiques , avec
danses, chants , ballets, numéros de
strip-tease, coupés de gags et de sketches
comiques que se déroule le film où alter-
nent le burlesque et le féerique. L'en-
semble est mené avec entrain par Ro-
bert Dhéry et surtout l'inégalable Louis
de Funès entourés de Francis Blanche,
Jacqueline Maillan , Raymond Bussières
et les Bluebell Girls. Ce soir , à 20 h. 30,
dimanche en matinée, à 14 h. 30 et en
soirée, à 20 h. 15. Admis dès 18 ans.
Au cinéma Lux : « Peau de banane ».

C'est une fort amusante histoue d'es-
croquerie parodiant la comédie améri-
caine. Tout l'intérêt du récit tient à
l'interprétation et à quelques idées ingé-
nieuses. Vous serez enthousiasmés par
ce grand film français d'action et d'a-
mour , réalisé par Marcel Ophtils, d'après
le roman de Charles Williams , dont
Jeanne Moreau et Jean-Paul Belmondo
sont les principaux acteurs. Us sont
accompagnés par Alain Cuny, Claude
Brasseur et Gert Frôbe. Dès ce soir et
jusq u 'à mardi soir. Matinée dimanche, à
14 h. 30 en cas de mauvais temps.
Admis dès 18 ans.

Sur la pointe
— des pieds —

Les vacances horlogères ont très
bien commencé. Messire Jean Ros-
set a cessé de jouer au timide en
se cachant derrière des nuages raf -
fraichissants . Enfin , on peut ali-
gner quelques jours sans pluie , fai-
re des balades sans survêtements
et même, le goudron se ramollit
sur la chaussée . C'est bien parti ,
pourvu que ça dure. Ceux qui sont
restés au pays peuvent jouir de no-
tre merveilleuse piscine ou s'échap-
per en campagne là où les paysans
en mettent un sérieux coup pour
rentrer le foin. On en oublierait
presque le soi-disant printemps
qu'on a dégusté.

Alors attention à cette fringale
de soleil qui pousse certains im-
prudents à forcer sur le bronzage .
Les super-blancs du Jura vou-
draient devenir marocains en moins
d'une semaine et ils deviennent
Peaux-Rouges ; douloureux Indiens
qui ne supportent même plus une
chemisette de soie. O cuisante im-
patience qui fa i t  brûler les étapes
et frire les épidémies ! Toutes les
huiles solaires , aussi bonnes soient-
elles ne peuvent empêcher Phœbus
de griller tous ces dos jusqu 'alors
enfermés dans des pulls , comme
endives en terre.

Comme les ivrognes ont leur
gueule de bois, les amateurs de
bronzage ont leur lendemain d'hier .
Le visage marqué par une nuit
dif f ici le , le tronc raide comme celui
d'un majordome anglais , ils avan-
cent péniblement un rictus de souf -
france . A peine ils rencontrent une
connaissance qu'ils l'informent tout
de suite de leur état. Ils ne veu-
lent pas que jaillisse l' affectueuse
tape dans le dos. Toute la journée
durant , ils ont l'impression d'être
enfermés dans un ballot de ouate
thermogène et « ça chauf fe  » com-
me un poivron sur la langue .

J' ai connu un collègue-écrevisse
qui s'était hissé péniblement devant
sa planche à dessin au lendemain
d'une séance de gril . Un quidam ,
en passant , lui lança une bonne
claque dans le dos. D' abord il fail-
lit tourner de l'œil et il piqua une
« bulle » mémorable . Cet homme
paisible et taciturne devenait vol-
can et révélait un vocabulaire rude
et abondant.

Allez-y « mollo s> et votre haie
sera photogénique . Sinon, à l'image
des pommes de terre nouvelles ,
votre dos ne sera plus qu 'une pelure
s'accrochant à votre camisole.

S. L.

Si le Locle est vide de ses Loclois
habituels, il en est d'autres qui vien-
nent en ce lieu, pour remonter aux
sources. Un jeune homme, doté d'un
fort accent yankee et d'un nom et
prénom absolument loclois s'enqué-
rait hier, au Locle, de ses ancêtres.

Le grand-père de son grand-père
avait émigré aux Etats-Unis, à la
Nouvelle-Orléans, où son propre
grand-père fut architecte urbaniste .
Lui-même jeune lieutenant des forces
aériennes américaines stationnées en
Europe, passait quelques jours de va-
cances à rechercher ses ancêtres.
Peut-être le chef républicain de 1848
qui fit de nombreux voyages aux
USA est-il parent ?

Un Loclois bien informé qui ne
pouvait cependant, faute de docu-
ments, le renseigner t historique-
ment » l'envoya au Château de Neu-
châtel consulter les archives pour
compléter son information et, de plus
pour faire connaissance de la capitale
de ce canton dont il se réclame.

Un Américain au Locle
recherche ses ancêtres

Le temps chaud les incite à sortir
de l'ombre pour s'étendre au soleil
à d'instar des humains. Sur une ter-
rasse ensoleillée, bien exposée au so-
leil d'après-midi, une vipère se pré-
lassait, goûtant, immobile, les joies
ineffables de la chaleur sur sa peau
froide, quand sortit un habitant de
d'immeuble : « Oh ! da sale bête »,
dit -il in petto, pour ne pas la dis-
traire de son farniente, et , battant
en retraite, il mit précipitamment
l'obstacle des murs entre elle et lui.

Que faùe en pareille aventure, Si-
mon s'adresser aux bons gardiens que
sont îles agents de police. L'un d'eux
fut délégué sur les lieux et , muni
d'un bâton s'approcha de la bête , la
retourna avec précaution, mais elle
ne réagit guère et pour cause... elle
était en caoutchouc !

L'été f ai t  sortir
les vipères !

HH_____3__S______i Feuille d'Avis desMontaones —agga—

Le Locle
SAMEDI 19 JUILLET

Cinéma Casino : 20 h. 30, Ah ! les belles
bacchantes.

Cinéma Lux : 20 h. 30, Peau de banane.
Le Cachot , Ferme du Grand-Cachot-de-

Vent : 15 h. à 22 h., céramistes suis-
ses.

Pharmacie d'of f ice  : Coopérative,
jusqu 'à 21 _., ensuite le tel. No 17
renseignera.

Permanence médicale et dentaire : Tél.
No 17 renseignera. (N ' appelez qu 'en
cas d' urgence et en l' absence du
médecin de famille. )

DIMANCHE 20 JUILLET
Le Cachot , Ferme du Grand-Cachot-de-

Vent : 15 h. à 22 h., céramistes suis-
ses.

Cinéma Casino : 14 h. 30, 20 h. 15, Ah !
les belles bacchantes.

Cinéma Lux : 14 h. 30, 20 h. 30, Peau
de banane.

Pharmacie d'of f ice  : Coopérative ,
jusqu 'à 21 h., ensuite le tél. No 17
renseignera.

Permanence médicale et dentaire : Tél.
No 17 renseignera. (N ' appelez qu 'en
cas d' urgence et en l'absence du
médecin de lamitle.)

M E M E N T O
. S
<««»C_CC-«__________«SÎCC_ON__C_^^

Portrait de M. Tripet
(concours du Photo-Club)

LA SÉRÉNITÉ
DE L'AGE

I Rédaction du Locle \
| Rue du Pont 8 \
I Tél. (039) 5 33 31 I
. ^<_V>^VOC____C_0__C__O__-_ C-CC--____-__-_N.- _'i
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NETTA MUSKETT
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Il avait pris le bras de la jeune f ille et
l'entraînait sur ia terrasse. Mais, devinan t
ce qu 'il allait lui dire, elle dégagea son bras
et lui fit face :

— Si vous avez l'intention de me demander
d'user de l'influence que je peux avoir sur
votre grand-mère pour intervenir en votre
faveur, vous perdez votr e temps, Lewis. C'est
non, sans la moindre hésitation. D'ailleurs, il
est probablement trop tard, si c'est son testa-
ment qu'elle est 'en train de dicter au notaire.

— Il ne sera pas trop tard. Ce n'est qu'un
proj et qu 'ils établissent. En suite, il reviendra¦ de Heston avec le texte définitif qu 'il sou-
mettra à la signature.

— N'insistez pas. Je ne ferai rien et pour
peu qu 'elle me pousse dans mes retranche-
ments je lui avouerai tout !

— Oh ! Pas cela , Eve ! Alors que vous avez
fait sur elle une si bonne impression qu 'elle
n'avait jamais retenu Myrtille !

— Ce n'est pas pour vous que je reste,
Lewis. Je suis désolée de duper votre grand-
mère et si j'agis ainsi c'est parce qu'elle a
souhaité ma présence, en tant qu 'Eve Blayne,
et non en tant que votre fiancée... Je... j'ai
beaucoup d'affection pour elle. Je serais déso-
lée de la voir mourir. Ce qui n''est pas votre
cas à vous, ni à Victor et Myrtille, à ce
qui m'a semblé.

Lewis avait repris le bras d'Eve et, s'y accro-
chant avec insistance, il la conduisit à travers
la «terrasse vers les jardins.

— Eve, je... U faut que je vous dise autre
chose... Au suj et de l'argent !

— Oh ! Non, s'1 exclamait-ell e, en colère.
Vous ne pensez donc qu'à l'argent, vous et
eux ? De grâce, n'en parlons plus.

— Ce n'es, pas cela... Je veux dire... pas
l'argent de ma grand-mère. Mais pour vous.
Si vous restez ici, vous en aurez besoin...
Laissez^moi...

U s'empêtrait tellement dans son explica-
tion qu'Eve se calma aussitôt et se mit à
rire.

— Lewis, vous n'allez pas m'offrir un sup-
plément, j ' espère ?

— Je sais que vous n'êtes pas très riche
et je ne voudrais pas... Je ne peux pas... Enfin
je...

— Ne continuez pas ! Je vous comprends,
mais soyez tranquille : pour le moment je ne
manque de rien et j 'ai mon billet de retour.

— Vous ne voulez plus recevoir d'argent de
Eve n'avait pas cessé de rire, quoique l'offre

l'ait plutôt vexée. Lewis ajouta :
moi ?

— Bien sûr que non ! Ne soyez pas Idiot.
Lewis poussa un profond soupir. U avait

l'impression qu'il allait se noyer, mais il fallait
qu 'il se j etté à l'eau.

— Eve...
— Oui. Quoi ?
Il était encore temps de reculer ; pourtant

il n'en ferait rien. Il sauterait le pas ! Eve
l' encourageait d'un air curieux, interrogateur,
ne se doutant pas de ce qu'il avait dans
la tête.

— Eve... Vous avez fait preuve d'une droiture
tare dans... dans toute cette affaire, bégayait-
il. Je comprends bien que vous ne vouliez pas
accepter d'argent de moi, puisque nous ne
sommes pas vraiment fiancés... Je ne suis
pas fait pour le mariage. Les femmes ne
m'ont j amais rien dit. Pourtant, si ma grand-
mère me laisse La Grange par testament, ou
toute autre partie importante de ses biens,
je vous... je vous épouserai, Eve !

U avait quitté le rivage. U avait plongé !
Trop tard pour reouler. Il ne lui restait plus
qu 'à se laisser submerger par les eaux glacées.

Eve le regarda, ahurie, puis, ne pouvant

se contenir plus longtemps, elle se mit à rire.
Elle se serait attendue à tout, sauf à cela.

— Oh ! Lewis... Lewis ! hoqueta- --elle, entre
deux éclats.

Lui, rouge d'indignation, grinçait des dents :
—¦ Je ne vois vraiment pas ce qui vous

amuse. Je vous ai fait une demande en ma-
riage tout à fait honorable !

Essayant de retrouver son calme et séchant
ses yeux, elle s'écria :

— Vous ne voyez donc pas comme vous
êtes drôle ?

Vraiment très drôle de me faire cette pro-
position... Et dans ces termes !

— Je regrette que vous considériez ma de-
mande comme... fit-il sèchement, aussit't in-
terrompu par la j eune fille.

— Voyons, Lewis. Vous ne voulez pas plus
de moi pour femme que moi de vous comme
mari ! Désolée d'avoir perdu mon sérieux.
Mais avouez que votre demande ne va pas
sans arrière-pensée. Vous visez d'abord l'ar-
gent de Mme Belamie.

— Sans lui , je ne pourrais même pas me
permettre de me marier , répliqua-t-il, tou-
jours amer, mais soulagé d'avoir éthappé au
danger. Par miracle, la mer le rejettalt sur
la côte et il était sauf !

Eve rentra son mouchoir et posa une main
consolante sur celle de Lewis.

(A suivre)
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avec CLAUDE BRASSEUR, ALAIN CUNY, GERT FROBE
LE LOCLE Location à l'avance, tél. 5 26 26 Admis dès 18 ans LA SALLE EN VOGUE ;

BUTAGAZ
Chantiers Chapuis, combustibles
Tél. (039) 514 62 LE LOCLE
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Département de
l'instruction publique

MISE AU CONCOURS

Un poste de

chef technique
à l'Institut de physique

de l'Université de Neuchâtel
Les candidats doivent êtr e en possession
d'un titre d'ingénieur ou d'ingénieur-tech-
nicien diplômé. Une formation de base
de technicien mécanicien , la connaissance
et l'expérience des méthodes et des maté-
riaux modernes de construction, le sens
des responsabilités et du travail en colla-
boration dans l'enseignement et la recher-
che en physique, sont exigés.
Entrée en fonction le 1er septembre 1969
ou époque à convenir.

Pour tous renseignements, s'adresser à la
Direction de l'Institut de physique, tél.
(038) 5 69 91.

Paire offres manuscrites avec curriculum
vitae au Département des finances, Offi-
ce du personnel , Château , 2001 Neuchâ-
tel, jusqu 'au 31 juillet 1969.

'¦ Il MM II I IIIIII II IB-_____-_gr

Maison à vendre
â Neuchâtel , 8 pièces, véranda , tout
confort, jardin , garage.

Ecrire sous chiffre P 300465 N, à Publi-
citas S.A., 2001 Neuchâtel.
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\ VOYAGES NEUCHATEL

VACANCES 69
i ENGADINE - TESSIN

j 26-28 Juillet 3 Jours Fr. 165.—
SEJOUR A SAINT-MORITZ

28 Juil. -2 août 6 Jours Fr. 250.—
VENISE ET COME

28-31 Juillet 4 jours Fr. 255.—
VAL D'AOSTE - STRESA -

„ a JLES BORROMÉES .,,.
2-3 août 2 jours Fr. 115.—

LE TYROL
ET LES ALPES BAVAROISES

9-10 août 2 jours Fr. 125.—
LES DEUX TUNNELS

| 16-17 août 2 jours Fr. 115.—
LOCARNO . CENTOVALLI

23-24 août 2 jours Fr. 120.—
APPENZELL - AAAINAU ¦

CHUTES DU RHIN
30-31 août 2 jours Fr. 110 —

Programmes et inscriptions :
GOTH & CIE S.A., tél. (039) 3 22 77

Serre 65, La Chaux-de-Fonds
Agence de voyages

SOCIÉTÉ DE BANQUE SUISSE
tél. (039) 5 22 43, Le Locle

m_

GARDE
Dame garderait en-
fants pendant les
vacances. - Chemin-
Blanc 1, Le Locle.

A LOUER
très bel atelier et .
chambres. Chemin-
Blanc 1, Le Locle.

' QUEL CHEF
ou bon

MÉCANICIEN
sur camion Diesel

. s'associerait dans
maison de trans-
ports ?
Offres tout de suite

! sous chiffre 940061,
, à Publicitas S. A.,

2610 Saint-Imier.

APPARTEMENTS A VENDRE

_ * ÏS Résidence Bleu Léman
W^éM^É l̂à -̂'̂ ^m^̂ m 

Chernex-sur-Montreux
fm^^^^^^ Ê^^^^^ÊÊ^^S^^^^^  ̂A quelques minutes de Montreux, à proximité de stations
>~L . < . , / estivales et hivernales renommées , lieu rêvé pour qui aime
^_B '̂" ''-
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'' j les Alpes et le lac Léman , ensoleillement permanent , en pleine
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une construction et une insonorisation
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Ŵ ÉM Ê̂ *̂ ' dagesco » LAUSANNE

. .S_l___?rTL.! 5D 'S chemin des Trois-Rois Tél. 021 23 04 51

\fC9kMCmW \/lOITC-B Permanence sur place tous les week-ends et jours fériés de 10 heures
V EZI M £_.___ V IOI ! EZll à 17 heures. Point repère : gare de Chernex

On demande

MACHINISTES
pour pelles hydrauliques

(machines neuves)

Un Jeune homme serait éventuelle-
, . ment' , formé et nous • i assurerions

tous les frais concernant l'obten-
tion du permis.
Nous engageons de même

CHAUFFEURS
DE CAMION
sur camions Saurer neufs.

Travail assuré toute l'année. Am-
biance agréable d'une entreprise
jeune. Avantages sociaux. Caisse
de retraite.

Seuls les candidats capables et
sérieux seront pris en considéra-
tion.

Salaires au-dessus de la moyenne.

Faire offres sous chiffre PE 31886,
à Publicitas S.A., 1002 Lausanne.

Iftêt (_ o_î_pta_atlÏÏ%
j  telest le coût maximum aujourd'hui da Si votre situation financière est sains
5| nos crédits personnels (714% paran et ordonnée, utilisez nos crédits per-
n calculé sur le montant initial du prêt; sonnets avantageux et discrets
M soit max. 0,625%parmois). «deFr. 1000.-à Fr. 25000*-
j  C'est de l'argent à bon compte pour eremboursablejusqu'à60mensuaIit_s
*Ê vous permettre de réaliser vos projets «basé uniquement sur la confiance.
SjS raisonnables.
M Nousfinançons l'achatde: voitures. Assurez-vous la possibilité de bênëfî-
TJ bateaux, appareils ménagers, télévi- cierd'une réduction moyennede20S.
Jw seurs,meubles,machinesagrîcoles etC. du taux d'intérêts autorisé en nous
H sans réserve de propriété. retournant le coupon ci-après:

4+VVmFWWV9*V***WW*mrW*r9V9+
Nous cherchons pour La Chaux-

I de-Fonds

coiffeuse
pour clames

de première force pour vendre et
coiffer des perruques et des posti-
ches. Seulement l'après-midi, du

! lundi au samedi.

Offres sous chiffre 4994, aux
Annonces-Mosse S.A., 8023 Zurich.

I Le nouveau Crédit Renco, avec garantie
I de réduction d'intérêts m'intéresse. En-

voyez-moi, sans engagement, votre¦ documentation.

I Nom: Prénom: 

Adresse: 

. Domicile: v/337

! Créât Rimeo SJL
¦ 1211 Genève 1, Place LongemalIs K .
ï téléphone 022 24 63 53 

A MONTREUX

Résidence Belmont
(ancien Hôtel Belmont)

confortable et accueillante, recom-
mandée aux personnes âgées et
convalescentes.
Nombreuses salles de bain privées.
Ascenseur et jardin. Infirmière di-
plômée. Service d'autobus.
S'adresser à la direction, tél. (021)
61 44 31.

'të^ÊÈÈ VacxmceA
n\y9  ̂ m Otoile
CATTOLICA (Adriat.) HOTEL ESPERIA
Maison confortable à 70 m. de la plage.
Cuisine renommée, chambres avec balcon ,
WC et douche, garage. 20 mai , juin et
septembre Fr.s. 13.50, juilet et août 19.60,
tout compris. Prosp. et inscrip. : G. Giroud
6512 Giubiasco (TI), tél. (092) 5 46 79.

Département de

U 

l'Instruction publique
(Coordination scolaire
romande)
MISE AU CONCOURS

Un poste de

SECRÉTAIRE
(niveau secrétaire de direction) est mis
au concours pour le 15 octobre 1969, ou
date à convenir.
La titulaire, cultivée, capable de travailler
de manière indépendante et prenant lar-
gement ses responsabilités, habile sténo-
dactylographe, si possible bilingue, ou
ayant de bonnes connaissances d'alle-
mand , sera la collaboratrice du respon-
sable de la coordination scolaire romande
au sein d'un secrétariat à créer dans des
bureaux situés en ville de Neuchâtel.
Traitement à déterminer selon qualifica-
tions.
Les offres de service (lettre manuscrite)
accompagnées d'un curriculum vitae doi-
vent être adressées au Département des
finances. Office du personnel , Château ,
2001 Neuchâtel, jusqu'au 10 août 1969.

m 
ARMES,
MUNITIONS
tous genres, tous calibres

La seule armurerie spécialisée du canton
Achat - Vente - Echanges - Réparations

Envois par poste
A. ERBA - Armesco, Neuchâtel

Bellevaux 2 (carrefour) Tél. (038) 4 52 02

«L'IMPARTIAb est lu partout et par tous

HBgjggaM Feuille dftvis desMontagnes MB—



Les éclaireuses neuchâteloises sont parties hier

C'est au milieu d'un amoncellement de
sacs 'de montagne, de paniers, de rou-
leaux de toile d'où dépassaient ici un
pique-nique, là une paire de bottes, ou
encore un sac de couchage et... tout un
bataclan, que se sont réunies hier matin
à la gare de Neuchâtel plus de 250 éclai-
reuses, dont 75 du seul chef-lieu , qui
prenaient le départ pour le Val Blenio
où se tiendra , jusqu 'à la fin du mois, le
Camp national des éclaireuses suisses,
auquel participent plus de 6000 jeunes
filles.

Le camp de cette année revêt une
grande importance, d'une part en raison
de l'affluence exceptionnelle des parti-
cipantes helvétiques , auxquelles se joi-
gnent quelque 600 étrangères venant de
pays membres de l'Association mondiale
des éclaireuses. mais également du fait
qu 'il marque la dernière manifestation
du cinquantenaire de la Fédération des
éclaireuses suisses.

Avant le grand départ, (photo Imp artial)

Depuis de nombreux mois, les chef-
taines et l'état-major sont à l'oeuvre
pour préparer le Camp national . Il s'a-
gissait en effet de prévoir l'emplacement
des villages de tentes, les cuisines et les
repas simples qui seront confectionnés
par les fillettes, d'aménager les places
de jeux et les ateliers, ainsi que toutes
les nécessités qu 'impliquent l'arrivée et
la vie de si nombreuses participantes.

De même, dix sous-camps ont été pré-
parés dans les environs d'Olivone , quar-
tier général de l'état-major. Ainsi , les
jeunes Neuchâteloises se retrouveront, au
sous-camp Sina avec leurs camarades
tessinoises, et il est certain que les éclai-
reuses des deux cantons feront bon mé-
nage, renouvelan t dans une atmosphère
de saine franchise des liens d'amitié
depuis longtemps créés.

L. L.

Avec le faisceau cadet neuchâtelois
au camp de Westende (Belgique)

Ils étaient une quarantaine de jeunes
Neuchâtelois du Faisceau cadet à par-
tir , samedi dernier , pour la Belgique, où
ils allaient participer à Westende au
Camp international des Unions chré-
tiennes : et c'est animé de la meilleure
humeur que ce groupe a pris possession
de ses nouveaux quartiers. Les nouvelles
qui sont parvenues hier de la mer du
Nord sont excellentes : elles parlent
d'une vie des plus agréables passée sous
un soleil radieux. Voici , d'ailleurs, avec
toute sa poésie originale, le récit du
voyage et de la première journée , conté
par une jeune participante :

Les parents fon t  les dernières recom-
mandations à leurs rejetons qui , déjà
ailleurs , attendent impatiemment l'arri-
vée du train puis la permission d' y
grimper , une fois  que toutes les valises
sont tant bien que mal entassées (plutôt
mal que bien, au gré de certains). Les
premiers contacts se nouent : on essaie
de retenir tous ces prénoms qui , dans
quelques jours , nous seront aussi connus
que ceux de nos copains de classe , et
peut-être même mieux.

Le voyage jusqu 'à Bâle va vite ; il est
simple et sans histoire . Le transport des
bagages du train à la douane se f a i t
avec la collaboration de tout le monde ,
entouré par les cadres prenant très au
sérieux leur tâche et ponctué de joyeux
coups de s i f f l e t s .

Le premier épisode du feuilleton « Le
secret de la porte de f e r » (réd. — thè-
me du camp de Westende) f u t  plus ou
moins suivi par les campeurs et très
attentivement par un employé des « ba-
gages ».

Le passage de la douane est rapide
grâce aux conditions déjà décrites. Après
avoir attendu quelques instants sur le
quai « no-man's-land », c'est dans le dé-
lire , mais l'ordonnance pourtant , que
toute la troupe a embarqué , sans re-
tour momentané , pour le voyage .

Rares sont ceux qui ont assez bien
dormi ; d'autres n'ont fermé l'oeil que
trois à auatre heures, et d'autres n'ont

pas du tout dormi. Nos pauvres petits es-
tomacs ont reçu un petit déjeuner plus
ou moins bizarre.

Après encore environ une demi-heure
de train-tram, nous sommes arrivés au
camp. Le voyage nous a fa i t  découvrir
la mer du Nord que nous avons « es-
sayée » le même après-midi. L'eau était
délicieusement douce et les vagues qui
se brisaient sur nous, nous soulevaient
ou nous submergeaient , nous amusèrent
follement et brisèrent nos corps déjà
fat igués , les préparant à une bonne,
lonaue et calme nuit. (I l )

Où irons-nous dimanche ?
Le temps magnifique dont nous jouis-

sons actuellement incite à des randon-
nées plus longues qu 'en d'autres saisons,
tout en restant évidemment dans un
cadre proche de chez nous. C'est pour-
quoi nous vous proposons, pour ce pro-
chain dimanche, de vous rendre à Fenis
(Vinelz) , au-dessus du lac de Bienne.
Et cela pou r trois raisons :

C'est un lieu historique pour les Neu-
châtelois, puisque le premier comte de
Neuchâtel était fils d'un comte de Fenis.

Le village est sympathique et son
église , fort ancienne, contient des fres-
ques remarquables du XVe siècle.

Enfin , parce que cette région est de
toute beauté , offrant en particulier une
vue remarquable sur le lac de Bienne
et le bourg de Cerlier (Erlach) se déta-
chant sur un fond tracé d'une ligne
sûre et nette : le Jura.

On atteint Fenis en voiture ou en
autobus. Par l'un ou l'autre de ces
moyens, nous vous conseillons de faire
le trajet à travers la campagne seelan -
daise en partant d'Anet pour revenir
par Cerlier , ou le contraire. On peut
également rejoindre Fenis depuis Cerlier
en longeant à pied la rive du lac de
Bienne.

L'église, à la sortie est du village , n 'est
pas difficile à trouver. Par contre, l'em-
placement de l'ancien château des
comtes de Fenis est moins aisé à repé-
rer. Il faut quitter le village en direction
sud et pénétrer dans les vastes forêts
où l'on découvre un mamelon boisé qui
a conservé la forme des terrasses et
chemin de ronde. Ce qui laisse un peu
rêveur , quand on songe qu 'il y a mille
ans le puissant comte de Fenis avait
un fils évêque de Bâle et un autre évê-
que de Lausanne !

Jean VANTER

 ̂PAYS TWUCHÂTCLOÏŜ .^

FONTAINEMELON

Encouragés par leurs brillants résul-
tats au tir en campagne (2e section du
canton dans leur catégorie, moyenne de
78,230) et par le challenge qu'ils viennent
de gagner au Tir de fédération du Val-
de-Ruz, les tireurs se sont rendus à
Tboune.

La volonté et l'application de chacun
leur a permis d'obtenir une moyenne de
36,150 points au concours de sections et
de gagner une couronne de laurier or.
Quatorze des 19 participant- ont reçu
la distinction individuelle.

Ces résultats fort réjouissants consti-
tuent une récompense méritée pour les
sacrifices régulièrement consentis par les
tireurs en vue de leur préparation au
Tir fédéral 1969.

Néanmoins il faut  associer à cette
réussite les tireurs de Chézard-Saint-
Martin dont il faut louer la sportivité.
Souhaitons cependant que l'avenir per-
mette aux tireurs de Fontainemelon de
jouir , eux aussi , d'une certaine autono-
mie ! ( j )

Belle distinction sportive

MONTMOLLIN

Hier soir à 18 h. 30, M. W. E., ressor-
tissant zurichois, circulait sur la route
cantonale menant de Corcelles à La
Tourne. Dans le village de Montmollin ,
à la hauteur du débouché de la route de
Coffrane, il n 'a pas accordé la priorité
de droite à la voiture conduite par M.
A. F., de Peseux. Une collision s'ensuivit ,
faisant d'importants dégâts matériels.

Toujours la priorité

Neuchâtel
SAMEDI 19 JUILLET

Musée d'Histoire : 10 h. à 12 h., 14 h. à
17 h., exposition «Art et Ecriture» .

Musée d'Ethnographie : 10 h. à 12 h.,
14 h. à 18 h., exposition « Japon ,
théâtre millénaire vivant.»

Quai Osterwald : 20 h. 30 et 22 h., Le
Théâtre universitaire présente «Al-
légua», pièce anonyme. Entrée libre.

Auvernier, Galerie Numaga : 15 h.-18 h.,
exposition Pagowska. peintures.

Marin Galerie du Cafignon : S h. à
23 h., exposition Marcel Schweizer.

St-Aubin, à « La Tarentule », spectacle
de cabaret.

Le Cachot , Ferme du Grand-Cachpt-de-
Vent : 15 h. à 22 h., céramistes suis-
ses.

Pharmacie d' o ff i c e  : jusqu 'à 23 heures,
Armand , rue de l'Hôpital.
Ensuite , cas urgents , tél. No 17.

inm36(!wŵ arji,_iu98 «T
• ¦ ¦¦ '¦ sbevwApollo 1.14 h. 45 , 20 h. 30. Le dernier f a c e

à face ; 17 h. 30, Mata-Hari .
Arcades : 15 h., 20 h. 30, Cinq cartes à

abattre.
Bio : 14 h. 45, 20 h. 30, 22 h. 30, Théorè-

me ; 17 h. 30 , Colorado Charlie.
Palace : 15 h., 20 h, 30, Le miracle de

l'amour (2e partie).
Rex : 15 h., 20 h. 45, Viens mon petit

oiseau chéri :
17 h. 30, Quattro bolldri i vendetta.

Studio : 15 _... 20 h. 30. Les tueurs sont là.

DIMANCHE 20 JUILLET
M usée d'Histoire : 10 h. à 12 h., 14 h. à

17 h., exposition « Art et Ecriture ».
A/usée d'Ethnographie : 10 à 12 h. et

14 à 18 h„ Exposition « Japon , théâ-
tre millénaire vivant ».

Cour du Château : 20 h. 30, concert par
l'Orchestre de chambre de Neuchâ-
tel, direction Ettore Brero (en cas
de mauvais temps, à la Collégiale).

Auvernier, Galerie Numaga : 15 h.-18 h.,
exposition Pagowska , peintures.

Marin, Galerie du Cafignon : exposition
Marcel Schweizer.

Le Cachot, Ferme du Grand-Cachot-de-
Vent : 15 h. à 22 h., céramistes suis-
ses.

Pharmacie d' o f f i c e  : j usqu'à 23 heures .
Armand , rue de l'Hôpital.
Ensuite, cas urgents , tél . No 17.

CINÉMAS
Apollo : 14 h. 45, 20 h. 30, Le dernier face

à face  ; 17 h. 30, Mata-Hari.
Arcades : 15 h., 20 h. 30, Cinq cartes à

abattre.
Bio : 16 h., 18 h., Colorado Charlie ;

20 h. 30, Décline andi f a l l  of a bird-
watcher (La Belle et le «Pigeon») .

Palace : 15 h., 20 h. 30, Le miracle de
l'amour (2e partie).

Rex : 15 h„ 20 h. 45, Viens mon petit
oiseau chéri ;
17 h. 30, Quattro bollari i vendetta.

Studio: 15 h., 20 h. 30, Les tueurs sont là .

M E M E N T O
. _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ . • _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ . _ _ _ _ . _ ¦. _ .- _¦_ _ ¦_ _ _ _

Un vent de simplification sou f f l e  sur
le monde en général , et sur notre pays
en particulier. Nous ' nous apercevons
enf in  que beaucoup de choses que nous
compliquons, parce que c 'était l'habitu-
de, peuvent être simplifiées et réussir
tout aussi bien, et même mieux. Ainsi ,
pour les vacances qu'on s'obstinait à
prendre à dates fixe s — c'est-à-dire
tout le monde en même temps — ce qui
créait sur les routes et dans les stations
des af f luences  sporadiques , sources d'é-
nervement. Aujourd'hui , on parle d'éta-
lement des vacances et l'on s 'aperçoit ,
non sans surprise que ce qui parais-
sait impossible est en réalité facile et
bénéfique. D' autres choses suivent la
même évolution.

S'il en est ainsi , pourquoi n'étalerait-
on pas également la chance ? Prenez
l' exemple de la Loterie romande ! Au
lieu d'acheter un billet , achetez deux
demi-billets ou même 5, ce qui est mieux
de séries d i f férentes .  Ainsi, au lieu d'une
chance, vous en acquérez 2 (ou 5)  puis -
que dans chaque série de 1 à 5 et de
6 à 0, il y a un gagnant sûr. La veine
sourit à ceux qui la cherchent. Et cet
événement-là vous vaudra , peut-être,
un sourire du sort. S'il est vrai qu'il ne
f a u t  pas mettre tous ses œufs  dans le
même panier, il est encore plus juste
de savoir mettre plusieurs cordes à son
arc. Soyez réalistes et suivez ce conseil.

Au plan de tirage du 2 août : des mil-
liers de lots, dont un gros de 100.000
f rancs .

Habitudes et réalisme

Les appareils de l'Observatoire de Neu-
châtel ont enregistré hier matin à 6 h.
35 environ, un séisme. Celui-ci a dû se
produire dans un endroit « lointain », et
son intensité est qualifiée de «moyenne».
L'Observatoire n'a pu donner aucun au-
tre détail, (ats)

L'Observatoire
enregistre un séisme

Les téléspectateurs romands ont eu
cette semaine l'occasion de passer quatre
jours à Neuchâtel , puisque la cité du
bord du lac a été le décor de quatre
émissions de télévision tournées depuis
mardi dans le cadre de « La Suisse en
vacances ». Quatre aspects de l'intérêt
d'un séjour sur la terre neuchàteloise
ont été successivement présentés : tout
d'abord les joies sportives du lac, puis
la vie des étudiants étrangers fréquen-
tant des cours de vacances dans l'une
des nombreuses écoles de la ville , l' acti-
vité culturelle de Neuchâtel , et enf in le
tourisme et les possibilités d' excursions
dans la région. ( I l )

Neuchâtel et...
« La Suisse en vacances »

M E M E N T O

Val-de-Travers
Médecin de service : du samedi à midi

au dimanche à 22 h., Dr Roulet , Tra -
vers, tél. (038) 9 63 05.

Pharmacie de service : du samedi à 17 h.
au lundi à 8 h.. Pharmacie Vermot ,
Travers, tél. (038) 9 63 39.

SAMEDI 19 JUILLET
Fleurier : Café du Stand , bal au bar,

dès 21 h.
Boveresse : Café-restaurant Central , soi-

rée dansante, dès 21 h.
CINEMAS

Couvet . Colisée : samedi à 20 h. 30 , di-
manche, à 14 h. 30 et 20 h. 30, Piège
pour Cendrillon.

Travers , Mignon : samedi , à 20 h. 30,
Attaque sur le mur de l'Atlantique.

UN LIVRE A VOTRE INTENTION
LES CAPÉTIENS

par Louis Mexandeau
Un nouvel ouvrage vient de paraître

dans la collection des « Grandes Dynas-
ties d'Europe » ; il concerne cette ex-
traordinaire dynastie qid eut l'ambition
de restaurer le Saint Empire romain,
cela dans le domaine germanique , ce-
pendant qu 'en France les Capétiens
inauguraient une nouvelle forme de
pouvoir.

L'auteur a fort bien su montrer les
originalités et les perspectives de cette
dynastie. Editions Rencontres Lausanne.

A. C.

COUVET

Vendredi après-midi, une nombreuse
foule a conduit à sa dernière demeure M.
Emilio Ronzi , décédé après une longue
maladie à l'âge de 42 ans. Parmi l'assis-
tance, on remarquait des représentants
du Club jurassien, du Cercle récréatif
italien du Val-de-Travers, et une forte
délégation des clubs de football d'Au-
dax , de Neuchâtel , dont M. Ronzi était
l'entraîneur, du Club de l'Areuse, de
Couvet , et de Blue-Stars, des Verrières,
où il avait été entraîneur. L'usine Du-
bied était représentée par M. Kureth ,
directeur , et son chef du personnel , M. L.
Roulet. Une foule d'un millier de con -
naissances avait tenu à suivre le long
cortège funèbre. Le cercueil de M. Ron-
zi était porté par ses camarades foot-
balleurs. Le curé-doyen Ecaber t , au ci-
metière, apporta les consolations de
l'Evangile. Avec M. Ronzi est partie une
figure sympathique du village de Couvet.

(sh)

Derniers devoirs
à un f ootballeur

Jeudi en fin d'après-midi, un trac-
teur conduit par M. L. J., agriculteur
aux Bayards, circulait sur la route
cantonale des Verrières en direction
de Fleurier. A la hauteur de la gare
des Bayards, le conducteur enclen-
cha l'indicateur de direction gau-
che avec l'intention d'obliquer. Au
même moment, il fut dépassé par .l^
gauche par une voiture française ,
pilotée par Mme JbeÛe Vacelet, aè
Pontarlier. Celle-ci n'avait pas re-
marqué l'indicateur. Pour éviter la
collision, la conductrice tenta d'obli-
quer à gauche en direction de la
route des Bayards mais elle perdit
la maîtrise de sa machine qui finit
sa course au bas d'un talus.

Mme Vacelet souffre de contusions
et blessures multiples sur tout le
corps. L'ambulance du Val-de-Tra-
vers l'a conduite à l'hôpital de Cou-
vet. Gros dégâts matériels.

Française blessée
aux Bayards

Depuis le 8 juillet, une douzaine a e-
tudiants en biologie de l'Université de
Lancaster (Royaume Uni) sont les hôtes
de l'Institut de botanique de l'Univer-
sité. Ces étudiants suivent un cours
pratique d'écologie sous la direction de
leur professeur, M. C. D. Pigott et de
ses assistants. Us ont été conduits sur
le terrain par M. J. L. Richard, chargé
de cours aux universités de Neuchâtel
et de Fribourg, et s'occupent de pro-
blèmes touchant la régénération des
tilleuls, trtr'f- êne 'etr- dé l'érable sycomore
dans les forêts jurassiennes.

Les excursions sont suivies de travaux
de laboratoire à l'Institut de botanique.
Une excursion favorisée par un temps
remarquable permit à nos hôtes anglais
de visiter le Creux-du-Van où ils furent
guidés par les professeurs Pigott , J. L.
Richard et C. Cavarger.

Etudiants étrangers dans
les forêts jurassiennes

DANS LE VAL-DE-TRAVERS .

Service mixte
« p oste - chemin de f e r  »

La suppression de la desserte de la
station de Saint-Sulpice a entraîné la
création d'un service mixte « poste -
chemin de fer ». La gare de Fleurier est
chargée d'assurer le service pour le
compte de Saint-Sulpice. Les prescrip-
tions relatives au service des voyageurs,
bagages, colis express, marchandises (en-
vois de détail et wagons complets) et
animaux, à destination ou au départ de
Saint-Sulpice restent valables. La gare
de Fleurier donne tous renseignements
utiles, (ats )

SAINT-SULPICE

Dans sa séance du 11 juillet 1969, le
Conseil d'Etat a nommé :

M. Claude Jéquier , originaire de Fleu-
rier , actuellement premier secrétaire,
aux fonctions de juriste du Département
de justice ; M. Roland Othenin-Girard,
originaire du Locle, actuellement conser-
vateur-adjoint du Registre foncier du
district de Neuchâtel , aux fonctions
d'inspecteur-adjoint à l'Inspection can-
tonale du Registre foncier ; M. Luc
Glauque, originaire de Prêles (Berne) ,
actuellement conservateur-adjoint, aux
fonctions de conservateur du Registre
foncier du district de Neuchâtel ; M.
Jacques Divernois, originaire de Saint-
Sulpice, .actuellement secrétaire, aux
fonctions de conservateur-adjoint du Re-
gistre foncier du district de Neuchâtel ;
M. Claude Guinchard, originaire de Gor-
gier , actuellement secrétaire-adjoint, aux
fonctions de secrétaire-comptable au
Département des finances, service de la
taxe militaire.

Le Conseil d'Etat a autorisé M. Jean-
Daniel Bonhôte, originaire de Peseux et
Neuchâtel, domicilié à Neuchâtel, à pra-
tiquer dans le canton en qualité de
pharmacien.

Décisions
du Conseil d'Etat
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Les voici enfin,
ces semaines tant désirées.

Il suffit maintenant
de s'embarquer, de se délasser...

Quelle chance d'avoir le train !
Comme c'est pratique

un billet de vacances avec
5 excursions à demi-tarif ou un

abonnement pour demi-billets avec
5 jours d'abonnement général !

L'un ou l'autre, valable au moins un mois,
contribuera à alléger votre budget
de voyage. Jetez un coup d'œil,

sans plus tarder, sur les prospectus
attrayants que délivrent les

guichets de gare, les agences de __.
voyages et les bureaux de renseignements o
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Choisie par des experts -
«prescrite» par des médecins

___m^nO M IC ir^̂ Jrt î̂ ^ l̂Oi c'est aussi rune des raisons
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Pour d'excellentes raisons! une compensation instantanée de d'ailleurs d'autres: moteur traris-
Nombreux sont les médecins pression dans la suspension; le versai, traction-avant, écartement
qui ont constaté que la MOR- train de roues absorbe donc tous large , long empattement d'où 1e-
RIS Hydrolastic est faite à la les chocs et inégalités. La MOR- nue de route remarquable. Sans
mesure de leur santé, donc RIS Hydrolastic ménage tout à la oublier l'habitacle spacieux assu-
de la vôtre aussi. fois vos disques inter-veriébraux rant aux passagers comme au

Effet des propriétés de la plus et vos nerfs. pilote un confort absolu même
extraordinaire suspension des r , sur très longues distances. Voilà
temps modernes: Hydrolastic. Son m l i pourquoi des médecins pre-
principe est simple: à l'avant et à f̂ 

J ft  ̂ scrivent et des experts choisis-
l'arrière (chaque côté étant auto- 

^V5_^^ _̂S_ -_!___ ____ Sent 'a M0RRIS Hydrolastic: il»
nome) un coussin élastique en ¦VB̂ §_t9______flft£P' pensent à leur santé ... et à la
caoutchouc empli de liquide com- I—^F ^K. 1 vôtre.
pensateur commandé par vanne tins bossa élève la roue avant. Du li-
remplace les amortisseurs de ja- ^.oh^ùc 

Sla ena^bre^^roûe MSI Les 

modèles 

MORRIS
dis. Et quel remplacement! Bos- arrière. La MORRIS reste donc absolu- uKm sont aussl ,lvraD,es aveo
ses ou nids de poule engendrent ment horizontale . Uw/jB la bo 'te automatique très
¦—-¦—»———__—___—•¦____-_________________-__—--_-_----------| fSÊSt 6tudiée qui admet égale-

WÇ f̂l ment un changement de
MfîRRI _ I _ ÛO tfydt»""^ LEYLAND permettent à tout automo- lfc>0B vitesses manuel très spor-
ts -rliril» l#W biliste raisonnable d'affirmer: c 'est la _ _ _ _ _ _  fj f

la voiture réellement à*™ i 1TZ1 r̂ Lin?*" pr*!-*'** très agréables fa-¦ _ i famille, da mes besoins, de ma santé, ,.. .__„ A~ »_: , nniini.
hOrS-SeNe de ™s routes, paiement MORRIS.

En effet , la MORRIS 1300 offre: MORRIS 1300 (6/58 CV) Fr. 7780.- 7É\" 
%J.jf%ïï;'ï* 1. ffiespace d'une américaine, puissance MORRIS 1300 Traveller , break 3 por- ^̂ r l1r__ ___F__m___ .J_Lll[_§

d'une voiture de catégorie moyenne, tés (6/58 CV) Fr. 8670.— ____a 
tenue de route et comportement MORRIS 1100 2 portes (6/50 CV) MORRIS MG WOLSELEY
d'une grande routière sportive, con- Fr. 6995.— Représentation générale pour la
sommation et entretien d'une petite Supplément pour boite automatique Suisse: J. H. Keller S.A.
voiture. Fr. 1000.— 8048 Zurich, téléphone 051/545250

En créant la MORRIS 1300 Hydro- 
______________«,________.

Maintenant, courses d'essai !
La Chaux-de-Fonds: Grand Garage du Jura S.A., av. Léopold-Robert 117, tél. (039) 31408; Gara-
ge Bering Jean, rue F.-Courvoisier 32, tél. (039) 224 80; Buttes: Garage Tivoli, J.-D. Grandjean,
tél. (038) 9 05 22 - Neuchâtel: Robert Waser, rue du Seyon 34-38, tél. (038) 5 16 28; Moutier: Bal-
mer Frères, rue Ecluse 32, tél. (032) 93 1875 - Saignelégier: P. Nagels-Maître, rue de la Gruère,
tél. (039) 4 54 05 
LUGANO - A louer dans petite villa,
situation tranquille, avec jardin et place
de parc CHAMBRE DE VACANCES
pour août et septembre, à Pr. 11.50 par
jour , petit déjeuner, taxe de séjour et ser-
vice compris. Possibilité d'utiliser la salle
de bain ou la douche. A. Perucchi, via
Borromini 10, tél. (091) 2 82 51.
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Dimanche 20 juillet Dép. 6 h. Pr. 32.—
Belle et intéressante course

BARRAGE DE LA GRANDE-DIXENCE
S par le lac de Bret-Sion , retour par les bords du Léman

Dimanche 20 juillet Dép. 7 h. 30 Fr. 22.—
Magnifique panorama CHAMBY

par Châtel-Saint-Denis - Blonay - Montreux - Ouchy

Dimanche 20 juillet Dép. 7 h. 30 Fr. 22.—
COL DU JAUNPASS - SIMMENTHAL

Dimanche 20 juillet Dép. 13 h. 30 Pr. 12.—
VALLAMAND - PRAZ - LE VULLY - ERLACH

Inscriptions : AUTOCARS GIGER
Rue Cernil-Antoine 21 Téléphone (039) 2 45 51

garages préfabri- —qués construits parB l
hans m. daetwylerB
8610 uster
tél. 051/87 16

¦MÏûH
_̂_L #| '
^_É_________ ' Il l_̂_|^̂  
¦ t

.e soleil du Tessin vous attend !

Hôtel ZITA
PONTE-TRESA

Lac de Lugano) Bâtiment moderne, 70
its, Swimmingpool chauffée à 24», restau-
ant. bar , chambre avec douche et toilet-
es. Dès le 10 septembre/octobre : pension
omplète Pr. 25.— tout compris. Prospec-
us et réservation: tél. (091) 9 68 25.

PRÊTS
express
de Fr. 500.- à Fr. 10000.-

• Noua accordon* un
crédit to_tM I M
3 minutas

• Garantis da
discrétion total»

• Pas ds esutlen :
Votrs signature suffit

X 

Banque Procrédit
1211 Genèv», Cours ds Riv» 2,
Téldphon» 26 02 53
1701 Fribourg, rus Btnqus 1,
Téléphona 2 64 31

NOUVEAU:
Servies axpraaa

Ho» 

_— 

Abonnez-vous à <L' IMPARTIAL>



OBJECTIF «LUNE»

Ces trois personnes , instituteurs a Wald (Z H) , ont reçu comme mission de
l'une des succursales de la NASA , d' observer la Lune et particulièrement les
endroits prévus pour l'alunissage du LEM , ceci toujours deux heures avant
le passage de la capsule , a f in  que certaines observations puissent être com-
muniquées aux astronautes avant leur passage. Précisons, que les télescopes

à miroirs ont été construits par ces astronomes, (asl)

Lausanne s insurge contre la censure
«Alarmés par la situation

créée par la décision du comi-
té de gestion du fonds du théâ-
tre en Suisse romande, qui re-
fuse toute garantie de déficit
à «Vietnam Diskurs> de Peter
Weiss, et à la «Clinique du doc-
teur Helve-ius> du Suisss Michel
Viala, instaurant par là même
une censure de fait» , 1170 per-
sonnes viennent de signer une
protestation. Elles l'ont adres-
sée aux autorités vaudoises et
lausannoises, ainsi qu 'aux orga-

nismes interesses pour que soit
appliqué le principe fondamen-
tal de la liberté d'expression
artistique admis dans tous les
théâtres suisses et par l'Asso-
ciation internationale des criti-
ques de théâtre.

La pétition réclame enfin la
«non-ingérence des organes de
subven-ionnemen . dans l'élabo-
ration des programmes».

Plusieurs personnalités ont
signé cet appel, (ats)

A TIRE-D'AILE
VAUD. —¦ La municipalité de Lau-

sanne demande au conseil communal
un crédit de 19.964.000 francs pour
-'aménagement des rives du lac entre
Ouchy et la Chamberonne, le port de
petite batellerie et la gare lacustre
d'Ouchy et 'le port de petite batellerie
de Vidy.

FRIBOURG. — Du 21 au 25 juillet ,
se tiendra à Fribourg:, le séminaire eu-
ropéen annuel de l'alliance internation-
nale des femmes, qui réuni sur le plan
mondial , les associations luttant pour
la légalité des droits politiques et pro-
fessionnels de la femme.

GENÈVE. — Au cours d'une patrouil-
le nocturne, des gendarmes du poste
de la Servette ont surpris derrière la
gare Cornavin, .trois jeunes étudiants
qui arrachaient systématiquement tou-
tes les antennes des voitures en sta-
tionnement. Ils furent trouvés porteurs
de 17 de ces accessoires. Après avoir
été inculpés de dégâts volonbai_.es à la
propriété d'autrui, ils furent relâchés.

(tell )
TESSIN. — Plus de 6000 éclaireuses

suisses et 400 venues de l'étranger se
sont rencontrés hier dans le Val Blenio
pour fêter le cinquantième anniversaire
de lu fédération des éclaireuses suisses.

— Le,. «.Centre . ctu,.. J.ea.u, Uyjj . . . ..pré.- ,
sente sa," troisième exposition consacrée
cette année à Ivo Robinson, relieur an-
glais enseignant à Oxford. Le public y
aura accès du 18 juillet au 15 septembre
à la « Galleria del bel libro » à Ascona.

ARGOVIE. — Le Tribunal de district
de Rheinfelden a condamné un employé
des pompes funèbres à six mois de pri-

son ferme. Cet employé indélicat s'attri-
buait les dons faits aux familles lors
de décès.

— Les deux générateurs de la centra-
le nucléaire de Beznau 1 ont été mis
en action pour une courte période, jeudi
après-midi. C'est ainsi la première fois
que cette centrale fournit de l'énergie
au réseau des forces motrices de la
Suisse du nord-est « nok ».

LUCERNE. — La première école suis-
se de technique agricole vient de s'ou-
vrir à Hohenrein, en présence des plus
hautes autorités locales et cantonales.

SAINT-GALL. — M. Guido Elgen-
mann, âgé de 60 ans, membre du parti
radical , vient de donner sa démission
pour des raisons de santé. Il était mem-
bre du gouvernement satot-gallois de-
puis 1960 et dirigea durant tout son
mandat le département de _ '.inst_uot_an
publique ainsi que celui des affaires
militaires.

CONFÉDÉRATION. — M. Otto Lo-
cher, de Konolfingen, a été désigné
comme successeur au Conseil national,
de M. Armin Haller, décédé mardi à
Saas-Fee. Le nouveau conseiller natio-
nal, membre du parti des paysans fut
député au Grand Conseil bernois de
1942 à 1946.

"•' • ' — 'Neuf m__k__î"et demi Se -francs
ont été affectés, par la Confédération
suisse, à l'accueil et à l'intégration des
tchécoslovaques en Suisse. Depuis août
1968, quelques dix mille Tchécoslovaques
sont arrivés en Suisse, et quelques cen-
taines ont poursuivi leur voyage en
direction du Canada, de l'Australie, des
Etats-Unis et de l'Afrique du Sud.( ats)

Accident mortel
dans les Préalpes

VAUD

Un accident mortel de la circula-
tion s'est produit j eudi soir sur la
route de l'Hongrln, au-dessus de
Corbeyrier, près du pâturage du
Grand-Ayerne. M. Ernest Besmer,
25 ans, machiniste, domicilié à
Oberaegeri (Zoug ) , conduisait la
jeep d'une entreprise travaillant à
la construction d'une route dans la
région, ©t était accompagné de MM.
Arthur Schmid, 58 ans, chauffeur,
de Zurich, et Heinz Hausler, 30 ans,
lui aussi chauffeur de Zurich, qui
avaient pris place sur le siège avant,
à côté du conducteur.

A la sortie d'un virage, le conduc-
teur perdit le contrôle du véhicule,
qui percuta un talus avant de se
renverser sur la route. Les trois oc-
cupants furent éjectés. M. Hausler,
écrasé par la jeep, est mort pendant
son transport à l'hôpital d'Aigle. Les
deux autres occupants sont hospita-
lisés dans cet établissement, ( ats)

Dans une ordonnance qu'il
vient de publier, le Département
militaire fédéral annonce que
les soldats, appointés et sous-
officiers nés en 1937 passeront
en Landwehr et que ceux nés
en 1927 seront incorporés dans
la Landsturm, dès le 1er j anvier
1970.

Les capitaines sont transfé-
rés en Landwehr ou en Land-
sturm suivant les besoins, les of-
ficiers subalternes pourront
être exceptionnellement main-
tenus dans une classe de l'ar-
mée pour une période plus lon-
gue que les soldats ou sous-of-
ficiers suivant les cas.

Enfin, les sous-officiers, sol-
dats, , appointés et complémen-
taires nés en 1919, ainsi que les
officiers nés en 1914 seront li-
bérés du service à partir du 31
décembre prochain, (ats)

D'une classe
à l'autre

Sauvée par miracle
DEVANT LA THÉMIS LAUSANNOISE

Cet Italien de 28 ans, Luigi Franco
se trouve, au banc des accusés face à
la jeune Espagnole qu'il a failli tuer.

Cheveux noirs, barbiche en collier
encadrant un visage allongé , yeux gris,
presque tendres sous la ligne dure des
sourcils, il répond brièvement aux ques-
tions du président Gilliéron.
ron.

— Vous avez voulu tuer votre amie ?
— Non, seulement l'effrayer.
Il dément d'une phrase les aveux

qu'il a faits à la police, à l'expert
psychiatre, au juge d'instruction, et il
n'en démord plus.

Sa vérité d'aujourd'hui n'est plus celle
de hier.

Le président s'adresse à tour de rôle
à la plaignante  et à l'accusé.

— Vous vouliez le mariage, Made-
moiselle ?

— Oui.
— Et vous, Franco, vous ne pouviez

pas le lui accorder ?
— Je croyais que ça s'arrangerait.
— C'était impossible et vous le sa-

viez bien, voyons !
Franco avait caché à son amie que

marié à une ressortissante italienne, il
l'avait quittée, sans pouvoir obtenir le
divorce, puisque les lois de leur pays
ne l'autorisent pas.

Il voulait entraîner la jeune Espa-
gnole en Italie, et comme elle avait
un enfant, il l'aurait pris avec eux :
« Marions-nous, d'abord !» répétait-elle ,
à quoi il répondait évasivement qu 'il
verrait plus tard !

Le monde du mensonge
Pendant trois mois, ils se virent à

peu près tous les jours, et chaque
week-end, elle le passait dans le studio
de son ami. Elle acceptait , quand il
écrivait à son père, d'y ajouter un
petit mot et finalement , elle feignit
d'accepter : Oui , je t'accompagnerai en
Italie.»

II fit taper une lettre à la machine
par laquelle elle donnait son congé à
son patron, elle la signa, mais comme
le patron était en vacances et qu 'elle
relevait le courrier, elle n'eut pas de
peine à l'intercepter et à la déchirer.

Chacun se mouvait, étranger à l'autre,
dans le même monde...

Celui du mensonge.
Quand elle devint enceinte , elle le

lui cacha longtemps, puis elle finit par
le lui dire. Alors il exulta : «Je re-
connaîtrai mon fils !» car il étai t sûr ,
déjà, que ce serait un garçon.

Marions-nous !
Elle en revenait toujours là et comme

elle écartait toujours cette idée, elle
dit son intention de «faire passer»
l'enfant.

— Est-il exact , Franco, enchaîne le
président, que vous avez répondu à
votre amie que jamais vous ne la
laisseriez tranquille.

— Jamais, même si elle s'enfuyait en
Amérique !

— Plusieurs fois vous auriez ajouté :
«Si tu fais passer ton fils, tu le payeras
cher.»

— Oui, c'est vrai.
Or, elle obtint , à son insu , une inter-

vention de grossesse, et il ne l'apprit
que plus tard , après le drame.

L'employeur de la B j  eulrie
fille à la barre

L'employeur de la jeune fille dépose :
— Le 10 juillet 1968 Franco me télé-

phona... je lui ai dit que s'il ne voulait
pas épouser son amie, on serait con-
traint de procéder à une interruption
de grossesse. Et lui : «D'accord», car
il se refusait au mariage aussi bien
qu 'aux frais de clinique. Ce marchan-
dage m'irritait : «Vous n'aurez pas d'his-
toires si vous acceptez la rupture... II
n'attendit pas que j'achève ma phrase :
«Oui... oui... mais rendons-nous d'abord
nos cadeaux».

A cinq heures on procédait à cet
échange entre les mains d'une tierce
personne.

On pouvait croire que tout était fini.
Tout allait commencer.

Me Stoudmann, le défenseur de l'accu-
sé, s'adresse à la jeune fille.

— Vous souvenez-vous de votre der-
nier rendez-vous, le 7 juillet 1968 ?

Il lui rappelle qu 'ils avaient passé la
journée à Ouchy, elle et Franco, pris
le repas du soir dans son studio, à lui ,
puisqu 'ils étaient redescendus au bord
du lac.

— Oui , oui... fait-elle.
— Vous lui avez donné rendez-vous

pour le lendemain , à l'heure habituelle ,
n 'est-ce pas ?,

— Oui , à 8 heures 30.
— Etiez-vous à ce rendez-vous ?
— Non , je n'y suis pas allée.
— Pourquoi ne pas lui expliquer pour

quelle raison vous le lâchiez ?
— Il était grossier , sans éducation...

je ne pouvais plus le supporter.
C'était donc le 7 juillet 1968. Le 14

il décide de la tuer si elle refuse de
le suivre en Italie, et il place son
couteau à cran d'arrêt dans sa voiture,
le 16 c'est l'interruption de grossesse.
Le 20 le drame éclate.

Seize coups de couteau
A 20 heures, Luigi Franco parque

sa voiture à proximité du domicile de
la jeune fille. U la voit sortir en com-
pagnie d'une amie de dix-neuf ans. Le
temps de reprendre sa voiture pour
les suivre, il les perd et revient à son
point de départ.

Alors , son couteau à cran d'arrêt
dans sa poche, il attend.

Il attend , patiemment, durant deux
heures, et à 22 heures 15 enfin , elles
rentrent ensemble.

Il bondit des buissons dans lesquels
il s'était caché et brusquement : «Qu 'est-
ce qu 'il y a ?» dit-il à son amie, quêtant
une explication. Mais elle : «Laisse-moi
tranquille !» Alors il sort son couteau
de sa poche, la lame ouverte...

— Pour lui faire peur... affirme-t-il.

Elles ont crié, elles ont crié plus fort ,
toutes les deux , quand j'ai demandé
à mon amie de descendre le petit esca-
lier du chemin. .

— Et quan d elle a répondu «non»,
vous avez saisi de votre main gauche
son bras gauche, et c'est à ce moment
que vous l'avez frappée de seize coups
de couteau , pendant que sa compagne
vous tapait sur la tète avec son sac
à main.

— Oui.
— Seize coups , sans désemparer qui

l'ont atteint à la poitrine , sous l'aisselle
gauche, à la hanche et sur le bras
qu 'elle avait replié instinctivement pour
se protéger le cœur.

Sauvée par chance
La jeune fille réussit à se traîner

jusqu 'à la porte d'entrée de son domi-
cile, elle tombe évanouie.

Pendant ce temps Luigi se présente
au poste de police de la Palud : «J'ai
tué mon amie».

Le médecin qui a relevé la malheu-
reuse fait une déclaration boulever-
sante :

— Elle était complètement trempée de
sang, une grosse artère du thorax et
du sein gauche avait été rompue. Ses
mains étaient froides , ses pupilles dila-
tées et sa petite compagne hurlait ,
prise d'une crise de nerfs.

C'est un miracle, poursuit le témoin
que la victime ait survécu à ses blessu-
res. Elle doit son salut à mon arrivée
immédiate, à son transport rapide à
l'hôpital où l'on a suspendu le service
pour s'occuper d'elle.

Les débats , Luigi Franco les a suivis
amorphe , presque détaché.

Une seule fois ses yeux gris-bleu , ses
yeux sans larmes ont eu une nuance
d'émotion :

— Cette femme a-t-il dit , en regar-
dant son ancienne amie, est celle que
j' ai le plus aimée de toute ma vie.

Assassinat manqué
ou meurtre manqué ?

Le substitut du procureur , M. Rochat ,
retient dans son réquisitoire l'assassinat
manqué et réclame une peine de 12
ans de réclusion.

Le défenseur, Me Stoudmann plaide le
meurtre manqué par passion.

L'expert psychiatre avait insisté sur
l'état émotionnel de l'accusé et conclut ,
devant son intelligence au niveau bas,
à une responsabilité atténuée.

Jugement du Tribunal criminel :
Huit ans de réclusion , sous déduction

de 362 jours de prison préventive, 10
ans de privation des droits civiques , 15
ans d'expulsion pour meurtre manqué.

Les juges ont retenu la préméditation ,
mais ils ne pensent pas que Luigi Fran-
co soit un individu particulièrement
pervers et dangereux.

André MARCEL.

¦ 
Voir autres informations

suisses en page 19

M. P. C. Pelser, ministre de la
justice de l'Union sud-africaine, qui
s'occupe de problèmes relatifs aux
pénitenciers et qui effectue présen-
tement un bref séjour en Suisse, a
eu hier à Berne une entrevue avec le
conseiller fédéral von Moos, chef du
Département de justice et police. M.
Pelser avait auparavant visité la co-
lonie pénitenciaire de Wi.zwiL II se
rendra aujourd'hui au Jungiraujoch.

(ats)

Ministre af ricain
à Berne

Structure et revenu de I agriculture suisse

Le Conseil fédéral a chargé M. D.
W. Bichssl, de Zurich, de faire une
enquête sur révolution à long terme
des structures et du revenu de l'agri-
culture suisse.

Elle a été réalisée en mars de cette
année, et ses résultats viennent d'ê-
tre rendus publics par la division de
l'agriculture du Département fédé-
ral de l'économie publique. M. Bich-
sel est arrivé à la conclusion qu 'il
faut maintenir bas les prix des pro-
duits agricoles, si l'on veut éviter de
créer les conditions d'une poussée à
la surproduction. Une réforme fon-
damentale des structures est néces-
saire, pour baisser les prix de pro-
duiotion.

Nouveau rythme
de la vie paysanne

Pour M. Wichser, les conditions
techniques, économiques et sociales
doivent permettre une réforme pro-

fonde de l'agriculture, jeter les ba-
ses d'une nouvelle manière de pen-
ser et créer un nouveau rythme de la
vie paysanne.

Si l'on tient absolument à demeu-
rer fidèle à des modes de pensée et
à des idéaux aujourd'hui dépassés, il
faudra alors accepter d'en supporter
les conséquences. En fin de compte
il s'agit d'un choix de politique.

Dans son enquête, M. Wichser s'est
attaché aux produits alrmenitairss, à
la structure et aux revenus de l'agri-
culture, a analysé les processus d'a-
daptation possibles et a également
étudié les conséquences d'une éven-
tuelle adhésion à la CEE. La satura-
tion des produits alimentaires que
l'on connaît dans le monde dévelop-
pé a atteint un point tel qu'une re-
conversion ne pourrait se faire que
dans des limites très étroites, et qu 'il
faudra adapter le volume de la pro-
duction alimentaire aux augmenta-
tions de population.

Revenus agricoles
Le problème de la parité de reve-

nus de l'agriculture a retenu l'at-
tention de M. Bichsel , qui pense qu 'il
fau t chercher de nouveaux moyens
d'y parvenir . H préconise plus de
souplesse dans le système des ga-
ranties de prix, notamment dans le
sens de l'économie de marché.

En ce qui touche la réforme des
structures, M. Bichsel déplore que
dans plus d'un cas les mesures pré-
vues n'aient été que des agents de
conservation. H faut , à ses yeux
prévoir des exploitations plus gran-
des, renoncer au maintien d'exploi-
tations non viables, intensifier les
campagnes d'améliorations foncières
et rurales, encourager les paysans
dont le revenu n'est pas assuré, choi-
sir de nouveaux métiers par l'orga-
nisation de cours professionnels.
Une conception générale est enfin
souhaitable pour les problèmes de
l'agriculture de montagne, (ats)

Vers une stabilisation des prix de production

Hier vers 13 heures, une voiture
autrichienne occupée par trois per-
sonnes est entrée en collision avec
un train de voyageurs à un passage
à niveau situé entre Au et Heerbrugg
dans le canton de Saint-Gall . Mme
Margreth Hoffmann, 53 ans, son
père, M. Anton-Richard Schulz, 88
ans, et son mari, Emst-Josef , 62 ans,
ont été tués sur le coup. Tous trois
étaient domiciliés à Bregenz. A no-
ter que le passage à niveau était
doté de signaux acoustiques et lu-
mineux qui fonctionnaient et que,
de surcroît, le mécanicien de la lo-
comotive actionna le siffl et de sa
machine. La voiture a été traînée
sur plus de trois cents mètres par
la motrice du convoi f erroviaire.

Voiture traînée par
un train : 3 morts Deux accords ont été signés entre

une délégation italienne et des re-
présent ants suisses, l'un sur l'expor-
tation d'Italie et l'importation en
Suisse, de vins de la Valteline , im-
portés par les habitants de la zone
front alière de la vallée de Poschia -
vo. Les contrôles prévus dans le dé-
cret italien seront pris en charge
par les autorités suisses. Le contin-
gent spécial bilatéral concernant les
vins de Valteline a été por té, par
un échange de notes avec le Minis -
tère italien des af faires  étrangères
de 25.000 à 30.000 hectolitres l'an.

L' autre accord a trait à l'harmo-
nisation des pr escriptions à obser-
ver en Suisse lors de l'élaboration
de vins mousseux, produits avec des
vins naturels d'Asti, (ats)

Accords italo-suisses
sur les vins

de la Valteline



Garçon de vestiaire
Fille d'office
sont cherchés immédiatement.

Bonnes rétributions.

CABARET 55, 2300 La Chaux-de-
Fonds, tél . (039) 2 27 51, dès 21 h.

Nous cherchons un

représentant
ou grossiste

pour la vente d'échafaudages tubu-
lalres aux entrepreneurs.

Rayon : canton de Neuchâtel et
Jura bernois.

Faire offres sous chiffre PN 903046 ,
à Publicitas S.A., 1002 Lausanne.

£}> #
__, Grand garage de La Chaux-de-Fonds j_

A. cherche v*

! UNE SECRÉTAIRE l
£!> &
-3* comptable de préférence, susceptible ¦%&
yA de travailler seule une grande partie j^^* du temps.

y* Situation très intéressante, bien rému- jw
^r nérée, ambiance de travail agréable, >*
£}> avantages sociaux des grandes sociétés. <£j

t. *_ J'; Faire offres sous chiffre AS 35159 N . \\
tf aux Annonces Suisses S.A., 2001 Neu- "yî

_<j> cMte1' -C-

Société fiduciaire de Bienne cherche

comptable expérimenté (e)
pouvant travailler de façon indépendante et connais-
sant les langues française et allemande

employée de chancellerie

habile dactylographe (éventuellement à la demi-
journée ) .

Entrée immédiate ou à convenir.

Fane offres manuscrites avec photographie, certificats
et prétentions de salaire, sous chiffre AS 15792 J ,
aux Annonces Suisses S.A., ASSA, 2501 Bienne.

Le voyage cTApoHo-11 vers la Lune
La «sélénopolitique», vous connaissez?

Une analyse de ce que seront les lendemains du succès d'Apollo-11
ii

La «sélénopolitique» s'avère donc
rentable. On peut se demander alors
pourquoi les Soviétiques se sont lais-
ses battre alors que pendant les 2
premiers tiers de l'ère spatiale qui a
maintenant 11 ans et demi, ils ont
incontestablement dominé dans le
domaine spatial et notamment l'ex-
ploration de la Lune. Les déclara-
tions soviétiques de ces derniers
mois ne sont pas satisfaisantes. Elles
sont même contradictoires.

Déjà les médailles commémoratives.
Celle-ci sera f rappée  aux Etats-Unis
en argent et en bronze, (bélino AP)

En effet, en octobre 1968, le pro-
fesseur Léonide Sedov, le «père des
Spoutnik» déclarait à New York que
«la question d'un vol humain en di-
rection de la Lune n'a pas été sou-
levée en URSS et ne faisait pas par -
tie du programme spatial soviétique
pour le proche avenir». Mais, au mê-
me moment, Guerman Titov , le deu-
xième cosmonaute de l'URSS affir -
mait : «Je suis certain que le pre-
mier homme sur la Lune sera sovié-
tique».

Comment se fait-il que les Sovié-
tiques se soient laissé ainsi devan-
cer ? Plusieurs explications ont été
avancées. L'une d'elles a encore été
'renouvelée tout dernièrement par
l'académicien Anatole Blagonravov,
qui, le 21 j uin 1969, dans une inter-
view accordée à la «Komsomolskaya
Pravda*, l'organe central des jeu -
nesses communistes soviétiques , af-
firmait : «Qu'il donnait la préféren-
ce a l'automatique (entendez sondes
automatiques) car il n'y a pratique-
ment pas de problèmes qu 'elles ne
puissent résoudre».

Mais, d'autres explications non
officielles, ont été avancées : c'est,
ont dit des spécialistes, pour rattra-
per son retard sur les Américains
dans le domaine des secteurs nuclé-
aires (fusées balistiques et sous-ma-
rin) que l'URSS freinait son pro-
gramme spatial . On peut également
imaginer que la capacité d'organisa-
tion de l'industrie soviétique est in-
férieure à celle des Etats-Unis. Dans
le domaine de l'informatique, par
exemple, le retard de l'URSS sur
l'Amérique est flagrant.

Aux Etats-Unis mêmes, on se pose
la question de savoir quelles seront
les suites du programme Apollo. Cer-
tes, neuf autres fusées géantes Sa-
turne-5 sont en construction et per-
mettront aux Américains de pour-
suivre pendant quelques années l'ex-

ploration de la Lune et créer des
stations en orbite terrestre. Mais
l'effort qui sera poursuivi aura-t-il
l'ampleur de celui fourni au cours
des dix dernières années pendant
lesquelles les Américains ont dépen-
sé pour l'Espace la somme fantasti-
que de 56.730 millions de dollars
(284 milliards de francs) .

Les Soviétiques ne vont-ils pas es-
sayer de frapper un grand coup par
un exploit spatial, là où on ne les
attend pas ? Ils l'ont déjà fait dans
le passé. Ou plus raisonnablement, la
leçon d'Apollo ne va-t-elle pas, en-
fin, décider les deux superpuissan-
ces à coopérer davantage dans le
Cosmos, sinon sur la Terre ? Les
Américains ayant effacé brillamment
l'humiliation qu'ils avaient subie, en
1957, avec le lancement du premier
Spoutnik et les Russes étant battus
dans la course à la Lune, il devrait
être plus facile aux uns et aux au-
tres de se partager désormais les
tâches et d'établir une coopéra tion
plus fructueuse dans le domaine
spatial. Ce serait là un bon résultat
de la «sélénopolitique». (afp)

Un pari
Il y a en Grande-Bretagne un

homme qui attend avec impatience
l'alunissage d'Apollo-11, pour des
raisons qui ne sont certainement ni
uniquement scientifiques, ni exclusi-
vement historiques. En effet, en
1964, M. David Threlfall, avait parié
10 livres qu'un être humain poserait
le pied sur la Lime avant le 1er jan -
vier 1971.

Le «bookmaker » londonien, chez
lequel M. Threlfall a déposé son pa-
ri, lui offrit alors du mille contre un.
Si la mission Apollo-11 réussit, M.
Threlfall recevra donc la coquette
somme de 10.000 livres (120.000 fr.) .

Au « Space-Center » de Houston. Sur l 'écran de contrôle (en haut à gauche)
on aperçoit la Terre f i lmée de la cabine spatiale, (bélino AP)

La
RADIO
SUISSE
ROMANDE

cherche pour différents services du studio de radio-
diffusion à Lausanne des

secrétaires
-

de nationalité suisse.

Faire offres de service détaillées avec curriculum vitae ,
photo et prétentions de salaire au département admi-
nistratif de la Radio Suisse Romande, Maison de
la Radio , 1010 Lausanne.

Entreprise de transpor ts cherche

CHAUFFEUR
pour camion de chantier.

S'adresser à M. Joseph Brunner , rue de
l'Est 16, La Chaux-de-Ponds, tél. (039)
2 77 03.

MIGROS
cherche

pour son Supermarché
de LA CHAUX-DE-FONDS

nettoyeur (se)
Place stable, bonne rémunération ,
horaire de travail régulier, avantages
sociaux d'une entreprise moderne.

Demander feuille d'inscription au gérant du magasin
ou adresser offres à la Société coopérative MIGROS
NEUCHATEL, département du personnel , case postale
228, 2002 Neuchâtel , tél. (038) 3 31 41.;

Wir suchen fur die Korrespondenzabteilung:
eine ttichtige

Mitarbeiterin als Sekretârin
fur unsere Verkaufsingenieure und die
Direktion

Kleines, nettes Arbeitsteam, vielseitige
franzôsische und deutsche Korrespondenz,
weitere Sprachkenntnisse (z. B. Englisch)
kônnten Sie auch anwenden, denn wir
exportleren nach ganz Westeuropa. Sie sollten

! einwandfrei stenographieren und
maschinenschreiben. Gelegentlich konnten Sie
stellvertretend auch das Telefon und den
Télex bedienen.
Wir haben die 5-Tage-Woche, eine moderne

j Kantine ist vorhanden. Fur
; Auswârtswohnende besteht eigene

Busverbindung mit Winterthur.
I Weitere Einzelheiten wiirden wir geme mit

Ihnen besprechen. Bitte senden Sie Ihre
Bewerbung an

Graber & Wening AG, Maschinenfabrik
8413 Neftenbach bei Winterthur

Une grande compagnie d'assuran-
ces grecque a assuré chacun des
trois astronautes d'Apollo-11 pour
50.000 francs.

Cette somme sera versée si les as-
tronautes se perdent dans l'Espace
mais pas s'ils tombent aux mains
d'êtres extraterrestres ou humains
ou s'ils se plaisent sur la Lune et
refusent de rentrer...

L'original des polices a été remis
aux familles des trois astronautes
par un émissaire spécial. L'assuran-
ce a commencé à courir dès l'instant
où les astronautes ont pris place à
bord de la cabine. Elle prendra f i n  à
l'expiration de la quarantaine à la-
quelle ils seront soumis après leur
retour sur la Terre, (ap)

Lors d' une récep tion à la Maison-
Blanche au cours de laquelle le gé-
néral John McConne l, ancien chef
d'état-major de l'armée de l'air a été
décoré, le président Nixon a annon-
cé que Neil Armstrong et Edwin
Aldrin déposeront lundi sur la Lune
des médailles à la mémoire de Youri
Gagarme et de Vladimir Komarov
qui ont été récemment remises à
Moscou par les veuves de ces deux
cosmonautes à l'astronaute améri-
cain Frank Borman.

Gagarine est mort dans une colli -
sion d'avions le 27 mars 1968 et
Komarov a été tué le 27 avril 1967 :
son parachute ne s'était pas ouvert
à la f i n  d'une mission, ( a p )

Assurance, mais' A la mémoire
pas tout risque... des cosmonautes

disparus



Réparé, le «Râ» poursuit sa croisière

Le Britannique John Fairfax est près des côtes de Floride. Il aura bientôt
réalisé son rêve : l'Atlantique à la rame ! (bélino AP)

La voile du « Râ » , le bateau de
papyrus du navigateur norvégien
Thor Heyerdahl , flotte de nouveau
au vent , retenue par deux avirons.
Après une nuit de repos à bord du
bateau de pêche « Shenandoah »,
qui les suit depuis mercredi , et une
j ournée de travail pour remettre en
état leur embarcation endommagée
par la tempête, Heyerdahl et ses six
compagnons ont décidé hier, de
poursuivre leur aventure ; par me-
sure de sécurité, le «Shenandoah >
continuera à les escorter et ils pas-
seront toutes les nuits à son bord.

«L'exploit physique n'est pas le
but de ce voyage _ ,  déclare un mes-
sage radio du « Râ » capté aux îles
Vierges. « Il n'est pas question de
demeurer dans un habitacle effon-
dré sur le «Râ», quan d nous avons
aussi un gîte sur le « Shenandoah ».

L'équipage a fait savoir qu 'il n 'y
avait pas de danger que le « Râ »
coule et Heyerdahl a annoncé que
le moral de l'équipage était élevé
malgré les épreuves, plus dramati-
ques et plus dangereuses qu 'il
n'avait osé le dire .pour ne boule-
verser personne ». Seul le singe
qu 'on leur avait donné à Safi , le
25 mai, à leur départ, n'est pas très
en forme, mais il se remet.

A la rame
De son côté, le rameur transatlan-

tique anglais John Fairfax a été
aperçu à 200 kilomètres au sud de
Miami, se dirigeant vers le Gulf
Stream. On avait craint pour sa sé-
curité, le message radio quotidien
qu 'il envoie depuis près de six mois
n'ayant pas été capté depuis mardi.

La garde côtière américaine de
Miami a signalé que l'un de ses pi-
lotes avait aperçu le « Britannia »
du rameur anglais se dirigeant vers
l'ouest, c'est-à-dire directement vers
le Gulf Stream , apparemment dans
l'espoir que le courant l'aidera à
terminer son voyage vers Miami.

Bonnes nouvelles
Le navigateur solitaire français

Loic Fougeron a rompu le silence
qu 'il observait depuis 20 jours et qui
avait fait naître des craintes sur
son sort. Un de ses amis a déclaré,
hier , qu 'il venait de recevoir une
lettre de Fougeron , postée le 12 juil-
let à Horta Faial, dans les Açores.
Dans cette lettre, le navigateur dé-
clarait qu 'il fait route vers le Maroc
à bord de son cotre de 10 mètres,
le « Captain Brown ».

Fougeron avait quitté Casablanca
le 30 juin pour participer à la course
autour du monde en « solitaire, or-
ganisée par le Sunday Times » de
Londres. Par la suite, il avait aban-
donné, son yacht ayant été endom-
magé au cours d'une tempête au
large de l'île de Sainte-Hélène, dans
l'Atlantique, (ap, reuter)

Un jour dans le monde
DÉBRAYAGE AU «SUN». — La

première édition du quotidien «Sun»
est sortie hier à Londres avec plus
d'une heure de retard, 144 ouvriers
des entrepôts ayant débrayé entre
11 heures ©t minuit Jeudi pour pro-
tester contre la décision de l'Inter-
national Publishing Company de
cesser la publication à partir de
janvier prochain en raison de diffi-
cultés financières.

150 PAR JOUR. — 65.636 voitures
ont été volées en Italie en 1968, ce
qui fait une moyenne de 150 véhi-
cules par jour. Rome vient en lête
de la liste avec 16.674 voitures, soit
46 par jour , suivie de Milan 8193, et
de Turin 8021.

LA VIE A UN FIL. — A New
York , une jeune fille de 15 ans,
P. Dunne, s'est trompée de numéro
— mais ce faisant, elle a probable-
ment sauvé une vie humaine. Au lieu
d'avoir son cousin au bout du fil ,
Patricia entendit la voix de Mme
Mary Cahill , qui appelait à l'aide.
Elle alerta les PTT qui retrouvèrent
la correspondante de Patricia. Lors-
que la police arriva sur les lieux ,
Mme Cahill avait perdu connaissan-
ce, terrassée par une crise cardia-
que. Elle ë, sà.'t. 'Sur Të^oî; serrant
encore'dams sa main le eom'biné. ¦¦¦¦

Aujourd'hui , Mme Cahill va mieux.
Elle espère sortir bientôt de l'hôpi-
tal. Elle a reçu jeudi la visite de
Patricia et de sa mère.

AU LANCE - FLAMMES. — Des
millions de chenilles, qui avaient
envahi une vaste superficie, près de
Conriove, localité piémontaise, et
menaçaient de dévorer toutes les
récoltes de la région ont été exter-
minées hier au lance-flammes par
une unité militaire. L'opération a été
décidée après que tous les insectici-
des se furent avérés sans effet sur
les chenilles, dont certaines mesu-
raient sept centimètres de long.

DRAME EN FRANCE. — Une fa-
mille hollandaise , qui venait de
passer ses vacances en France, a
trouvé la mort hier sur l'autoroute
du Nord , à la hauteur de la bretelle
Darsy, près de Sacy-le-Grand. Leur
voiture a franchi le terre-plein cen-
tral au moment où une autre voiture
se 'dirigeant en sens inverse, dou-
blait un camion sur l'autre voie.

Les deux véhicules se heurtèrent
très violemment et le poids lourd ne
put les éviter et les traîna sur une
quarantaine de mètres.

Le conducteur français, M. Freddy
Vandorme, 38 ans, a été tué sur le
coup. Dans le véhicule hollandais,

le conducteur, M. Johannes van Bien
31 ans, domicilié à Amersfoort, son
épouse Jana, 28 ans, leur fils Arnold,
i ans et les j umeaux Monique et
Peter , 5 ans, ont également été tués
sur le coup. L'aîné des enfants, Ro-
nald , âgé de 9 ans, a été hospitalisé
dans un état très grave.

IL REMET ÇA. — Max Conrad ,
surnommé «Le grand-père volant» ,
compte tenter de nouveau l'hiver
prochain un tour du monde en soli-
taire, par les pôles, à bord d'un
avion léger.

Il espère atterrir au Pôle Sud à
la Noël puis aller au Pôle Nord et se
poser le plus près possible de celui-
ci , probablement sur une banquise
située à environ 320 km. Il compte
regagner les Etats-Unis à temps
pour célébrer son 67e anniversaire,
le 21 janvier.

SÉNATEUR POIGNARDÉ. — Un
membre du Sénat de New York, M.
A. Frederick Meyerson , a reçu deux
coups de couteau dans le dos jeudi
soir 'au moment où il se portait à
l'aide d'un agent de police qui es-
sayait de mettre fin à une bagarre.

Celle-ci avait éclaté devant une
salle où se tenait: -_ïë réunion con-
voquée " par l'Association < noire '¦de
Brooklyn pour protester contre les
mauvais traitements infligés aux
Noirs et aux Portoricains. Le prési-
dent de la réunion , M. Clitton Jones,
a été également poignardé. MM. C.
Jones et Meyerson ont été hospita-
lisés, (reuter)

Big Ben
fait la pose

M. Bob Lightbody, de New York,
n'en croyait pas ses yeux. Jeudi
après-midi quand il passa près de
Big Ben, à Londres, il remarqua que
la célèbre horloge n'avançait plus
Cela ne s'était plus produit depuis
novembre 1966. Big Ben s'est arrêté
à 14 h. 51 , alors qu 'il était à ce
moment 15 h. 30 ! (bélino a p)

Le système de sécurité
n'a pas fonctionné...

Les chiens de garde et 250 hom-
mes n'ont pas empêché un garçon
de 14 ans de pénétrer sur la base
et de monter à bord d' un bombar-
dier B-52 , le 5 juillet dernier, à
March Air Force Base (Californie) .

Le garçon a été pris au moment
où il tentait de quitter la base avec
de la nourriture prise à bord de
l'avion , un pistolet, des munitions
et certains documents secrets.

Un porte-parole de l' armée de l' air
a révélé que cet incident était dû
à une déficience momentanée du
système de sécurité . L'of f ic ier  char-
gé de la sécurité de la base a reçu
une autre a f fec ta t ion, (ap)

Des bijoux présentés sur l'eau

A Riccione, en Italie , quatre ravis-
sants mannequins parisiens présen-
tent dans une piscine les bijoux de

fantaisi e que porteront nos compa-
gnes cet automne. Comme on peut
le constater la perle revient à la
mode. Il y en aura de toutes les
couleurs et de tous les calibres. Su-
prêm e espoir : il ne sera plus néces-
saire de les chercher sous l'eau. Qui
n'a pas sa perle... (bélino AP)

L éléphanteau suisse a soif

Peter II , l'éléphanteau africain o f f e r t  par les enfants suisses à leurs petits
camarades tchécoslovaques a pris la route du zoo de Pr ague. Peter II ,
comme tous les voyageurs qui entreprennent un long périple à pareille
époque réclame souvent à boire. A Urquell , en Bohême, ville où est produite
une des plus célèbres bières du monde, ses gardiens lui ont donné des chopes

p leines... de thé. (bélino AP)

Paris: échec
à la drogue

Quatre kilos de marijuana ont
été saisis et quatre trafiquants
arrêtés par la police parisienne,
jeudi soir. Les trafiquants, trois
Jordaniens et un Indien, vou-
laient écouler leur marchandi-
se parmi les nombreux jeunes
qui hantent le Quartier Latin à
Paris, mais la police est inter-
venue , a arrêté les quatre hom-
mes et saisi leur marchandise
avant qu'ils ne la ven dent.

Les trafiquants sont tous âgés
de moins de 30 ans.

D'autre part , les policiers pa-
risiens ont réalisé un autre coup
de filet qui leur a permis d'arrê-
tés quatre jeunes toxicomanes.
Ceux-ci , des beatniks parisiens
de 20 à 27 ans, se procuraient
du Maxiton , médicament exci-
tant et euphorisant, à l'aide de
fausses ordonnances, et se l'in-
jectaient dans le sang après l'a-
voir dissous dans de l'eau. Au
moment de leur arrestation,
l'un des jeunes gens était dans
le coma.

Seule une intervention rapide
des médecins a pu le sauver,

(afp)

Hold-up en plein jour
dans la banlieue de Londres

Des bandits armés ont attaqué un fourgon blindé de transports
de fonds et ont réussi à prendre la fuite en emportant 100.000
livres en espèces.

Les gangsters ont attaqué le fourgon alors qu'il était arrêté
devant un établissement bancaire de Cricklewood, banlieue du nord
de Londres. Ils stoppèrent leur camionnette devant le véhicule
et en descendirent armés de matraques et d'un fusil de chasse.

Deux des gardes, qui chargeaient de l'argent, ont été assom-
més, avant que les bandits ne transfèrent le contenu du fourgon
dans leur camionnette et ne prennent la fuite, (ap)
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Echange d'espions entre Londres et Moscou

M. Mikhail Smirnovsky, ambassa-
deur , a fait une nouvelle démarche
au Foreign Office pour obtenir
l'échange de l'enseignant britanni-
que Gérald Brooke, qui purge ac-
tuellement une peine de cinq ans
de détention en URSS pour activi-
tés subversives, avec les époux Peter
et Helen Kroger, condamnés en 1961
à vingt ans de prison pour espion-
nage en faveur de l'URSS.

M. Smirnovsky s'en est entretenu ,
à sa requête, pendant 40 minutes,
avec Sir Denis Greenhill , secrétaire
général du Foreign Office. C'était la
sixième rencontre officielle depuis
le début des « négociations > anglo-
roviétiques sur cette affaire, le 6
mai dernier. De source britannique
autorisée , on indique qu 'il y aura

sans doute de nouveaux entretiens
à ce suj et.

Les autorités soviétiques ont clai-
rement indiqué que M. Brooke serait
traduit de nouveau en jugement ,
sous l'accusation d'espionnage, si
les époux Kroger ne sont pas mis
en liberté. Le gouvernement britan -
nique , qui s'était pendant longtemps
opposé à un tel échange, semble
maintenant pencher en faveur d'un
accord, dont les modalités restent
encore à déterminer. Il estime que
l'opinion publique britannique , en
dépit du caractère immoral d'un tel
« marchandage ,» accueillerait favo-
rablement un compromis qui abou-
tirait à la libération de M. Brooke ,
au prix d'une concession touchant
les époux Kroger , qui ont déjà purgé
plus d'un tiers de leur peine, (afp )
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Record, accident et chance pour Stewart
Lors des essais du Grand Prix d'Angleterre à Siiverstone

Le leader du championnat du monde des conducteurs, le Britannique Jackie
Stewart, a échappé à un grave accident, à Siiverstone. Au cours de la se-
conde journée des essais du Grand Prix d'Angleterre, Stewart , au volant de
sa Matra-Ford, a effectué deux tête-à-queue et a heurté le talus après qu'un
pneu de sa voiture a éclaté dans un virage. Le pilote écossais est sorti
indemne de l'accident. Seul le bolide est endommagé. Auparavant, Jackie
Stewart avait , en l'20"6, battu à nouveau officieusement le record du circuit

I AtM6Hsm«

Finlande bat
Allemagne de l'Ouest

Menée de deux points (o4 à 52) à
l'issue de la première journée , l'équipe
de Finlande a causé une surprise en
battant l'Allemagne de l'Ouest par 115
points à 108, au terme de la deuxième
journée de leur rencontre au Stade
olympique d'Helsinki.

A la chasse aux «mouches» au Tir fédéral
Une cible très prisée par les tireurs de toutes catégories et de tout âge, est la
cible _ rachats, et la chasse aux « mouches » qui sont payées pour 95 à 100 points.
Pour un coup profond absolu, le nichât est de 100 francs, pour 99 points de 60 francs,
pour 98 points de 30 francs, 97 points de 15 francs, et pour 96 points 10 francs, etc.
FOUT les juniors et les vétérans, les « mouches » de 90 à 95 points sont également
honorées. Jusqu'au 15 juillet, pas moins de 143.565 passes ont été achetées pour le
tir à 300 mètres, ce qui a rapporté aux organisateurs 547.000 francs. A 50 mètres,

les chiffres correspondants sont de 18.474 passes et 70.000 francs.

Nombreux gains
pour les tireurs

Une coquette somme est également
payée chaque jour aux tireurs. Unique-
ment à Guntelsey pour les 16 et 17
i_^_^% ___> - i _ - _ ?  - -^«
' !

Premiers succès
des tireurs

chaux-de-f onniers
Les dernières cartouches du Tir |

i ' fédéral ne seront tirées que le 27 ,
< juillet et il est trop tôt encore pour i
j!  pouvoir calculer les moyennes de '
! i section et d'équipe, car de nombreux J (
' ' tireurs des Armes-Réunies doivent
1 ' encore se rendre à Thoune. D'excel- ,
] ', lents résultats ont déjà été obtenus, ; ;
i i relevons en particulier l'exploit du '

vétéran Louis Lambert, qui totalise i
', le maximum à la cible Section, soit '
i 40 points, et de surcroît le maxi- j

i i  mura à l'Equipe, avec 40 points j ,
1 également. Robert d'Epagnier et

André Grutier obtiennent tous deux
' , 39 points à la Section et enfin
i André Perrin reçoit la grande mé- ;

daUle de maîtrise à 300 mètres
' ' avec 520 points. Félicitons ces ti-
j ! reuxs et souhaitons que les Armes-
! i Réunies puissent revenir de ce Tir \1 fédéral avec la couronne de lau-

1 rier or.

juillet , on comptait 611 mouches à payer.
Elles se répartissent comme suit : 30
pour 100 points, 82 pour 99 points, 134
pour 98 points, 197 pour 97 points, et

168 pour 96 points. Ainsi à Guntelsey,
16.000 francs ont été distribués aux heu-
reux gagn_nibs. Dans ce montant, les
nombreuses bonifications de 1 franc, ne
sont pas comptées.

2,3 millions de cartouches
Jusqu'au 16 juillet , 2 ,3 millions de car-

touches ont été tirées dans tous les
stands du Tir fédéral ; on compte
1.946.333 cartouches pour Je fusil. Quant
aux tireurs au pistolet , ils ont utilisé
316.800 cartouches de 7,6 mm., 38.400
cartouches de 9 mm., et 40 cartouches
pour le revolver. En plus de cela , on
comptait 9000 coups de munition de
match. Mais des chiffres des entreprises
de transports parlent par eux-mêmes
également. Les autobus qui assurent la
•liaison entre les différents stands et le
centre de la fête ont transporté pas
moins de 184.890 voyageurs depuis le
début du tir jusqu'au 17 j uillet.

La semaine prochaine
il y aura encore des rangeurs

Selon les renseignements donnés par
le chef des rangeurs, il y a encore des ci-
bles libres, principalement dans les
stands (périphériques. Au cours de la se-
maine écoulée, tout était complètement
vendu et surtout pour le week-end, il
n'y avait plus rien de Qihre. Mais cela
s'améliore. A Steffdsbourg (Schnibtwei-
her), six à sept cibles sont libres en per-
manence de lundi à jeudi. Il est à re-
marquer que les heures de la matinées
sont les moins fréquentées. Uetendor f
annonce des stalles libres pour le 22 et
le 27 juillet , et Allmendigen est prati-
quement libre les 22 et 24 juillet. Par
conta -, tes 21, et du 25 au 27 juillet, ce
stand est complètement occupé.

Natation : sélections helvétiques
pour l'Angleterre et le Danemark

Pour les prochaines sorties .interna-
tionales de d'équipe suisse, la Fédéra-
tion suisse et l'entraîneur national
Henry Reymond ont désigné les na-
geuses et nageurs suivante :

Match des Six nations à Cardiff
(25 - 26 juillet ) : Christiane Flamand
(Genève), Laure Pache (Genève), Su-
zanne Niessnar (Zurich), Rita Cordey
(Vevey ) , Jacqueline Mock (Bienne),
Margot Thomet (Berne), Erika Ruegg
(Zurich), Jacqueline Fendt (Lugano) ,
Hanspeter Wurmli (Saint-Gall), Alain
Charmey (Genève), Jean-Pierre Dubey
( Genève), Jurg Strasser (Zurich), Alain
Baudin (Genève) , Nicolas Gilliard (Ve-
vey), Beat Groeflin (Vevey), plus un'

¦nageur a désigner pour remplacer Ron
Oosmainn, indisponible.

Match triangulaire Danemark - Islan-
de - Suisse, à Copenhague (1-2 août) :
la sélection de Cardiff plus Irène l'E-
plabtenier (Zurich), Enst Eier (Bâle) ,
Urs Schweizer (Berne), Uli Haenni
(Zurich), Jean-Pierre Genettl (Vevey)
et deux nageuses à désigner.

Merckx devance tout le monde sauf... le dernier !
Le Puy-de-Dome, étape à surprise du Tour de France

Dernier du classement a 3 h. 34' d'Eddy Merckx, dernier engage aussi dans l'équipe
professionnelle dirigée par Louis Caput, dernier encore à avoir été sélectionné dans
cette équipe pour le Tour de France, le Nantais Pierre Matignon (26 ans) a donné
au cyclisme français sa troisième victoire dans la grande boucle 1969, et pas n'im-
porte quelle victoire puisqu'il l'a remportée au sommet du Puy-de-Dôme. Vainqueur
d'une étape du Tour de l'Avenir en 1962, champion de France des indépendants et ,
donc, néo-professionnel, Pierre Matignon s'est imposé au Puy-de-Dôme avec plus
d'une minute d'avance sur Eddy Merckx, qui lui a repris près de six minutes en
cinq kilomètres d'ascension. Echappé dans la côte de Chavanon, à 68 kilomètres
de l'arrivée, Matignon avait attaqué seul le Puy-de-Dôme avec plus de sept minutes
d'avance sur le peloton. Il ne s'est cependant finalement imposé que de justesse
après une ascension qu 'il crut par moments ne pas pouvoir terminer. « Les derniers
kilomètres ont été terribles, devait-il déclarer après avoir repris son souffle. A

certains moments, je ne savais pas si je n 'allais pas m'arrëter... ».

Un menu qui semble visiblement intéresser Raymond Poulidor, grand battu
du Puy-de-Dôme. (Interpresse)

Course par élimination
Cette ascension du Puy-de-Dôme a

permis en outre à Eddy Merckx de con-
firmer sa suprématie. Il a lâché un à
un tous ses rivaux et dans la dernière
partie de la côte, le seul qui parvint à
lui tenir tête (c 'est d'ailleurs un de ses
démarrages qui causa la perte de Pou-
lidor) fut le Lyonnais Paul Gutty, qui
fit longtemps jeu égal avec Merckx
avant de devoir s'incliner définitivement
à une centaine de mètres de l'arrivée.

Aucun classement
n'échappera à Merckx

Eddy Merckx a encore consolidé sa
position de leader dans les différents
classements du Tour de France (général,
par points, et Grand prix de la Monta-
gne). Plus que tes 22 secondes prises à
Fingteon et les 37 secondes encore ravies
à Poulidor, c'est cependant l'avanoe pri-
se au classement par équipes qui a don-
né satisfaction au poulain de Guillaume
____«sens. Au olassement du jour, l'équi-
pe de ce dernier a certes été devancée
par celle, surprenante, de Louis Caput,
mais elle a néanmoins augmenté encore
son avantage sur sa principale rivale,

Le film de l'étape

celle de Gaston Plaud , de sorte que
Merckx et ses équipiers sont pratique-
ment assurés désormais de ramener éga-
lement les casquettes jaunes à Paris.

Roulant groupé jusqu 'au contrôle de
ravitaillement d'Ussel (km. 103), le pe-
loton accuse un retard de 50 minutes
sur l'horaire calculé à une moyenne de
31 km. à l'heure. Dans l'ascension de la
côte de Chavanon (km. 130), l'Espagnol
J. Gâtera se détache légèrement, passant
premier au sommet devant Agostinho,
Spruyt et Labourdebbe. Peu après, Mati-
gnon attaque et très rapidement distan-
ce le groupe : 45" au 136e kilomètre, 2'45"
au 148e kilomètre, 5'05" au 151e kilomè-
tre. Au 158e kilomètre, cinq hommes sor-
tent du peloton : Jan Janssen, Agos-
tinho, Letort, Lebaube et Van Schil. Cet-
te action a pour effet de faire tomber
l'avance de Matignon qui n'est plus que
de 4'10" au 160e kilomètre, quand te pe-
loton rattrape te petit groupe conduit
par Jan Janssen. Toutefois, le peloton
ralentit son allure, ce qui permet à
Matignon de gagner de nouveau du ter-
rain et de compter 6'35" d'avance au
174e kilomètre, 7'40" quatre kilomètres

Résultats
Classement de la 20e étape, Brive -

Puy-de-Dôme, sur 198 kilomètres :
1. Pierr e Matignon (Fr) 6 h. 49'54". 2.

Eddy Merckx (Be) 6 h. 5119". 3. Paul
Gutty (Pr) 6 h. 51'24". 4. Martin Van
den Bossche (Be) 6 h. 51'41". 5. Roger
Pimgeon (Fr ) même temps. 6. Raymond
Poulidor (Pr) 6 h. 51'56". 7. Andres Gan-
darias (Esp) 6 h. 51'59". 8. Wladimir o
Panizza (It) 6 h. 52'25". 9. Jan Janssen
(Ho ) 6 h. 52'33". 10. Lucien Van Impe
(Be) même temps. 11. Van Springel (Be)
même temps. 12. Agostinho (Por) même
temps. 13. Schutz (Lux) 6 h. 52'48". 14.
Galdos (Esp) 6 h. 52'51". 15. Van Schil
(Be) 6 h. 52'57". 16. Castello (Esp) 6h.
53'01". 17. Wagtmans (Ho) 6 h. 53'06".
18. Bayssière (Fr) même temps. 19. Du-
mont (Fr ) 6 h. 53'18". 20. J. Galera (Esp)
6 h. 53'23".

Classement général : 1. Eddy Merckx
(Be) 102 h. 47'13". 2. Roger Pingeon (Fr)
à 16'40". 3. Raymond Poulidor (Fr) à
21'20". 4. Felice Gimondi (It) à 26'31".
5. Andres Gandarias (Esp) à 30'07". 6.
Rinus Wagtmans (Ho) à 32'29". 7. Fran-
co Vianelli (It) à 38'35". 8. Joaquim
Agostinho (Por) à 48'04". 9. Désiré Le-
tort (Fr ) à 48'07". 10. Jan Janssen (Ho)
à 49'49". 11. Van Impe (Be) à 51'48". 12.
J. Gâtera (Esp) à 52'39". 13. Thelllière
(Fr) à 59'23". Panizza (It) à 1 h. 01'25".
15. Dumont (Fr) à 1 h. 01'49". 16.Schutz
(Lux) à 1 h. 02'56". 17. Gutty (Fr) à
1 h. 03'45". 18. Van Springel (Be) à 1 h.
06'15". 19. Dancelli (It) à 1 h. 10'52". 20.
Castello (Esp) à 1 h. 12'04".

plus loin, c'est-à-dire à 20 kilomètres de
l'arrivée.

Matignon ne faiblit pas dans la côte
de Moreno au sommet de laquelle il pré-
cède de 6'25" l'Espagnol Castello qui s'est
lancé à sa poursuite, et de 7'25"1 epe lo-
ton groupé.

Au bas du Puy-de-Dôme (à six kilo-
mètres de l'arrivée), Matignon a encore
5'20" d' avance sur Castello, et 6'30" sur
le peloton. Gutty sort du groupe et re-
joint Castello cependant que derrièr e,
Poulidor , Merckx , Gandarias, Wagt-
mans, Panizza, Van don Bossche, Agos-
tinho, Van Impe, Pingeon , se détachent
du peloton. Ils reviennent sur Gutty et
Castello, mais ne peuvent inquiéter Ma-
tignon qui l'emporte avec l'25" d'avance
sur Merckx second, devant Gutty, Van
den Bossche, Pingeon , Poulidor.

Classement général du Prix de la
Montagne : 1. Merckx (Be) 155 points.
2. Pingeon (Fr) 94 points. 3. J. Galera
(Esp) 78 pointe. 4. Gutty (Fr) 68 points.
5. Gandarias (Esp) 54 points.

Classement général par équipes :
1. Driessens, 311 h. 31*12" ; 2. Plaud ,

311 h. 36'23" ; 3. Langarica, 312 h. 21'33" ;
4. Machaon, : 312 h..38'51" .; . 5 Caput,
312 h. 43'22".

Classement par points :
1. Eddy Merckx (Be) 234 pts ; 2.

Janssen (Ho) 148 ; 3. Wagtmans (Ho)
130 ; 4. Pingeon (Fr) 124 ; 5. Gimondi
(It) 103.

Les dernières étapes
Tournoi de Montana

1Tennis

Voici les résultats des quarts de fi-
nale disputés lors de la quatrième jour-
née du Tournoi international de Mon-
tana :

Simple messieurs. — Phillips-Moore
(Aus> bat Di Domenico (It) 6-2, 6-8 :
Barth (EU) bat Gorostiaga (Bol) 6-1,
2-6 , 6-3.

Simple dames. — Esme Emanuel (Af-
S) bat G. Sheniff (Aus) 6-0, 6-4 ; Les
Ley Hunt (Aus) bat Rosmarie Giscafre
(Arg) 6-3,6-3.

Double messieurs. — Taylor - Lutz
(EU) battent Castigliano-Di Domenico
(It) 13-11. 6-3 ; Gisbert - Koudelka
(Esp-Be) battent Merlo-Di Matteo (It)
6-1, 6-4.

La Suisse en f inale
de la Coupe Galéa

C'est finalement par le score de 3-2
que l'équipe suisse « Espoirs » a battu
l'Autriche, lors du tour préliminaire de
la Coupe Galéa , à Krems (Aut). Les
Suisses rencontreront la Hongrie en fi-
nale. Voici les résultats :

Autriche-Suisse 2-3. Hans Kary (Aut)
bat Rolf Spitzer (S) 6-3, 6-2 ; Michel
Burgener (SI bat Norbert Ortner (Aut)
7-5, 8-6. — Hongrie-Portugal 5-0.

La Grande-Bretagne a pris une avan-
ce de 2 victoires à 1 sur l'Afrique du
Sud. à l'issue de la deuxième journée de
la rencontre de finale de la zone euro-
péenne, groupe A, de Coupe Davis, à
Bristol , grâce à une victoire totalement
inattendue dans le match de double.

En neuf rencontres de double pour
l'Afrique du Sud en Coupe Davis, Bob
Hewitt et Fred McMillan , champions
de Wimbledon en 1967 et encore demi-
finalistes cette année, n'avaient non
seulement jamais été battus, mais n 'a-
vaient même pas eu à disputer un
match de plus de 3 sets.

La paire britannique Mark Cox et
Peter Curtis a triomphé en 5 sets, après
deux heures trois quarts de lutte. La
vedette du match a été le jeune Peter
Curtis , qui s'est amélioré au fur et à
mesure de la partie et qui a , pour le
dernier set, réussi un nombre de coups
remarquables.

D'autre part , à l'issue de la première
journée de la finale du groupe B, à
Bucarest , la Roumanie mène face à
l'URSS par 2 victoires à 0. Voici les
résultats :

Groupe A. — A Bristol , Grande-Bre-
tagne - Afrique du Sud 2-1 :Mark Cox -
Peter Curtis (GB) battent Bob Hewitt -
Fred McMillan , Af-S) 6-4 . 3-6, 4-6 , 6-4 ,
9-7.

Groupe B. — A Bucarest , Roumanie -
URSS 2-0 : Ion Tirlac (RoiO bat Tho-
mas Lejus (URSS) 6-3, 6-3, 8-6; Illie Na-
tase (Rou) bat Alexander Metreveli
(URSS) 6-4, 6-2, 7-5.

Coupe Davis

Le Suisse Jurg Friedli a remporté le
prix d'ouverture du 12e Tournoi inter-
national de Velden (Aut). Voici le clas-
sement :

Prix d'ouverture. — 1. Jurg Friedli
(S) avec « Antoinette I » , 39"2 au bar-
rage ; 2. Peter Lichtncr-Hohey (Aut)
avec « Dccisio de Nora », 40"5 ; 3. Lasz-
lo Mora (Hon) avec « Michela », 42"6 ;
4. Aldo Ta v azzini (It) avec « Nettuno »,
44"4 ; 5. Claude Manuel (S) avec « Is-
tanbul », 46"2. Puis : 8. Uli Notz (S)
avec « Lancia », 4'44"4.

Succès suisse
en Autriche

Vers une victoire
allemande

Hippisme

en championnat d'Europe
de saut

A l'issue de la deuxième journée
du championnat d'Europe du saut ,
à Hickstead (GB) , le favori  alle-
mand Alwin Schckemoehle (notre
bélino AP)  mène au classement pro-
visoire, grâce à sa victoire dans la
deuxième épreuve , dans laquelle
l'Anglais David Broome, tenant du

titre , a terminé au 4e rang.
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Vacances horlogères 1969
^"juillet Val d'Annivlers - Zinal Fr- 33-—

Mardi Glacier des Diablerets (facultatif) -
22 juillet Le Pillon Fr. 26.—
Mercredi En bateau de Neuchâtel à Soleure
23 juillet (avec bateau) Fr. 21.—
Jeudi Tunnels du Mont-Blanc
24 juillet et Grand-Saint-Bernard Fr. 42.—
Vendredi
25 luillet Course surprise avec 4 heures Fr. 18.—

Dimanche Lac des Quatre-Cantons - Burgenstock
27 juillet y compris bateau et funiculaire Fr. 29.—

ajjSnet Mariastein - Bâle Fr - »-

29
a

.uillet Tour du lac Léman - Cointrin Fr. 27.—

.Mercredi
30 luillet Course surprise avec 4 heures Fr. 18.—

3r]_.llet E"gelberg - Trubsee Fr. 28-

^w
'août Gruyères et Moléson (village) Fr. 18.—

^"aoû-
116 TriimmelDach " Grindelwald Fr. 22.—

Demandez le programme détaillé
Réduction pour personnes âgées - Les bons de voyages

sont acceptés

Pour tous renseignements et inscriptions :

CHARLES MAURON ÏÏTî. îï.ïi' .

L'ÉTÉ DES
AMOURS HEUREUSES

Grand feuilleton de « L'Impartial » 36

UTTA DANELLA

LES PRESSES DE LA CITÉ
Droits réservés Opéra Mundi

— J'en suis convaincu. Rosalinde a parlé
de moi avec sympathie. C'est très bien de sa
part. Dans sa colère, elle a dit qu 'elle m'aimait
encore et qu 'elle ¦voulait retourner avec moi.
Elle l'a dit quand elle a découvert que vous...
pardon, que vous l'aviez trompée. Toute fem-
me aurait vraisemblablement, dans une situa-
tion semblable, réagi de cette façon-là. En
tous cas, une femme du tempérament de Ro-
salinde. Mais ce n'est pas vrai. Rosalinde est
malheureuse. Elle pleure beaucoup.

En fait , Rosalinde ne pleurait pas, mais
j'ai cru bon de dire qu 'elle pleurait.

— Elle pleure ?
Il me regarda si sincèrement bouleversé

qu'il me fit presque de la peine. Ce n'était
pas gentil de lui mentir. Mais c'était dans
une bonne intention. Car maintenant que je
le connaissais, je pensais que Rosalinde serait
entre les meilleures mains. Ils auraient sûre-
ment des disputes, car elle avait du tempéra-
ment, il était surmené, parfois nerveux et en
colèr e, mais c'était un homme sympathique et
Rosalinde serait bien avec lui.

— Maintenant, je n'y comprends plus rien ,

dit-il.
Je décidai de prendre le taureau par les

cornes.
— Monsieur Klllinger, dis-je, et je le regar-

dai bien dans les yeux , quelles sont vos inten-
tions ? Voyez^vous , il n 'y a personne qui soit
responsable de Rosalinde. Mais je me sens en-
core quelques jours agréables, ensemble. Mais
son père, ou son frère. Oubliez _m instant que
je fus son mari. Quelles sont vos intentions ?
Aimez-vous Rosalinde ? Voulez-vous l'épou-
ser ?

— Mais oui. Naturellement. Elle est la fem-
me qu'il me faut. Jolie, pleine de charme,
adroite , on peut se montrer partout avec elle.
J'ai besoin d'une femme, vous savez. Depuis
que je suis divorcé , je me suis débrouillé. La
maison est à peu près bien tenue, mais pas
comme une femme le ferait. Et personnelle-
ment..., des filles ©t des femmes on peut tou-
jours en trouver, mais enfin quand on vieillit,
on veut se ranger. Je n'ai pas de temps pour
des petites amies.

— Vous voulez donc épouser Rosalinde, com-
me vous en aviez l'intention ?

— Naturellement. Je veux toujours. C'est
elle qui ne veut pas.

— Et en ce qui concerne Mlle Behrends ?
Il rit , pas très sûr de lui.
—¦ Vous savez, l'histoire de Lugano, c'était

un petit cadeau d'adieu. Je connais Mlle Beh-
rends depuis qu 'elle est entrée toute jeune à
l'usine. Elle était très travaileuse. Et elle est
également jolie fille. J'en fis ma secrétaire
personnelle, et elle s'-en est très bien tirée.
C'est une secrétaire très capable. Et puis, vous
imaginez comment les choses se font. Mon
Dieu, on est un homme, n'est-ce pas ?

J'acquiesçai et attendis la suite.

— Oui , une très bonne collaboratrice. Elle
va me manquer.

— Ah ? elle s'en va ?
— Oui. Elle quitte mon usine fin septem-

bre. Elle se marie.
— Ah ?
— Oui, elle est fiancée avec un jeune hom-

me très sympathique. Il a fait des études, il a
presque fini et, lors du voyage en Suisse, je
lui ai dit que, pour son mariage, je 'lui offri-
rais un appartement. Un petit cadeau d'adieu,
n'est-ce pas ? Elle était très contante ©t m'en
est très reconnaissante. Nous avons passé en-
core quelqu es j ours agràables, ensemble. Mais
pas comme, vous pensez. Mes sentiments
étaient, heu... tout a fait paternels.

— Ah ? dis-je d'un ton sceptique.
— C'est vrai, vous pouvez me croire.
— Bon , dis-je. Et que faire maintenant ?
— Oui, que faire ?
Nous regardions nos verres vides en réflé-

chissant à l'attitude à adapter.
— Finalement, vos sentiments envers Ro-

salinde impartent également.
— Pour moi , dis-je pathétique, ce qui comp-

te c'est le bonheur de Rosalinde. Avec moi, elle
n'était pas heureuse, sinon elle ne serait pas
partie. Et maintenant non plus elle n'est pas
heureuse.

—¦ Oui , dans ces conditions...
— Vous voyez.
M. Killinger commanda encore deux bières

et deux alcools doubles ; puis il dit qu 'il man-
gerait bien des saucisses. Je n 'y voyais aucun
mal. Il commanda donc pour nous deux sau-
cisses avec du raifort.

En mangeant, nous reparlâmes de Nieder-
meier et de la guerre.

Après le repas, nous nous mimes assez vite

d'accord sur le fait que Rosalinde devait re-
venir chez lui et qu 'ils devaient se marier le
plus vite possible. Nous nous sommes serré la
main et il me dit son espoir que nous reste-
rions bons amis et que ej viendrais les voir
souvent.

Je crois que Rosy aussi serait contente.
J'amenai brièvement la conversation sur Lix.
Il était peiné d'avoir perdu son sang-froid.
On est souvent surmené et les enfants sont
parfois insupportables.

Mais accepterait-elle de se réconcilie- ?
— Je l'espère, dis-je. Vous devez vous récon-

cilier avec la mère et la fille. Comment c'est
votre affaire.

— Vous devez m'y aider, dit-il.
Je le promis. J'avais bu beaucoup de verres

d'alcool, j 'avais renoncé à les compter, et j' en
vins à l'idée saugrenue de lui proposer :

— Pourquoi ne viendrez-vous pas simple-
ment avec moi demain dans ma maison ?

— Chez vous ?
— Oui. Au cas où vous pourriez vous rendre

libre. Il y aura un effet de surprise. Rosalinde
ne sera pas préparée à ce qu 'elle doit dire.
Vous serez simplement là , puis nous verrons
ce qui se passera.

—¦ C'est une idée merveilleuse.
— Nous apporterons un gros bouquet de

fleurs et...
— Je lui dirai qu'elle aura la voiture qu'elle

désirait. Je devais la lui offrir pour le maria-
ge. Elle T'aura tout de suite.

— Pour le mariage, c'est bien assez tôt. Si-
non la prochaine fais elle partira en voiture.

— C'est vrai , dit-il en riant. Cala va vite ,
chez elle.

Notre conversation devint un peu décousue.
Nous passions de Rosalinde au mariage, nous
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Le produit efficace sous une Quelques gouttes
forme attractive — c 'est le sur un morceau de
CAMOMINT, composé sucre ou dans un peu
d'essence naturelle de cha- d'eau soulagent
momille et de véritable alcool rapidement
de menthe anglaise. Par son en cas de:
excellente composition il
garantit un soulagement
rapide des douleurs.
Flacons à Fr. 2.85/4.50 Vomissements
En vente en Maux d'estomac
pharmacies et drogueries. Troubles digestifs

CAMOMINT GOLLIEZ

Une seule minute d'exercice par jour.-

C'est la méthode
la plus simple

pour perdre l'embonpoint
¦ 

¦
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C'est vraiment une nouveauté sensationnelle : La méthode (Isomet-Roller)
fait perdre de l'embonpoint dès la première ou la seconde semaine, sans cure d'amaigrissement,

sans régime ni gymnastique fastidieuse et prenant du temps.

Encore satisfaites de leur aspect général, de L'exercice est possible, que vous ayez 20, Les hommes reprennent une allure sportive.
nombreuses personnes s'accommodent mal du 4g „„ gg ans Lais _ £Z à d,autres ceUe année ]e désagré.bourrelet au-dessus de la ceinture , d une taille - . f j ..,ii ,r :, ,„ _ ,_-,, _ v„ .._ vpntr (, „.„
emnâtée ou d'une lime disgracieuse Toutes sou- La méthode «Isomet-Roller» est simple m<:nt a aller a ia plage avec un ventre peuempâtée ou a une ligne aisgraciettse. J ouïes sou 

point que chacun peut l'appliquer Elle a esthétique. Vous vous montrerez sans con-nattent redevenir minces. 
.'ah d'un jeu. Faites l'exercice cinq fois le ma- trainte avec un abdomen plat , musclé, dépour-

L'abdomen en position assise et tin , six fois le soir. C'est tout. L'ensemble ne ™ de toute graisse inutile.Lamethode«Isomet-

pourquoi les méthodes préconisées jusqu 'ici demande pas plus d'une minute par jour Nous Roller» vous ? aide sans Pelne-
. . n . . , . vous conseillons de ne pas en faire plus. Même ,, «.»*}.,. .„..«. _ .__ .
échouent le plus souvent. sL vous y pre_ ez pIaisir# Forcer serait inutilc> Vous vous sentirez tout autre.

Médecins et professeurs de gymnastique Tout autant que cet effet visible, vous per-
savent que la station assise finit par entraîner cevrez une impression de bien-être. Vous
l'atrophie des faisceaux musculaires dont le |'pm hnnnn.nt H. .naraîf .pntim. tr_ nar éprouverez de la fierté à dominer votre corps
rôle est de soutenir et de maintenir en place L emn°nPoint Disparaît, centimètre par e_ fc paraj t_e jeune à nouveau- Aplati j votre
les viscères de la cavité abdominale. Dès que centimètre , sans prendre plus d une minute abdomen est redevenu ferme, élastique. Ce qui ,
la fonction de ces muscles laisse à désirer , ces d' exercice par jour. pourvous.peutsignifierunemeilleuredigestion.
organes saillent par leur propre poids et pous- yous aurez au début peut-être de la pein e ^ous serez surtout débarrassé de vos maux d»
sent en avant le tissu conjonctif relâché. A cela à admettre qu'une méthode aussi élémentaire rein s et retrouverez vitalité et joie de vivre,
s'ajoute en même temps une traction sur la que l'«Isomet-RolIer» puisse être efficace. Mais £t ce résultat peut durer des années. Sim-
colonne vertébrale. Ce qui est souvent à l'ori- 'au DOut de J^JJJ ^ quinze jours vous serez plement grâce à la méthode «Isomet-Roller»
gine d'une certaine fatigue du dos et d'une étonné en b;en: vos habits vous -ront à nou. à laquelle vous consacrez par jour moins do
attitude corporelle vicieuse. ,-: , Veau bien , sans tirer, et votre posture se sera temps que pour fumer une cigarette.

IO -O l . . M Maigïir ' ne sert pas"à grandiose. Les" ^'^s.b.emeïtra__të..oféé. ,i ' '" -'^' 1 '• iaM ' : ' ' it. .<i. «^. ̂  tr . . .n_
exercices physiques routiniers n'arrivent guère ¦ > ¦¦" >" ' ' •" ' „--;
à fortifier la sangle abdominale.- ¦  " ' • • _-•—»«. FaitéS-vous monter sartS' engagement— ,'-"'--

„ ,, ... . . .  l . lsomet-Roller.
Profitez des maintenant d une idée géniale, Les femmes retrouvent leur ligne attrayante. Disponible en quantité limitée dans le»
scientifiquement éprouvée. Même si vous vous êtes résignée à ne plus pharmacies , drogueries , Grands Magasins et

De la collaboration des médecins et de pro- pouvoir porter de maillot de bain deux-pièces. magasins de sport , l'«Isomet-Roller» ne coûte
fesseurs de gymnastique est né l'«Isomet- Appliquez sans attendre la méthode «Isomet- queFr. 39.—. Si l'article est épuisé , votre com-
Roller». Cet instrument vous permet un exer- Roller». Bientôt vous verrez avec satisfaction mande sera honorée dès que possible. Pour
cice physique complet , entièrement nouveau , dans la glace que votre bikini vous sied comme bien faire, procurez-vous dès aujourd'hui
qui vous redonne en peu de temps une mus- auparavant. S'il amincit l'abdomen , .«Isomet- r«lsomct-RoIlcr» . Car pourquoi ne vous
culatiireabdominale ferme, d'oùun ventre plat. Roller» affermit également les muscles de la compteriez-vous pas au nombre des gens
Sans fatiguer votre dos. Sans vous prendre poitrine. Vous pourrez être à nouveau fière heureux qui , grâce à l'«Isomet-Roller» , ont
plus d'une minute par jour. de votre ligne, des années durant. perdu leur embonpoint et gagné en vitalité?
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parlions de l'avenir, évoquions nos souvenirs
de guerre. Nous mangeâmes encore un plat
de saucisses, bûmes quelques verres et quit-
tâmes le bar vers minuit alors qu'il fermait.
M. Killinger tenait à me raccompagner à la
maison. Je me demandai s'il pouvait encore
conduire et je me proposai de prendre un
taxiril ne voulut rien savoir.

— Ce ne sont pas les quelques alcools que
nous avons pris, dit-il.

Je dois reconnaître -qu'il conduisait avec une
très grande dextérité.

Nous primes rendez-vous pour le lendemain
et nous séparâmes bons amis.

Muni était déj à au lit, mais ne dormait
pas.

— Alors ? demandait-elle. Cela a duré long-
temps ?

— Oui, et il veut la revoir.
— Tu vois, j 'avais raison.
— Comme toujours, chère maman. Tu es

ma petite maman chérie.
Je me penchai sur elle pour l'embrasser.
— Pouah, tu en tiens une cuite, gronda-t-

elle. Allez, au lit, et 'en vitesse.
— Steffi, répétai-je par-devant moi quand

je fus couché, chère, chère Steffi.
J'étais très content. Demain matin, j'irais

chez Steffi et je lui raconterai tout.

XL

COMMENT AI-JE FAIT?

Mais Steffi n 'était pas là le lendemain ma-
tin. Je lui laissai un mot dans lequel je  di-
sais que j 'avais une grande nouvelle à lui ap-
prendre, que tout allait bien et que je revien-
drais bientôt. Peut-être, dans le fond, valait-il

mieux que je ne la misse au courant que quand
tout serait terminé. Avec RosaJlinde, on ne
pouvait jamais savoir. Il n'était pas impossi-
ble qu'elle jou e avec le bon Conrad au jeu du
chat et de la souris.

Jamais encore je n'avais mis\aussi peu de
temps pour revenir à ma maison de la forêt.
Avec une grosse voiture, ça allait vite. Je me
proposai, une fois de plus, d'apprendre à con-
duire et d'acheter, moi aussi, un pareil engin.
Au cas, bien entendu, où mes prochains li-
vres marcheraient bien.

Durant le voyage, nous n'avons pas beaucoup
parlé. Sur le siège arrière, il y avait un gros
bouquet de fleurs, et pour Lix une énorme
bonbonnière. M. Killinger ne manquait pas
d'allure avec son chapeau de paille blanc, sa
cravate bleue à pois blancs. Il paraissait un
peu ému.

L'effet de surprise fut total. Le temps était
un peu couvert et Rosalinde était dans la mai-
son à repasser une chemise. C'était un tra-
vail qu'elle n'avait jamais aimé faire. Sans
aucun doute M. Killinger lui apparut comme
un ange sauveur. Avec lui, elle n'aurait plus
à repasser des chemises.

— J'ai amené une visite, dis-je nonchalam-
ment.

Et Conrad Killinger fit son entrée. Il se te-
nait dans l'embrasure de la porte. Un très
bel homme, très imposant. C'était lui le mi-
racle économique allemand.

— Oh ! dit RosaJlinde dans un souffle, et
elle posa le fer sur ma chemise.

Lix laissa tomber le livre qu 'elle lisait et,
le visage tendu, considéra le visiteur.

Je regarderai l'une puis l'autre, assez mécon-
tent de moi.

— J'ai pensé que nous pourrions peut-être

prendre le café ensemble, dis-je. Nous avons
apporté des gâteaux.

— Oh ! dit Rosalinde encore une fois.
M. Killinger lui tendit les fleurs sans rien

dire. Elle hésita un peu , puis les accepta dans
un geste gracieux.

Il prit sa main, la porta à ses lèvres.
—¦ Rosy, dit-il très tendrement.
Rosalinde me regarda :
— Comment 'as-tu fait ça ?
— Chère enfant, dis-je, je ne pouvais plus

voir ton chagrin. J'avais peur qu 'à la longue,
il ne te donne des rides et des cheveux blancs.
Cette pensée m'est insupportable. Tu sais, Ro-
salinde que je t'aime et que je t'aimerai tou-
jours. C'est pourquoi je veux que tu sois heu-
reuse.

— Pas possible ? dit-elle d'une voix pointue.
Ses lèvres étaient serrées.
Je la regardai dans les yeux.
— Oui, mes sentiments n'ont rien à voir

là-dedans.
— Je crois bien que si, dit-elle ironique.
Puis elle sourit à Conrad.
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ÉPILOGUE

Que me reste-t-il à vous dire ? Ce fol été
fut suivi d'un hiver bien paisible. Un autre
été a suivi 'et nous sommes maintenant en
automne. Quand nous galopons dans les
champs désolés, un vent frois nous siffl e dans
les oreilles. Le soir, nous allumons du feu dans
notre maison de la forêt et quand je m'entre-
tiens avec mon fils, il rit genitiment.

Steffi est une maman très heureuse. Et je
l'aime. Je crois qu'elle m'aime aussi. Voilà

un an que nous sommes maries. Un an, ce
n'est pas beaucoup. Mais je crois que nous al-
lons bien nous entendre. De longues, longues
années durant.

La maison de la forêt n 'a pas changé. Nous
avons gardé l'appartement de Steffi en ville
et , quand il fera trop froid , nous irons là.

Le livre sur Schwabing a pris un bon départ.
Et si cela continue, d'ici Noël , nous aurons
pas mal d'argent, Toni et moi. Toni, d'ailleurs
est marié depuis aussi longtemps que nous et
l'état de mariage a l'air de fort bien lui réussir.

Dorian et Isabelle vont bien. Tous deux sont
en pleine forme.

La petite princesse me fait faire chaque an-
née, quand elle — écrit pour Noël à son oncle,
ses amitiés. Elle commence à se faire un nom
dans les concours hippiques.

Rosalinde, en tant que Mme Killinger, assu-
me bien son personnage.

Lix, aux dernières nouvelles, veut devenir
actrice. Mais elle a encore le temps de chan-
ger d'avis.

Muni, cette année, est retournée à Badgas-
tein. Cela lui a beaucoup plu.

Ah ! j' allais oublier : j ' ai passé mon permis
de conduire.

Une voiture, une nouvelle femme, un fils,
un livre qui promet d'être un bestseller, un
cheval de course, un chien, deux résidences...
le miracle économique m'a effleuré de son aille.
Peut-être vais-je m'installer le téléphone dans
la maison de la forêt.

Et si jamais quelqu 'un veut venir me rendre
visite...

Non.
Je regrette, je  ne vous dévoilerai pas mon

adresse.
FIN

Prêts
sans caution , de
fr. 500.- à 4000.-
accordés depuis
30 ans à toutes
personnes sala-
riées. Rembour-
sement s e l o n
vos possibilités.

Bureau
de Crédit S.A.
pi. Bel-Air 1

case postait '  153
10(10 Lausanne 9
Tél. 021'22 40 83
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Nous cherchons pour notre service de ffl
vente de Neuchâtel, département des " . ._
machines-outils , une . •,!

DACTYLO I
si possible de langue maternelle ? .  j

anglaise ayant quelques années d' ex- r _. j
périence et envisageant une collabo- !' Q
ration de longue durée. Ë|t|

Notre future collaboratrice s 'occupera jpa
surtout de correspondance, mais devra PÇÇ.
aussi se charger de différents tra- fpm

S vaux de bureau. Activité intéressante : .Vi
et variée, ambiance de travail agréa- { ,<j

Les intéressées sont priées de faire y.H
i leurs offres ou de prendre contact . __ 1

directement avec le service du per- _ . S
sonnel de EDOUARD DUBIED & CIE £
S.A., rue du Musée 1, 2001 Neuchâtel, . .
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BUREAUX DE NEUCHÂTEL 1 M

Raffinerie de Cressier S.A.
2088 G R E S S I E R  / NEUCHATEL

Nous cherchons

pour notre service Comptabilité p. OduitS

1 employé
ayant du goût pour la comptabilité et susceptible
de s'intéresser à certains côtés techniques du raf-
finage. -S
Langues : français, avec connaissances d'allemand
et d'anglais.

Ce nouveau collaborateur s'occupera des calculs
concernant les mouvements des produits et les
livraisons, des contacts avec la douane, etc.

Pour ce poste : âge idéal 25 à 35 ans, nationalité
suisse, ou étrangers hors plafonnement.

Entrée au plus tôt ou selon convenance.
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;! _ Les intéressés voudront bien adresser leurs offres
à notre département du personnel où demander une a
formule de candidature en téléphonant au (038)
7 75 21 (interne 245) .
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Belle maculature
à vendre au bureau de L'Impartial11 ) .

Auxiliaires - vendeuses
sont demandées par i

LA MAISON DU TRICOT S.A.
Avenue Léopold-Robert 53

Entrée à convenir. Faire offres ou se présenter.

GRIL A CHARBON
DE BOIS

utilisable pour la
grillade ou la bro-
che, COMPLET,
avec :
— moteur
— broche
— saucière

; inoxydable
— bac à charbon
— pieds

démontables
— housse

Prix : Fr. 59.— !

o»gnon^W|H

L'oignon du pied peut provoquer une j
j déviation de l'articulation. Il en résuite j
i une impossibilité de se chausser, la j
I compression étant trop douloureuse. Le i
• Baume Date, calme lai douleur, fait dîspà-|

raitre l'inflammation, réduit la grossôùr,!
I Fr. 3,40 dans les pharm. et drogueries j

K sans caution
M de Fr. 500.— à 10,000.—
*___B M m Formalité - slmpll-
& __5_E ._y ______B_. Iiecs ' Ra <)it'i,<'-_*S___ï__! f̂^^n- -̂3? .̂ Discrétion
yâfe_ _n J_52__£jî-__3iM absolue.
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Envoyez-moi documentation sans engagement

Nom 

Rue 
 ̂

Localité

Grande industrie de la place de Zurich
cherche une ou deux

sténodactylographes
de langue française
pour un engagement partiel (durée des
vacances) ou définitif.
Entrée en service : Immédiate ou à con-
venir.
Possibilité d'apprendre l'allemand.

Les personnes intéressées sont priées de
faire leurs offres de services sous chiffre
PC 308652, à Publici tas, 1002 Lausanne.

Nous reprenons
maintenant
votre anciennie

TONDEUSE
À GAZON
r 50.-
en cas d'achat d'une
tondeuse à moteur
UNIVERSAL.

Grenier 5-7
Tél. (039) 2 45 31

HORLOGER
COMPLET cherche

travail
à domicile
avec vibrographe.
Offres sous chiffre
P 300464 N , à Publi-
citas S.A., 2001 Neu-
châtel.

+ GRATUIT
10 kg. ;

de charbon
de bois

SCHMUTZ
SPORTS

Grand-Rue 27
FLEURIER

Tél. (038) 919 45

m̂ ĵ f  fcwUUOr*! ût A_%__._C »'¦"aftSfiJ

ASSOCIATION ÉCONOMIQUE

cherche pour un

centre de formation professionnelle
en Amérique latine

un

HORLOGER
(diplômé d'une école d'horlogerie)

ayant plusieurs années d'expérience.

Connaissance de la langu e espagnole
demandée.

Age minimum : 28 ans.

Les candidats, de nationalité suisse ou j
'• au bénéfice d'un permis C, voudront

bien adresser des offres manuscrites,
accompagnées des copies de certificats,
références, curriculum vitae , photogra-
phie et prétentions de salaire, sous
chiffre M 920537, à Publicitas S.A.,
Bienne. \

Occasions
garanties

VW
1600 A 1968

VW
1600 L 1967

VW
1500 Sport- 1967

VW
1300 1968

VW
1200 1967

VW
1200 1965

Echange-Crédit

SP0RTING
GARAGE

Jacob-Brandt 71
Tél. (039) 3 18 23



Les mains pleines de touches avec Fats Waller
Jelly - Roll Morton, Ammons - Lewis - Johnson

Le 21 mai, Fats Waller aurait
célébré son 65e anniversaire. Mal-
heureusement pour les jazzlovers ,
Fats nous a quitté en 1943 déjà ,
pour un monde que l'on dit meilleur.

Il venait just e de dissoudre son
petit ensemble, se séparant de ses
musiciens, après avoir réalisé plus
de 500 enregistrements. Il se des-
tinait alors à la composition et allait
collaborer avec James-P. Johnson.

Son succès a été considérable. L'i-
ronie du sort voulut cependant qu 'il
connaisse la gloire comme chanteur ,
lui qui possédait une technique
éblouissante et qui jouait de l'orgue
ou les classiques européens avec au-
tant d'aisance que ses propres in-
ventions.

Une nouvelle édition , Storyville
Collectors classic, vient d'éditer sous
No CC 12, une quinzaine d'enregis-
trements rares et inconnus, réalisés
pour la plupart au cours de films
.tournés par Fats. Your fee t s  to big,
Honeysuckle rose, Aint misbehavin,
J' ve got my f ing er, J' m lovin in a
great big ivay et The joint is jumpin
sont de précieux documents tirés de
courts métrages restés méconnus en
Europe. Fats y joue et chante avec
un petit ensemble qui doit être le
sien , à l'un ou l'autre musicien près.
Hallelujah , est un solo de piano
unique dans sa carrière, qu 'il sem-
ble destiner aux admirateurs de ses
qualités classiques. Handfu l  of keys ,
Then you remember, Sextet f r o m
lucia et My  heart, sont d'autres
compositions aussi heureuses et
joué es en solo.

Jelly-Roll Morton
Tout autre est le pressage de Sto-

ryville CC 7, de Jelly-Roll Morton.
Un volumineux ouvrage de 350 pa-
ges dû à Alan Lomax, retrace la vie
et l'œuvre du plus présomptueux de
tous les princes du j azz — sa carte
de visite ne porte-t-elle pas la men-
tion : «Créateur du jazz» ! A notre
époque, où tout est contesté, la po-
lémique vient d'être ouverte par Ro-
rger Richard , qui conteste non pas les
.¦formes de ce monument de souve-
nirs, mais sa traduction...

Morton prétendait que le monde
jouait sa musique et que le jazz
lui avait volé au bas mot trois
millions de dollars ! Un fait reste
certain, Jelly-Roll avait un esprit
inventif peu commun et le micro-
sillon Storyville CC 7, qui vient d'ê-
tre publié , compte une série d'enre-
gistrements réalisés à Cincinati en
septembre 1924. Ces soli sont inédits

a ce jour : London blues , King por-
ter, Shreveport , Strat t ford hunch ,
Grandpass oeil , Mr je l ly  lord , Tin
r o f f  blues et Dead man blues , dans

ce style si coloré , dû au rouleaux de
pianola.

Le 24 décembre 1938, la Librairie
du Congrès à Washington réalisait
une série consacrée au Boogie Woo-
gie (Storyville Jazz piano JP 5003).
Meade Lux Lewis , Albert Ammons et
Pete Johnson en . sont les auteurs
en soliste. On y entend un très
long Honky tonk train blues de 20
minutes où Meade Lux ne se con-
tante pas de jouer mais commente
son boogie.

Albert Ammons continue ce con-
cert donné dans la salle du Carnegie
Hall de New York ; il s'installe quel-
ques minutes à deux claviers avec
Pete Johnson , qui termine cette
veillée de Noël.

Un attrait nouveau est actuelle-
ment suscité par le Boogie Woogie ,
genre pianistique qui remonte aux
débuts de la prohibition. Les études
approfondies qui se font actuelle-
ment nous psrmettront d'y revenir
en détails. Précisons d'emblée que le
premier thème de cette «forme»
s'appelait Five o dock blues , c'était
un blues traditionnel dû à l'inven-
tion de Jimmy Yancey.

Roq.

de
tout

un
peu

MagAsinE

DE J. LE VAILLANT : No 1103
Horizontalement. — 1. Pronominale-

ment : s'habillera d'une façon grotes-
que. 2. Ce sont les demoiselles Trotte-
en-Ville. 3. Il provoque des grincements
de dents. 4. Sous-préfecture française.
Sa lecture est amusante. Quand Ivan
accepte. 5. Commence une publication.
Conjonction. Refuser de reconnaître. 6.
Commence le nom d'une commune
française ayant des eaux thermales.
Sociable. 7. Habillée. Pronom person-
nel. 8. Ce sont les dérivés de la houil-
le. 9. On ne l'entend pas au temple.
Démonstratif. On sait bien que souvent
c'est là le cri du cœur que l'on pousse
en voyant s'en aller le raseur; 10. Ad-
verbe. Pronom personnel . On l'étouffé

quand on ne veut pas le laisser s'é-
chapper.

Verticalement. — 1. S'emparait. 2.
Plantureuse. 3. Brûle. Le plongeur y
prend souvent la tasse. 4. Ils gagnent
à être mis d'une façon discrète. Pla-
ge de l'Atlantique. 5. Petit hameau de
France ayant des eaux thermales. Us
font souvent faire la grimace. 6. Pos-
sessif. Disposée. 7. Modifiée par un
nouveau travail. 8. Au fond de l'é-
tagère. Marque la bonne volonté. Il
s'arrête à tout bout de champ. 9. Res-
tituent. Bourgade de la Bible. 10. Di-
vinité grecque. Terme de mépris.

SOLUTION DU PROBLÈME
PRÉCÉDENT

Horizontalement. — 1. Espacement.
2. Stériliser. 3. Truc ; en ; si. 4. Ra ;
odieuse. 5. Opales ; sûr. 6. Pôles ; aisé.
7. Ino ; cent. 8. Etires, êta. 9. Risant ;
Eon. 10. An ; ide ; sis.

Verticalement. — 1. Estropiera. 2.
Strapontin. 3. Peu ; alois. 4. Aréole ;
rai. 5. Ci ; descend. 6. Eléis ; este. 7.
Mine ; an. 8. Es ; usitées. 9. Nessus ;
toi. 10. Trière ; ans.

LES MOTS CROISÉS

Pour une rengaine

C' est le sympathique chanteur Serge Lama (« Le temps de la rengaine »)
qui a obtenu au Festival des Deux-Roses le prix le plus envié , celui de
la meilleure chanson , paroles et musique. Une distinction hautement

méritée .

—¦ Modèle exclusif.

— Tu sais papa, c'est vrai, tes nouvelles lames de rasoir peuvent
bien raser 50 fois !

Voulez-vous
jouer avec
moa ?

TROP FACILE ?
L'objet de notre dernier concours

était-il trop facile ? Les réponses,
en tous les cas, furent plutôt rares.
La photo que nous vous proposions
samedi passé était , en effet , à l'en-
vers. Le texte, la barque et les sa-
pins permettaient de s'en rendre
compte. Après tirage au sort , Mary-
Christine Lassueur, Pierre-Grise 8 a,
La Chaux-de-Fonds, recevra une ré-
compense.

JEU DES DIFFÉRENCES

Regardez soigneusement ces deux
dessins et signalez-nous, sur carte
postale exclusivement, les huit er-
reurs qui les différencient. Faites-le
jusqu 'à mercredi prochain et en-
voyez vos réponses à la rédaction de
L'Impartial.

— Arrivée à l'improviste.

TSKV. '
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JACQUET
Genève
cherche pour entrée immédiate

chauffeurs poids lourds
grutiers
conducteurs de pelles
suisses, frontaliers , permis C ou permis B hors
plafonnement.
Faire offres avec curriculum vitae : 5, rue des
Vollandes, 1207 Genève. Tél. (022) 36 23 27, pour
rendez-vous.
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Pas de vacances...

3__~-__-=====*

...pour les bonnes affaires

' jfu jjyLJ t:
AU BÛCHERON §

pendant les vacances horlogères
73, Léopold-Robert - Tél . 2 65 33
La Chaux-de-Fonds

Mécréants
PROPOS DU SAMEDI

Le retour des beaux jours nous ap-
porte la première lettre de vacances. Ce
sont généralement les bacheliers fraî-
chement émoulus qui ouvrent le score ;
ils se disent touchés des félicitations de
leur pasteur, dont le souvenir — il faut
bien le dire — s'était passablement es-
tompé depuis quelque temps. Mais pour-
quoi faut-il justifier le détachement
normal que l'on ressent à l'égard de la
religion de son enfance, en s'avouant
mécréant ?

Si être mécréant, c'est penser par soi-
même, sans plus se référer à papa et
maman, pas plus qu'à son pasteur, alors
chaque adulte peut se proclamer tel.
Et l'on ne saurait que félicite-' — encore
une fois ! — qu'à une maturité com-
merciale corresponde une anatomie
spirituelle. C'est malheureusement loin
d'être toujours le cas : on répète les ar-
gumentations surannées de Diderot et de
Voltaire, et l'on démontre ainsi que le
cordon ombilical n'est pas coupé , du
moins celui qui relie l'élève au profes-
seur.

Le catéchisme visait justement à faire
des adultes. Il est malheureusement sur-
venu à une très mauvaise époque, au
temps où les parents avaient encore

assez de vigueur pour faire à leurs en-
fants une scène épouvantable , le di-
manche matin , quand ceux-là préfé-
raient dormir un moment de plus dans
leurs lits, plutôt qu'à l'église ! Le rôle
religieux des parents se borne à mettre
de cette façon leurs enfants « en con-
dition » pour qu 'ils aillent au culte !
Après quoi , exténués par ce « beau com-
bat de la foi », ils se recouchent ! Dès
lors, il n'est pas étonnant que le premier
acte d'un être qui accède à la liberté et
à la maturité sait de se dire mécréant.
En cela il s'affirme conformiste... com-
me papa et maman !

n est cependant un peu facile de se
croire pour autant mécréant. Car les
mécréants sont des gens qui ne cessent
de chercher, en dehors des chemins bat-
tus, une vérité qui les satisfasse. Us
ont droit à la sympathie et au respect
des croyants. Quant à ceux qui n'ont
pas encore commencé leur recherche,
ceux qui ne pensent pas encore par
eux-mêmes et ceux qui répètent des
credos ou des anticredos sans les avoir
compris, on souhaite qu 'ils parviennent
eux aussi à une maturité qui soit autre
chose qu'un chiffon de papier et qui ait
une taille d'adulte.

L. C.

SERMON À LA PISCINE

Chaque curé sait qu'un beau di-
manche d'été les bancs de l'église
sont presque vides le matin, les gens
préfèren t passer la j ournée à la
piscine. Or, le curé Martin Bàumle
d'Adliswil (ZH)  a trouvé la solu-
tion : tous les dimanches matin,
pendant la saison des bains, il or-

ganise un court service religieux
pour lequel il est également en mail-
lot de bain. Son premier essai f u t
un succès : plus de 100 personnes se
sont rendues sur les pelouses de la
piscine d'Adliswil, pour écouter son
sermon sur le sujet « Dieu et la
création >. (asl) , ,. , „,

Les services religieux
LA CHAUX-DE-FONDS

E g l i s e  réformée évangélique. —
GRAND TEMPLE : 8 h. 45, culte ma-

tinal ; 9 h. 45, culte, M. Jacot, Sainte-
Cène.

FAREL (Temple Indépendant) : 9 h.
45, culte, M. Luginbuhl.

HOPITAL : 9 h. 45, culte, M. Rosat.
ABEILLE : 9 h., culte paroissial , Ste-

Cène.
LES FORGES : 8 h. 30, culte, M.

Schneider.
SAINT-JEAN : Voir Grand Temple.
LES EPLATURES : 9 h. 45, culte, M.

Schneider. 
LES PLANCHETTES : 9 h. 45, culte.
LES BULLES : pas de culte.
LA SAGNE : 9 h. 45, culte, M. Grae-

ber, pasteur à Grefrath (Alsace).
Deutsche Reformierte Kirche. —

9 Uhr, Gottesdienst.
Paroisse catholique romaine. — SA-

CRÉ-COEUR : Samedi , de 16 h. 30 à
18 h. et 20 h. à 21 h., confessions ; 18 h.,
messe dominicale anticipée. Dimanche,
7 h. 30, messe, sermon ; 8 h. 45, messe
lue en italien ; 9 h. 45, messe chantée,
sermon ; 11 h. 15, messe, sermon ; 20 h.
30, messe, sermon. Il n'y aura pas de
complies.

SALLE ST-LOUIS : 8 h. 45, messe
lue en espagnol.

STELLA MARIS (Combe-Grieurin
41) : 8 h. 30, messe ; 17 h. 30, exposi-
tion du St-Sacrement ; 18 h., salut et
bénédiction.

HOPITAL : 9 h., messe.
NOTRE-DAME DE LA PAIX : 7 h.,

messe, sermon ; 8 h. 30, messe, sermon ;
9 h. 45, messe chantée, sermon ; 11 h.,
messe, sermon ; 18 h., messe, sermon ;
19 h. 30, messe pour les fidèles de lan-
gue italienne ; 20 h. 15, complies et bé-
nédiction.

Eglise vieille catholique et (c Full-
Communion » anglo-catholique) Eglise
SAINT-PIERRE (Chapelle 7) : 9 h. 45,
grand-messe.

Evang. Stadtmission (Envers 37).
9.45 Uhr, Gottesdienst , kelne Sonntags-
schule. Mittwoch, 20.15 Uhr, Jugend-
abend.

Armée du Salut (Numa-Droz 102).
9 h. 45, culte ; 20 h„ réunion d'évangéli-
sation.

Action biblique (90, rue Jardinière).
Cours biblique de vacances à Isenfluh
s/Lauterbrunnen.

Eglise évangélique libre (Parc 39).
9 h. 30, prière ; 10 h., culte. Vendredi,
20 h., étude biblique supprimée.

Première Eglise du Christ Solentiste
(9 bis, rue du Parc). — Dimanche,
9 h. 45, culte et école du dimanche.
Mercredi, 20 h. 15, réunion de témoi-
gnage.
Eglise évangélique de réveil (Progrès 48).

9 h. 30, culte. Vendredi, 20 h., prière.
Eglise néo-apostolique (Chapelle

Combe-Grieurin 46) : 9 h. et 20 h., ser-
vices divins.

Eglise mennonite (Chapelle Les Bul-
les) : 10 h., culte et école du dimanche.

Eglise adventiste (10 Jacob-Brandt).
Samedi, 9 h. 15, classes bibliques :
10 h. 15, culte. Mardi, 20 h., réunion
de prière.

Communauté Israélite (synagogue) ,
(Parc 63) : culte et prédication. Ven-
dredi, 18 h. 30 et samedi, 10 h.

Témoins de Jehovah (Locle 21). —
Dimanche, 18 h. 45, étude biblique.
Mardi, 20 h. 15, étude biblique. Jeudi,
19 h. 45, école du ministère théocrati-
que et réunion de service.

Evangélisation populaire (J.-Droz 25).
9 h. 45, culte.

LE LOCLE

E g l i s e  réformée évangélique. —
AU TEMPLE : 7 h. 45, culte matinal ;

9 h. 45, culte, M. J.-L. L'Eplattenier ;
collecte en faveur du fonds des sachets;
20 h., culte d'actions de grâce.

CHAPELLE DES JEANNERET : 9 h.
15, culte, Ste-Cène.

SERVICE POUR LA JEUNESSE :
Pas de culte de jeunesse.

LES BRENETS : 9 h. 45, culte.
LA BRÉVINE : 10 h. 15, culte avec

Sainte-Cène.
LA CHAUX-DU-MILIEU : 9 h. 15,

culte pour adultes et enfants .
LES PONTS-DE-MARTEL : 9 h. 45,

culte au Temple.
LA TOURNE : 10 h., culte en plein

air. (En cas de mauvais temps à l'hôtel) .
Deutschsprachige Klrchgemelnde. —

Kein Gottesdienst .
Eglise catholique romaine. — Samedi,

17 h. 15, messe anticipée. Dimanche,
7 h. 30, messe ; 8 h. 30, messe des en-
fants ; 9 h. 45, grand-messe ; 10 h.,
messe en espagnol (à la chapelle des

Saints-Apôtres) ; 11 h., messe en italien
(à la chapelle des Saints-Apôtres) ;
20 h., messe.

CHAPELLE DE L'OUEST : 9 h.,
messe, sermon ; 10 h., messe et sermon
espagnol ; 11 h., messe, sermon.

LES PONTS-DE-MARTEL : 10 h.,
messe.

Eglise vieille catholique (i Full-Com-
munion » anglo-catholique) Chapelle
SAINT-JEAN (Impasse du Lion-d'Or
8) : 8 h. 30, messe.

Armée du Salut (Marais 36). —
9 h., réunion de prières ; 9 h. 30, culte ;
10 h. 45, Jeune Armée ; 19 h. 45, réu-
nion de salut ; 20 h. 30, réunion plein
air. Place du Marché.

Evang. Stadtmission (Envers 25) —
Gottesdienst fallt aus. Donnerstag, 20.15
Uhr . Jugendabend.

Eglise de Réveil (Crêt-Vaillant 35).
9 h. 30, culte et école du dimanche.
Mardi , 20 h., prière. Jeudi, 20 h ,, evan-
gélisation.

Eglise évangélique libre . — 9 h. 30,
culte.

H-_H______________________________________________ _____MM

• C I N É M A S  •
t^*]«M*J|Br . . _ ffi'Effi' ° sam - dim - 15.00-20.30 16 ans

BOURVIL DE FUNES
LE C O R N I A U D

du rire... du fou-rire... du délire

¦ Ij j .j d k . M __K'_M l_V_T _K_ 18 ans samedi-dimanche¦ I I l____^__________ip 15 h. et 20 h. 30
¦ Ingrid THULIN Jean SOREL Sylvie FENNEC
_ dans un film de Jean-Daniel Simon

A D E L A Ï D E
™ Eastmancolor Un film délicat d'une brûlante sensualité¦ 

^ ^ ^  
rr .„j ~z~z 

B Id E.-V/: _̂__ _ 1 _M _&• . 1 -sam. dim. 15.00-20.30
¦ Steve Allen Joan Collins

L'ASSASSIN EST-IL COUPABLE ?
™ Un film policier surprenant

¦J-TaS. ,<| BP_HKÉTS5E5X_ _I Sam. et dim.
¦ K"i"« i "«1 n r¥Y *\ 11 à 15 h. et 20 h. 30
_ Des variations éblouissantes... sur un thème brûlant.

P R U D E N C E  E T  L A  P I L U L E
B avec Deborah KERR - David NIVEN et Irina DEMICK
¦ En Première Vision Couleurs

r-GarJbur—suisse
Dimanche 20 juillet 1969

. D 2)
05.30/05.45 Engelberg - Triibsee - Titlis Fr. 55 —
05.30/05.45 Fiesch - Eggishorn Fr. 50 —

Lundi 21 juillet 1969
05.30/05.45 Grimsel - Furka - Susten Fr. 45.50
05.30/05.45 Chamonix - La Forciez Fr. 41 —

Mardi 22 juillet 1969
03.15/03.30 Zermatt - Gornergrat Fr. 60 —
06.20/06.35 La Dixence Fr. 40.50

Mercredi 23 juillet 1969
05.30/05.45 Col du Nufenen - Val Bedretto -

Saint-Gothard Fr. 44.50
05.30/05.45 Engelberg - Triibsee - Titlis Fr. 55.—

Jeudi 24 juillet 1969
07.15/07.30 Lauterbrunnen - Schilthorn Fr. 48.50
07.15/07.30 Lauterbrunnen - Miirren Fr. 38.50
07.15/07.30 Petite-Scheidegg - Grindelwald Fr. 41.50
07.15/07.30 Lungern - Schbnbuhl Fr. 39 —
16.00/16.15 Jeux de Guillaume Tell Fr. 19 —

Vendredi 25 juillet 1969
04.45/05.00 Appenzell - Schwâgalp - Sânlis Fr. 49 —
04.45/05.00 2 tunnels: Grand-Saint-Bernard -

Mont-Blanc Fr. 56.50

Samedi 26 et dimanche 27 juillet 1969
05.30/05.45 Iles Borromées - Spesa 135.—
Samedi 26 juillet 1969
05.30/05.45 Chutes du Rhin - Ile de Mainau -

i Kloten Fr. 41.50
05.30/05.45 Engelberg - Triibsee - Titlis Fr. 55.—
16.00/16.15 Jeux de Guillaume Tell Fr. 19.—

Dimanche 27 juillet 1969
07.15/07.30 Tour du lac de Zoug en bateau,,,Fr. 39 —
07.15/07.30 Rothorn de Brienz Fr. 49.—

Lundi 28 juillet 1969
Colmnr - Guebwiler - Cernay Fr. 37.—
Vallée de Joux Fr. 32.—

Mardi 29 juillet 1969
Montana - Bellalui Fr. 52.—
Sôrenberg - Route panoramique -
Rigi Fr. 30.50

Mercredi 30 juillet 1969
Burgensiock Fr. 38.—
Klewenalp Fr. 38.50
Heidelberg Fr. 52 —

Jeudi 31 juillet 1969
Arolla Fr. 38.50
Grimsel - Furka - Susten Fr. 45.50

Vendredi 1er Août 1969 - FÊTE NATIONALE
Lac de Thoune, bateau illuminé Fr. 34.50
Lac des Quatre-Cantons - Lucerne Fr. 37.—•
Jeux de Guillaume Tell Fr. 19.—

Samedi 2 août 1969
Lac Champex Fr. 39.—
Grimentz - Val d'Annlviers Fr. 43.—
Jeux de Guillaume Tell Fr. 19.—

________________________________-_-_------------

Heures de départ: 1) Tramelan, gare
2) Tavannes, nouvelle poste.

D' autres localités des Franches-Montagnes, du Vallon
de Saint-Imier , Tavannes , selon entente.

Demandez s. v. p. le prospectus défaille en couleurs.

Inscriptions et renseignements:

A U T O C A R S  CJ T R A M E L A N
Tél. (032) 97 47 83 — en collaboration avec

Entreprise municipale de transports, Bienne
Tél. (032) 412 92

Thommen & Kupferschmid S.A., Bienne
Té. (032) 2 11 66

« L'IMPARTIAL » est lu partout et par tous

f̂lEE__c___r ££&', 9-3__E_x__l̂ |̂G ¦SH"̂ -̂ .

A. ,T>p- - Q 1 1 _^ _̂"fc_fl _*S~JI<r " /a% j J

VACANCES HORLOGÈRES 1969
VOYAGES de 1 et % JOUR

19 'juillet La Fcrme Robert Fr. 10.—

Dimanche Tour du lac de Zoug - Lucerne Fr. 28.—
20 juillet Course surprise Fr. 17.—
Lundi Bâle, visite du port et du zoo Fr. 16.—
21 juillet Neuchâtel - Chaumont Fr. 8.—
Mardi Grindelwald - Tour du lac de Thoune Fr. 23.—
22 juillet Course surprise Fr. 14.—
Mercredi Tunnels Mont-Blanc et Gd-St-Bernard Fr. 42.—
23 juillet Tour du Chasseron Fr. 13.50
Jeudi Gruyère - Col des Mosses - Le Léman Fr. 23.—
24 juillet Berne-Le Gurten-Aarberg, dép. 13 h. 30 Fr. 16.—
Vendredi Le Valais - Saas-Fée Fr. 36.—
25 juillet Course surprise Fr. 14.—

ggjgt :c^
asseral Fr

-
10
-

Dimanche).r Chû_es,4u -Rhm-S_aaffhouse-Kloten Fr. 30.—
, 27 juillet Coursé surprise Fr. 17.—
Lundi Bâle, visite du port et du zoo Fr. 16.—
28 juillet Les Vieux-Prés Fr. 8.—
Mardi La Forêt-Noire - Le Titisee Fr. 28.—
29 juillet Course surprise Fr. 13.—
Mercredi Tunnels Mont-Blanc et Gd-St-Bernard Fr. 42.—
30 Juillet Tour du lac de Morat Fr. 12.—
Jeudi Gruyère-Tour du lac Léman-Cointrin Fr. 28.—
31 juillet Course surprise Fr. 13.—
Vendredi Col de la Forclaz - Chamonix - Genève Fr. 32.—
1er août Course surprise du 1er août Fr. 16.—

Samedi
„ .. La Ferme Robert Fr. 10.—2 août

Dimanche Tour lac Gruyère-Village de Gruyères Fr. 18.50
3 août Course surprise Fr. 16.—

Programme des courses à disposition
Nous acceptons les bons de voyages

Garage GLOHR
Avenue Léopold-Robert 11 a Téléphone (039) 2 54 01

Prêt comptant®
•k de Fr. 500.- à Fr. 25000.-, si vous Contre l'envoi du bon ci-joint, vous Nom

avez une situation financière saine bénéficierez d'une réduction ~
•j. remboursable jusqu'à 60 mois de 20% sur le coût total des intérêts Î2H?— 
¦A. accordé dans les 48 heures autorisés. Domicile A/337
ir basé uniquement sur la confiance, Notre «service-express», téléphona D-_.»__ _i ¦<_ _ _ / _ l _ i_c.K___fN*__ Q A

contre votre seule signature '071 233922, vous donne chaque soir DanqUe r_Oriner+ __ le.O.M.
¦*¦ garantie d'une discrétion absolue de 19 à 21 h. tous les renseignements 9001 St-Gall, Neugasse 26, <p 071 233922

désirés sur nos prêts comptant. 8021 Zurich, Strehlgasse 33, <p 051 230330



LIESBETH LIST

Liesbeth List est un show musical
©n couleur de forme traditionnelle,
animé par une saule vedette, la
chanteuse Liesbeth List. Liesbeth
List, personnage central de cette
émission, a passé la plus grande
partie de sa jeunesse dans l'île iso-
lée de Vieland, dans la mer du
Nord, où son père exerçait le métier
de gardien de phare. Elle acquit
une renommée internationale à la
suite de l'ouverture de son cabaret-
théâtre au cœur d'Amsterdam , en
1964. Dès lors, elle enregistre de
nombreux disques, édités dans la
plupar t des pays européens. Elle
participe à des émissions de télé-
vision en dehors de son pays natal :
en Allemagne avec Gilbert Bécaud

et Heinz Lieseindahl et en Angle-
terre aux côtés de Rolf Barris et
David Frost. En 1966, elle rencontre
le compositeur grec Mikis Théodo-
rakis et elle interprète plusieurs de
ses composi tions.

Dans l'émission présentée à la
Rose d'Or, Liesbeth List donne toute
la mesure de son talent. Elle inter-
prète une douzaine de chansons
dont les thèmes et l'atmosphère sont
fort dissemblables. Tour à tour poé-
tique , exubérante et humoristique,
Liesbeth List a conquis les partici-
pants du Festival de Montreux et
le jury des journalistes qui attribua
à l'émission le «Prix de la presse».

(TV romande, dimanche)

Hommage à Jean Renoir

Michel Simon dans le rôle de Boudu

Ce soir : Boudu sauvé des eaux (1932)

Ce film, l'un des chefs-d'œuvre
de Jean Renoir , est un merveilleux
jeux de massacre, bafouant tout ce
qui , dans les années 30, faisait la
force de la petite bourgeoisie.

Voici le résumé tel que le donne
le numéro spécial de «Premier
Flan» consacré à Renoir :

«M. Lestingois est libraire à Paris.
Il est marié depuis de longues
années et fait avec sa femme un
assez mauvais ménage. Il se console
auprès d'Anne-Marie, leur servante.

Un vagabond, Boudu, se j ette dans
la Seine juste devant la boutique
de M. Lestingois, qui plonge et le
sauve.

Fier d' avoir sauvé quelqu 'un , M.
Lestingois, nouveau M. Perrichon,
voue désormais à Boudu une telle
affection qu 'il le recueille chez lui ,
l'habille, le-doge , le nourrit.

Eoudu est ignorant, Boudu est
sans-gêne. Il crache dans les édi-
tions rares de M. Lestingois, s'essuie
les pieds aux rideaux et aux housses.

M. Lestingois le supporte, mais Mme
Lestingois en a assez et déclare à
son mari qu 'elle va le j eter dehors.

Le mari cède. Boudu, qui n'est
pas aussi bête qu 'il en a l'air , se
contente d'embrasseo, Mme Lestin-
gois sur la bouche et de devenir
son amant. Mme Lestingois déclare
aussitôt à son mari qu 'ils ne peuvent
pas jeter ce garçon dehors, et sur
ces entrefaites on annonce à M.
Lestingois qu 'il est décoré pour son
acte de courage.

Bientôt Boudu , lassé des charmes
de Mme Lestingois, ne lui cache pas
qu 'il a assez d'elle et qu 'il lui préfère
Anne-Marie qui, d'ailleurs, le re-
pousse, car elle aimj s son patron.

Le pot aux roses finit évidemment
par être découvert.

Les deux époux sont bientôt mis
l'un et l'autre au courant de leur
mutuelle infortune, ou plutôt de
leuns fautes mutuelles, et M. Lestin-
gois décide qu'Anne-Marie devra
épouser Boudu.

(TV romande, samedi )

SAMEDI
SOTTENS : 12.05 Aujourd'hui. 12.25

Quatre à quatre. 12.29 Signal horaire.
12.30 Miroir-midi. 12.45 La Radio pro-
pose... 13.00 Demain dimanche. 14.00 In-
formations. 14.05 De la mer Noire à la
Baltique. 14.35 Le Chef vous propose...
15.00 Informations. 15.05 Samedi-loisirs.
16.00 Informations. 17.00 Informat. 17.05
Tous les jeunes ! 18.00 Informations. 18.05
Le micro dans la vie. 18.40 Sports. 19.00
Le miroir du monde. 19.30 Villa Sam'suf-
fit. 20.00 Magazine 69. 20.20 Intermède
musical. 20.30 Christophe Colomb (piè-
ce radiophonique) . 21.30 Demain la Lu-
ne. 22.30 Informations. 22.35 Entrez dans
la danse. 23.20 Miroir-dernière. 24.00
Dancing non-stop. 1.00 Hymne national.

2e Programme : 13.15 Bulletin d'infor -
mations musicales. 13.30 Petit concert
pour les Jeunesses musicales. 14.00 Car-
te blanche à la musique. 14.00 Récréa-
tion concertante. 15.00 Solistes romands.
15.30 Compositeurs suisses. 16.15 Méta-
morphoses en musique. 16.45 La j oie de
chanter. 17.00 Kiosque à musique. 17.15
Un trésor national. 17.25 Per i lavoratori
italiani in Svizzera. 18.00 Swing-Séréna-
de. 18.30 A vous le chorus. 19.00 Correo
espanol. 19.30 Feu vert. 20.00 Informa-
tions. 20.15 Disques. 20.30 Entre nous.
21.30 Soirée de prince. 22.15 Studio 4.
22.30 Sleepy time jazz. 23.00 Hymne na-
t .innj .1

BEROMUNSTER : Informations-flash
à, 12.30. 16.00. 23.25. — 12.40 Trio cham-
pêtre de Berthoud. 13.00 Cabaret-ma-
gazine. 14.00 Chronique de politique in-
térieure. 14.30 Jazz. 15.00 Economie po-
litique. 15.05 Chœur d'hommes de la
Police de Bâle. 15.30 Mélodies viennoi-
ses. 16.05 Club 69 : Ciné-magazine. 17.00
Nouveaux disques. 18.00 Informations.
Actualités . 18.20 Sport-actualités et mu-
sique légère. 19.00 Cloches. Communi-
qués. 19.15 Informations. Actualités.
Homme et travail. 20.00 Partout c'est
samedi ! 21.00 D'un succès à l'autre.
21.30 Carte de visite pour Jackie Lomax.
22.15 Informations. Commentaires. 22.25
Entrons dans la danse. 23.30 Emission
d'ensemble.

MONTE-CENERI : Informations-flash
à 14.00. 16.00. 18.00. 22.00. — 12.30 In-
formations. Actualités. Revue de presse.
13.00 Intermède. 13.05 Feuilleton. 13.20
Platée , Concerto no 1 (Ravel) . 14.10
Radio 2-4. 16.05 Andante et Variations.
16.40 Pour les travailleurs italiens en
Suisse. 17.15 Radio-jeunesse. 18.05 Mé-
lodies populaires. 18.15 Voix des Gri-
sons italie-is. 18.45 Chronique de la
Suisse italienne. 19.00 Musique tzigane.
19.15 Informations. 19.20 Vol « Apollo
11 ». 20.40 Disques. 21.00 Occasions d'été.
22.05 Intermède. 22.15 Revue de disques.
23.00 Informations. Actualités. 23.20
Night-Club. 23.30 Reflets suisses.

DIMANCHE
SOTTENS : 7.00 Bonjour à tous ! In-

formations. 7.10 Sonnez les matines. 8.00
Miroir-première. 8.15 Concert matinal.
8.45 Grand-messe. 9.55 Sonnerie de clo-
ches. 10.00 Culte protestant. 11.00 In-
formations. 11.05 Concert dominical.
11.40 Romandie en musique. 12.00 In-
formations. 12.05 Terre romande. 12.25
Quatre à quatre. 12.29 Signal horaire.
12.30 Informations. 12.45 Petite fête au
village. 14.00 Informations. 15.00 Audi-
teurs à vos marques ! 17.00 Informa-
tions. 17.05 L'Heure musicale. 18.00 In-
formations. 18.10 Foi et vie chrétiennes.
18.30 Le micro dans la vie. 18.40 Résul-
tats sportifs. 19.00 Le miroir du monde.
19.30 Magazine 69. 20.00 Portrait-robot.
21.00 L'alphabet musical. 21.15 < Apollo
11 ». 21.30 Le Jardin secret. 21.55 Co-

médies musicales américaines. 22.30 In-
formations. 22.35 Ballade à la Lune.
23.30 Hymne national.

2e Programme : 8.00 Bon dimanche 1
9.00 Informations. 9.05 Rêveries aux
quatre vents. 11.00 Parlez-moi d'hu-
mour ! 12.00 Midi-musique. 14.00 Feuil-
leton. 15.00 Petite fête au village. 15.45
Fauteuil d'orchestre. 17.00 De vive voix.
18.00 L'Heure musicale. 18.30 Echos et
rencontres. 18.50 Les mystères du mi-
crosillon . 19.15 A la gloire de l'orgue.
19.45 La tribune du sport. 20.00 Infor-
mations. 20.15 Les chemins de l'Opéra.
(Les Golondrinas). 21.00 La discothè-
que imaginaire de... 21.30 A l'écoute du
temps présent. 22.30 Aspects du jazz.
23.00 Hymne national.

BEROMUNSTER : Informations-flash
à 7.45. 12.30. 19.15. 22.15. 23.25. — 7.00
Concert. 7.55 Message dominical. 8.00
Messe luthérienne (Bach). 8.35 Sonate
en trio pour deux violons. 8.45 Prédica -
tion catnolique-romaine. 9.15 Ed. Muller ,
orgue. 9.45 Prédication protestante. 10.15
Le Radio-Orchestre. 11.25 Poèmes de
G. Keller. 12.00 J. Bream, guitare.
12.45 Musique de concert et d'opéra.
13.30 Calendrier paysan. 14.00 Musique
champêtre et jode is. 14.40 Ensemble à
vent de Radio-Bâle. 15.00 Récits. 15.30
Orchestre des Concerts Lamoureux. 16.00
Sports et musique. 17.45 Emissions ré-
gionales. 18.00 Bonne rentrée ! 18.45
Emissions régionales. 19.25 Sports-di-
manche. 19.45 Chansons et danses popu-
laires anglaises. 20.30 Le 20 juillet 1944.
21.30 Musicorama. 22.20 Sur les chemins
22.30 Ella Fitzgerald et orchestres di-
vers. 22.50 L'œuf magique. 23.20 Rencon-
tre d'athlétisme à Madrid. 23.30 Entre le
j our et le rêve.

MONTE-CENERI: Informations-flash
à 6.30. 8.15. 10.25. 14.00. 18.25. — 5.00
Bonjour dimanche. 6.40 Petit billard en
musique. 7.00 Joyeux refrains. 8.00 Mu-
sique variée. 8.30 Magazine agricole. 9.00
Mélodies populaires. 9.10 Méditation pro-
testante. 9.30 Messe. 10.15 Orchestre
Magnante. 10.30 Radio-matin. 11.45 Mé-
ditation catholique. 12.00 La Bible en
musique. 12.30 Informations. Actualités.
13.00 Chansons. 13.15 Spectacle public.
14.05 Ensemble M. Robbiani. 14.30 Mu-
sique de film . 14.45 Disques des audi-
teurs. 15.15 Mélodies de F. Paggi. 17.15
Disques. 17.30 Carlina en vacances. 18.15
Instruments et orchestres. 18.30 La jour-
née sportive. 19.00 Intermède musical.
19.15 Informations. Actualités. 19.45 Mé-
lodies et chansons. 20.00 La Face du
Monstre (pièce). 21.15 Parade de ve-
dettes. 21.45 Rythmes. 22.00 Informa-
tions. Sports-dimanche. 22.30 Panorama
musical. 23.00 Informations. Actualités.
23.20 Sérénade.

LUNDI
SOTTENS : 6.00 Bonjour- à tous ! In-

formations. 6.59 Horloge parlante. 7.00
Miroir-première. 7.05 « Apollo 11» 8.00
Informations. 8.30 Revue de presse. 9.00
Informations. 9.05 Heureux de faire vo-
tre connaissance. 10.00 Informations.
11.00 Informations. 11.05 Mon pays, c'est
l'été. 12.00 Informations.

BEROMUNSTER : Informations-flash
à 6.15. 7.00. 8.00. 10.00. 11.00. — 6.10 Bon-
jour. 6.20 Musique récréative pour jeu-
nes et vieux. 6.50 Méditation. 7.10 Auto-
radio. 8.30 Castor et Pollux (ballet) .
9.00 Le cœur du monde. 10.05 Divertis-
sement populaire. 11.05 Carrousel. 12.00
Musique variée.

MONTE-CENERI : Informations-flash
à 5.30. 6.30. 7.15. 8.00. 10.00. — 5.00 Réveil
en chansons. 6.43 Petit billard en mu-
sique. 7.00 Musique variée. 8.40 Sympho-
nie de Mozart. 9.00 Radio-matin. 12.00
Musique variée.

16,40 Tour de France
22e et dernière étape : Montargis-
Créteil-Paris.

17.30 Images pour tous
18.00 Téléjournal
18.05 La vie éternelle

Mise en question. (2e entretien) .
Présence catholique.

18.25 Horizons
L'émission ville-campagne.

18.45 (c) Destination Lune
Vol en formation.
Images du module de commande
et du module lunaire.

19.35 (c) Chaperonnette à Pois
20.00 Téléjournal
20.15 Les actualités sportives

Résultats et reflets filmés.
Tour de France (reflets.
22e et dernière étape : Créteil -
Paris.

20.40 Le Millionnaire
Un jeu .

21.00 (c) Destination Lune
L'alunissage.
Retransmission en direct de
Houston , avec la participation de
spécialistes scientifiques et des
invités de l'American-Club.

21.40 (c) Liesbeth List
22.15 (c) Dites-le en couleur
22.35 Téléjournal
22.40 Méditation

par l'abbé Pierre Gauthier.

9.10 Télé-matin
9.15 Tous en forme
9.30 La source de vie

10.00 Présence protestante
10.30 Le jour du Seigneur
12.00 Dernière heure
12.02 La séquence du spectateur
13.00 Télé-midi
13.15 Les quatre saisons
13.45 Cavalier seul
14.35 La Princesse de Samar-

cande
film.

15.50 Championnats de France
d'athlétisme

16.40 Tour de France cycliste
17.30 Championnat^ de France ,. ;

d'athlétisme
f suite) .

17.45 Le Sentimental Monsieur
Varela

18.40 Opération Apollo-11
19.30 Minouche

feuilleton .
20.00 Télé-soir
20.20 Sports-dimanche
20.30 Tour de Fiance cycliste
20.40 Sports-dimanche

(suite).
21.00 Dessin animé
21.10 Opération Apollo-11
21.25 Un Acte d'Amour

film.
23.05 Télé-nuit

i

14.50 (c) Napoléon tel qu 'en lui-
même

15.05 (c) Pique-nique
17.05 (c) Les Piliers du Ciel
18.40 Opération Apollo-11
19.25 (c) Inauguration de Pleu-

meur-Bodou
1 19.35 (c) Opération Apollo-11
! 20.00 (c) Le cheval de fer

20.50 (c) La Belle au Bois dor-
mant

22.10 (c) Opération Apollo-11
22.25 (c) Variétés

15.30 U Balcun tort. 16.40 Tour de Fran-
ce cycliste. 17.30 Intermède. 17.55 Télé-
journal. 18.00 Mes trois fils . 18.30 (c)
Destination Lune. 19.30 Télésports. 20.00
Téléjournal. 20.15 (c) l'interrogatoire.
20.40 (c) Destination Lune.

11.00 Les programmes de la semaine.
11.30 Bilan du Congrès évangélique. 12.00
Tribune des journalistes. 12.45 Miroir
de la semaine. 13.15 Magazine régional
hebdomadaire. 14.45 Pour les enfants.
17.10 (c) Des hommes sur la Lune. 20.00
Téléjournal . Météo. 20.15 Dans l'ombre
de leurs pères. 21.00 (c) des hommes sur
la Lune.. 21.30 (c) Soirée des fileuses
siciliennes. 22.45 Téléjournal. Météo.

11.15 Les programmes de la semaine.
11.45 Problèmes de notre temps. 12.00
Concert du dimanche. 12.45 Plaque tour-
nante. 13.20 Le chien policier. 13.45 Les
petits " vagabonds;- 14.00 "(c) ' Notre chère

""" r_aiso_ i."T4.'2& Femme.' d'Angleterre. 15.10
Informations. Météo. 15.15 L'art d'ap-
prendre. 15.45 Die Martinsklause. 17.25
(c) Bonanza. 18.15 (O Des hommes sur
la Lune. 22.20 Les résistants du IUe
Reich. 23.20 14e Congrès évangélique.

14.50 Grand Prix automobile de
Siiverstone

16.45 (c) Destination Lune
Le vol translunaire. Image du
module de commande.

17.00 Vacances-jeunesse
18.00 Téléjournal
18.05 Madame TV
18.30 En filigrane

Chronique mensuelle de phila-
télie .

18.55 Trois petits tours et puis
s'en vont

19.00 (c) Thibaud
ou les Croisades

19.35 En marge
20.00 Téléjournal
20.20 Vos lectures d'été
20.30 Reflets du Tour de France

21e étape : Clermond-Ferrand -
Montargis.

20.40 (c)Destination Lune
Approche de la Lune.

21.20 (c) Le Saint
La vengeance.

22.10 (c) Henri Guillemin pré-
sente : Tolstoï

22.40 Téléjournal
22.50 C'est demain dimanche

par le pasteur André Laporte.
22.55 Plaisirs du cinéma

Hommage à Jean Renoir.

12.30 Le comte Yoster a bien
l'honneur

13.00 Télé-midi
13.20 Une femme à aimer
14.50 Grand Prix automobile de

Siiverstone
(Grande-Bretagne.

16.30 Tour de France cycliste
17.30 Championnats de Fiance

d'athlétisme
18.25 Dernière heure
18.30 Accordéon-variétés
19.00 Eté magazine
19.15 Actualités régionales
19.40 Eté magazine

(suite) . vriV i lrm
19.55 Annonces .«<- -  ̂ -"¦ "- •
20.00 Télé-soir
20.30 Tour de France cycliste
20.40 Match contre la vie
21.30 Je voudrais parler à Mon-

sieur Moratti !
22.50 Tous les trains du monde
23.20 Télé-nuit

18.55 (c) Colorix
19.15 Actualités régionales
19.35 (c) Télé-soir couleur
19.55 (c) Télésports
20.00 (c) Itinéraires
20.30 (c) Variétés
21.20 (c) Opération Apollo-11
21.35 (c) De Tarass Boulba à

Gagarine
22.40 (c) Le Festival de Nancy

14.50 Automobilisme. 17.15 Diana Ross
et les Suprêmes . 17.45 Magazine interna-
tional des jeun es. 18.15 L'iie des Quatre-
Vents. 18.45 Fin de journée. 18.55 Télé-
journal. 19.00 Les j ardins de famille.
19.20 (c) Les aventures de Cappucetto.
19.45 Message dominical. 20.00 Téléjour -
nal. 20.20 Vico sur le Danube. 21.50 Télé-
journal . 22.10 (c) Destination Lune. 23.00
Bulletin sportif.

14.55 Téléjournal. 15.00 Wolf Hirth et le
vol à voile. 15.45 A l'exemple des éclai-
reurs. 16.15 Guide de voyage. 17.00 (c)
Vol Apollo-11. 17.15 Le refuge. 17.45
Télésports. 18.30 Programmes régionaux.
20.00 Téléjournal. Météo. 20.15 Grand-
père à vendre. 21.50 (c) Tirage du loto.
21.55 Téléjournal. Message dominical.
23.45 Téléjournal.

13.45 Les programmes de la semaine.
14.15 Pour les Italiens en Allemagne.
14.58 Informations. 15.00 Allô les amis !
15.25 Départ pour l'aventure. 15.45 Wa-
gonmaster. 17.05 Informations. Météo.
17.15 Nouvelles d'Allemagne fédérale.
17.45 (O Daktari. 18.45 (ci Connaissez-
vous cette mélodie ? 19.45 Informations.
Météo. Chronique de la semaine. 20.15
(c) La lettre d'amour. 21.40 (c) Des
hommes pour la Lune. 21.50 Télésports.
Loterie olympique. Loto. 23.00 Informa-
tions. Météo. 230.5 Le délit de . Giovanni
Episcopo.
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VACANCES HORLOGERES
Diman. 20 juillet Baden-Baden Fr. 51 —
Lundi 21 juillet Alsace - Colmar - Route du vin Fr. 42 —
Mardi 22 juillet Locarno - Ile de Brissago Train spécial a i

Prix y compris le petit déjeuner Fr. 49 —
Mardi 22 juillet Locarno - Val Verzasca Train spécial

Prix y compris le petit déjeuner Fr. 49.—
Mardi 22 juillet Monte- Generoso Train spécial

Prix y compris le petit déjeuner Fr. 51.—
Mardi 22 et Lugano - Saint-Mont/, - Corvatsch
Mercredi 23 Juillet Prix tout compris 138.—
Mercredi 23 juillet Bellinzone - San Bernardino - Chur Fr. 54.—
Mercredi 23 juillet Biasca - Lukmanier - Disentis Fr. 51.—
Jeudi 24 juillet Train croisière - Course surprise

Prix comprenant les 3 repas Fr. 70.—
Vendredi 25 juillet Andermatt - Gemsstock Fr. 44.—
Mardi 29 juillet Tour du Mont-Blanc Train spécial

Prix y compris le petit déjeuner Fr. 56.—
Mardi 29 juillet Forclaz - Argentières - Grands-Montets Train spécial

Prix y compris le petit déjeuner Fr. 49.—
Mardi 29 juillet Grande-Dixence Train spécial

Prix y compris le petit déjeuner Fr. 41.—
Mercredi 30 juillet Course surprise Fr. 41.—
Jeudi 31 juillet Arosa Train spécial

Prix y compris le peti t déjeuner Fr. 41.—
Jeudi 31 juillet Flims Train

Prix y compris le petit déjeuner Fr. 46.—
Jeudi 31 juillet Liechtenstein - Vorarlberg Train spécial

Prix y compris le petit déjeuner Fr. 50.—
Vendredi 1er août Fête nationale suisse - Lac des Quatre-Cantons

Train spécial Fr. 37.—
Samedi 2 août Rigi Fr. 42.—
Dimanche 3 août Course surprise - Fin des vacances gastronomique

Prix y compris le dîner Fr. 48.—
Réduction sur le prix de transport aux possesseurs d'abonnement demi-tarif

*****-(ÏÂ *****
\ LA FEMME %
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à laquelle vous rêvez existe. Elle ~T
T* est libre comme vous et désirerait "1"
±r se marier. X,

t L'HOMME X
•yt qui d'après vous serait l'être idéal -yX

1
 ̂

existe. 
Il serait heureux 

de 
vous _^"̂  connaître. 7*

"J SELECTRON met tout en œuvre "J*
¦7. pour rapprocher tous ceux qui -yX
*2 désirent aller au-devant d'une v
)̂ - union solide. Ils sont des milliers. "̂

^_ Ecrivez à SELECTRON qui déter- -yl
T̂ minera à l'aide de méthodes scien- ^

yL. fifiques éprouvées l'être qui fera r

 ̂

de votre vie l'existence souhaitée. _ijï -*¦̂ Documentation discrète et gratuite .
yL sur demande. ~yX

* mecmoït i
~T Selectron-Universal S.A. _k
'T' Centre pour la Suisse romande _ ±
)f. LAUSANNE, 56, av. du Léman "1"
2 Téléphone (021) 28 41 03 -y\

r*****(̂ ***** :

Pour vous qui ne partez pas en
vacances, vous en aurez toute

l'année grâce au confort qui vous
est avantageusement offert

FORMIDABLES

SOLDES
dont chacun profitera !

Autorisés par la Préfecture
du 8 au 26 juillet

Meubles Métropole
Avenue Léopold-Robert 100

LA CHAUX-DE-FONDS

Téléphone (039) 3 43 65

OUVERT
pendant les vacances

horlogères

Fermé samedi après-midi et lundi

CHOIX SENSATIONNEL

TRAINS CROISIÈRES CFF
13 - 21 septembre • Hambourg . Ile Helgoland - (Berlin) v,

Par : Zurich - Stuttgart - Nuremberg -
Rothenburg ob der Tauber - Hambourg -
Ile de Helgoland - Cologne
Excursion facultative à Berlin Fr. 582.—

4 - 1 1  octobre Giro d'Italia sur rails
Par : Simplon - Venise - Florence - Pérouse -
Assise - Rome - Follonica - Ile d'Elbe - Pise -
Gènes - Simplon Fr. 456.—

<<> .*<v -- 1
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|
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" ORCA

PRÊT PERSONNEL
AKO, ORCA et ABRI —

trois banques unies sous l'égide de l'UB S
pour mieux vous servir.

, ._ ._,: . .

M^Mz-m
AU BUCHERON
équilibrent

votre budget
«L'IMPARTIAL» est lu partout et par tous

A

maçonnerie et béton armé, âge maxi-
mum 45 ans, trouveraient situation
d'avenir chez

•
F. BERNASCONI
2206 LES GENEVEYS-sur-Coffrane
(Neuchâtel), téléphone (038) 7 64 15.

I

j0j\B/f POUSSINES
\_____ » *"** _r J B:lbcock blanche et Warren bru-

fM_Jrfc^s_5^i__3^ 
ne ainsi cl

ue croisée Leghorn
'̂ j i^ay*̂  Hampshire de 2 % à 6 mois.
"̂ ____ __ _ L-— Santé garantie. A vendr e chaque

""^f̂ -̂ T- semaine. Livraison à domicile.

S. MATTHEY, parc avicole, XIH-Cantons
1599 Henniez (VD), téléphone (037) 64 1168

mmBBÊwmmmmmammr

M. BAUMANN
Maître pédicure

Léopold-Robert 11
La Chaux-de-Fonds

Tél. (039) 2 46 14

ABSENT
du 21 juillet

au 4 août

TECHNICUM NEUCHATELOIS
DIVISION DU LOCLE

Mise au concours
du poste de

DIRECTEUR DE
L'ECOLE TECHNIQUE SUPERIEURE

Titre exigé : diplôme d'ingénieur EPFZ ou EPFL.
Obligations et traitement : selon cahier des charges.
Entrée en fonctions : à convenir.

Les candidats doivent adresser leurs offres de service,
accompagnées d'un curriculum vitae et des pièces
justificatives à M. André Simon-Vermot, président de
la Commission plénière de la Division du Locle du
Technicum neuchâtelois, 2400 Le Locle, rue des Fougè-
res 13, jusqu 'au 2 août 1969.

Ils sont priés d'aviser le Département de l'instruction
publique , Château , 2001 Neuchâtel , de leur postulation.
Le cahier des charges et les renseignements complé-
mentaires peuvent être obtenus sur demande écrite
à la même adresse , au Locle .

Commission plénière
de la Division du Locle

du Technicum neuchâtelois

TONDEUSE A
GAZON A MOTEUR
enlevée au magasin
PRIX DISCOUNT

Fr. 198.-
SCHMUTZ

Grand-Rue 25
FLEURIER

Tél. (038) 9 19 44

Clinique vétérinaire
MARIN

FERMÉE
jusqu 'en septembre

Urgences :
Vétérinaire
DuPasquier
Saint-Biaise

A louer pour les 6
mois d'hiver

PLACES POUR
VOITURES

dans garage chauffé.
Convient spéciale-
ment pour les dépôts
de plaques.
Tél . (038) 5 81 17.

Cartes de visite
Imp. Courvoisier S.A.
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 ̂Tap is salon et salle à manger
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Tour 

de lit
ÎjBP  ̂ *̂"̂ BF £ Literie 6 pièces

I L- — ——^ pr. 5000.-» Ameublements ODAC «
. COUVET Tél. 038/9 62 21 Franco domicile
: Une visite nous fera toujours plaisir Facilités de paiements

. _. 

Entreprise de Lausanne cherche
pour entrée au plus tôt

un
machiniste
de chantier
ayant de l'expérience, capable de
conduire un « Grader » et d'autres
machines.

Salaire élevé en cas de convenance.
¦ :¦ 

'

Faire brèves offres sous chiffre
PE 903039, à Publicitas, 1002 Lau-
sanne.

i , MIGROS
cherche

pour sa succursale de OaHIX"! lîll©!

vendeuse-charcuterie
pour ses succursales OU L-.OCI6

vendeuses-caissières
i

Places stables, bonnes rémunérations, horaire de
travail régulier, avantages sociaux d'une entreprise
moderne.

I

Adresser offres ou demander feuille d'inscription à la SOCIÉTÉ COOPÉ-
RATIVE MIGROS NEUCHATEL, département du personnel , case postale
228, 2002 Neuchâtel , téléphone (038) 3 31 41.

Un abonnement à « L'Impartial • Feuille d'Avis des Montagnes »

vous assure un service d'informations constant



Montreux
¦¦_¦

Monsieur Charles Tribolet , à Montreux ;
Monsieur et Madame Jean-Pierre Tribolet-Currat et leurs enfants Pierre-

Yves et Frédéric, à Genève ;
Madame Hélène Ischer et famille, Le Locle ,
ainsi que les famillles parentes et alliées Staldcr , Ischer , Schônsleben ,
Schàdeli , Jeanneret , Zaugg, Tribolet et Diacon , ont le profond chagrin
de faire part du décès de

Madame

Nelly TRIBOLET
née ISCHER

leur chère épouse, maman , grand-maman, belle-mère, tante, cousine et
parente, enlevée à leur tendre affection le 17 juillet 1969 dans sa 72e
année.

R I P

L'inhumation aura lieu au cimetière de Clairens le lundi 21 juil let.
Messe de sépulture en d'église oaitholique de Montreux à 10 heures.
Honneurs à l'issue de la messe à 10 h. 45 et au cimetière.
Domicile mortuaire : Hôpital de Montreux.
Domicile de la famille : Les Colondalles 48 , 1820 Montreux.

Cet avis tient lieu de lettre de faire-part.

Rapport 1968 de l'Hôpitai-Hospice de Saignelégier
Lors de la dernière assemblée annuelle du Syndicat de l'Hôpital-Hospice St-
Joseph à Saignelégier, les délégués des communes ont approuvé les comptes 1968
sans observation ainsi que le rapport de gestion de l'établissement. Ces comptes
avaient été déjà approuvés par le Conseil d'administration, lequel en donnait dé-
charge au gérant, M. Germain Aubry, avec remerciements pour la bonne gestion.
Cette assemblée qui réunissait 13 mau-es des communes francs-montagnardes, pro-
priétaires de l'Hôpital , était présidée par M. Jean Chapatte, maire de La Chaux ,
vice-président, en remplacement de M. Maurice Péquignot , maire de Saignelégier ,

absent.

Les comptes, qui bouclent favorable-
ment furen t présentés par M. Pierre
Paupe, maire de Montfaucon , et prési-
dent du Conseil d'administration ; l'as-
semblée ratifia aussi sans discussion les
dépassement de budget. Pour l'exer-
cice passé, les subventions cantonales
allouées à l'établissement se montent
à 115.966 francs et celles des communes
( 1 fr. par habitant) à 9846 francs. Pour
parfaire au déficit d'exploitation de
l'ambulance ces communes versent une
contribution de 20 centimes par habi-
tant.

En ce qui concerne la pension des
malades, notons une recette de 493.000
francs, soit 50.000 francs de' plus que
l'an dernier. Ceci provient essentielle-
ment de l'augmentation (très faible)
du prix de pension et de celle du nom-
bre des journées de malades.

Quant à l'exploitation agricole , rele-
vons une légère diminution de la valeur
du bétail : 46 bovins, 7 chevaux et
16 porcs. Cependant le compte de la
ferme boucle favorablement. Celle-ci
a fourni à l'Hôpital la viande de 37
pièces : gros bétail , veaux gras et porcs,
ce qui représente 28.000 francs environ ;
quelque 33.000 litres de lait ; en plus
du produit du jardin potager.

Quelques chiffres
Pour ce qui est des dépenses d'exploi-

tation de l'Hôpital , notons qu 'une jour-
née de malade revient à 30 fr. 07 (en
1960 elle était de 14 fr. 21) alors qu 'à
l'Hospice et au Home St-Vincent, elle
coûte à l'établissement 12 fr. 69 (en
1960, elle était de 6 fr. 65 !).

Les 471 malades (en 1967, 514) qui

ont été soignés à l'Hôpital représentent
18.682 journées (18.343 en 1967) alors
qu 'à l'Hospice et au Home où 86 vieil-
lards (83 en 1967) ont été hébergés, on
note 23.097 journées. (21.923 en 1967) .

A l'Hôpital et à l'Hospice les 41.779
journées de malades (40.266 en 1967) ont
coûté à rétablissement 855.000 fr., soit
70.000 francs de plus que l'an dernier.

Les 146 lits que comptent l'Hôpital ,
l'Hospice et le Home, ont été occupés en
moyenne durant l'année 1968 à 75 pour
cent.

Pour ce qui est de la fortune de
l'établissement , y compris les fonds spé-
ciaux , celle-ci a diminué de 55.500 fr.
provenant d£ la mise au compte de
construction du bâtiment du personnel ,
ies réserves créées à cet effet.

Le personnel
En fin de l'année 1968, le docteur

Kurt Egloff quitta les Franches-Mon-
tagnes pour se rendre en Suisse orien-
tale. Son successeur , le Dr Alexandr e
Bloudanis reprit son cabinet à Saigne-
légier pour pratiquer à l'Hôpital avec
le Dr Bàumeler du Noirmont. Les au-
torités de l'Hôpital remercient une fois
encore le Dr Egloff de sa générosité
et drt son dévouement à la population
franc-montagnarde et à l'établissement.
Ils souhaitent également plein succès
au Dr Bloudanis dans ses nouvelles
fonctions. Quant au personnel soignant
et des services généraux , notons les 53
mutations sur un effectif de personnel
d'environ 45. Relevons le travail accom-
pli par les médecins, les 11 Révérendes
Sœurs de la Charité de Besançon , qui
au chevet des malades, à l'Hospice, au
Home, à la cuisine, à la buanderie , à

la ferme apportent à l'établissement une
précieuse collaboration.

Maison du personnel
L'année 1968 fut  marquée par la cons-

truction de la maison du personnel ,
sise au nord de l'Hôpital. Ce bâtiment
de 38 lits, commencé en juillet et mis
sous toit en novembre dernier , sera
inauguré le 14 août prochain. Il con-
tiendra le laboratoire , la pharmacie, des
garages divers locaux ; il est relié à
l'Hôpital par un passage couver t de 17
mètres.

Réfection de la buanderie
Ensuite l' assemblée du syndicat vota

un crédit de 75.000 francs pour la réno-
vation de la buanderie et de la lingerie.
Ces locaux nécessitent en effet  une mo-
dernisation : acquisition de nouvelles
machines à laver , séchoir , calandre et
de nombreux accessoires qui font défaut
actuellement ou qui ne répondent plus
aux besoins exigés à cette époque.

Nouveau président
du Syndicat

A la suite de la démission de M. Mau-
rice Péquignot , maire de Saignelégier ,
comme président du Syndicat , à qui les
autorités de l'Hôpital adressent de vifs
remerciements pour les services rendus ,
l' assemblée nomma M. Jean Chapatte ,
vice-président et maire de La Chaux ,
pour le remplacer. M. Matthieu Boillat ,
maire des Breuleux , occupera le poste
de vice-président, (lg)

Les tâches de la recherche scientifique
Une répartition claire et judicieuse

Ces prochains mois , les Chambres f é -
dérales auront à se prononcer sur l' octro i
de nouvelles subventions au Fonds natio-
nal suisse pour l' encouragement de la
recherche scientifique. Comme l'a déclaré
le président Ulrich Bremi (Zollikon), à
l' occasion de l' assemblée générale de la
Société Universités et Recherche qui s 'est
tenue dernièrement à Bâle , il f a u t  ad-
mettre comme indispensable une aug-
mentation des subventions fédéra les  au
cours des cinq prochaines années. Tou-
tefois , il est un problème encore plus
important que celui du montant des sub-
ventions, celui de savoir de quelle ma-
nière l'activité du Fonds national doit
s 'intégrer dans une conception globale
de la politique scientifique suisse.

Dans l 'état actuel des choses , générale-
ment admis par l' opinion publique , l'Etat
a pour tâche d' encourrager la recherche
fondamentale , c'est-à-dire la recherche
pure, alors que le financement de la
recherche appliquée , recherche indus-
trielle et développement de nouveaux
produits , est assurée par le secteur pri-
vé. Battu en brèche par le développe-
ment dynamique enregistré ces derniè-
res années, ce principe est maintenant
dépassé et vidé de son sens par la pra-
tique. C'est pourquoi , la Société Univer-
sités et Recherche est d'avis que la fon-
dation d'un nouveau Fonds national
pour l'encouragement de la recherche
appliquée n'est pas la solution adéqua-
te du problème du développem ent de la
capacité de recherche en Suisse. Il lui
semble au contraire que le Fonds na-
tional de la recherche dans sa forme
actuelle devrait pouvoir bénéficier , à
l'avenir , d'un champ d'action plus éten-
du et de subventions plus importantes.

C'est à l'Etat de prendre ses respon-
sabilités en matière de recherche au ni-
veau universitaire. Si l'économie privée
désire prendre part à la recherche uni-
versitaire, ce qui est déjà le cas de nostj ours dans une importdh£et'7hesuré;"'il
s 'agirait de lui en donner les moyens,

car de cette matière seulement devien-
dra possible le choix important des
priorités en matière de recherche en
fonction des réalités économiques du
pays. C'est la condition sine qua non
d'un partage clair et judicieux entre
recherches publiques et privées, dans le-
quel l'Etat et l'économie se partageront
les charges inhérentes à leurs responsa-
bilités respectives.

Gastronomie jurassienne
Seizième numéro de la Revue de Pro Jura

Pour le 'temps des vacances, Pro Jura
vient de faire paraître le 16e numéro
de sa revue, entièrement consacré à la
gastronomie. Sous une couverture en
couleurs, dessinée par Serge Voisard ,
cette publication est comme de coutume
largement illustrée. Les photographies de
Jean Chausse, qui a choisi non seule-
ment renseigne de la borane auberge
mais encore quelques spécialités les plus
connues et les plus alléchantes, donnent
réellement envie de se mettre à table...
et d'y rester longtemps 1 .

Quant aux .textes, .̂ s soijut abusai, .orir
ginaux que variés. Paul André, sous le
titre «A la table jurassienne», passe en
revue quelques spécialités gastronomi-
ques du Jura. A plusieurs reprises, Ma-
ryse Cavaleri évoque, à sa manière, la
bonne table, tandis que des notes de
Joseph Beuret-Prantz et Jean Chausse
invitent à la découverte des plus belles
et curieuses enseignes d'auberges. «Gas-
tronomie jurassienne» donne l'occasion
à Virgile Moine de louer lui aussi quel-

ques savoureuses recettes régionales et
de signaler plusieurs découvertes aux
amateurs de bonne chère. René Fell
parle de la Saint-Martin, « L'heure H de
la gastronomie», et Georges Mikes tire
conclusion de l'alimentation à la mode.
Enfin, «Le corbeau et son fromage»,
une fantaisie de Denis Moine, permet
aux lecteurs perspicaces de prendre part
à un concours.

Ce numéro de la Revue de Pro Jura
rappelle encore quelques excellentes re-"cefctes permettasat de préparer .quelques

. spêciêuU'tés du pays. .
L'activité de Pro Jura a trouvé sa pla-

ce dans cette publication où figurent
¦notamment des textes sur les vitraux
du Jura , la restauration de la collégiale
de Saint-Ursanne, la randonnée juras-
sienne, ainsi qu'un itinéraire pour une
balade du vallon de Saint - Imier
dans les Franches-Montagnes. Le tradi-
tionnel problème de mots croisés a été
placé, comme il se doit , sous le signe de
ia gastronomie.

SAINT-IMIER • SAINT-IMIER

Décidée voici bien des mois par le
corps électoral, la construction du nou-
veau hangar des pompes, au nord de la
place des Abattoirs, va entrer dans la
voie des réalisations, ce dont chacun se
réjouira , après le vote positif des élec-
teurs.

En effet , le gros-oeuvre a été adjugé
par les instances municipales compéten-
tes à un consortium d'entrepreneurs de
Saint-Imier. Les travaux vont commen-
cer incessamment.

Pour le moment, semble-t-il, cette
construotion entraînera l'ouverture du
plus important chantier de la localité ,
en dehors de la grosse transformation
du bâtiment du No 25 de la rue Fran-
cillon , propriété de la Société des forces
électriques de La Goule, .ni)

Vers la construction
du nouveau hangar

des pompes

PORRENTRUY

Une intoxication alimentaire est appa-
rue il y a une quinzaine de jours à Por-
rentruy ; elle est actuellement en ré-
gression. Des quelque 30 personnes at-
teintes sérieusement, 10 ont dû être hos-
pitalisées. Cette intoxication, due au
bacille de Shiga , qui est l'agent patho-
gène de la dysenterie épidémique ou ba-
cillaire et qui appartient à la famille
des salmonellas, atteint surtout les en-
fants. Toutefois, selon des déclarations
recueillies auprès des organismes can-
tonaux intéressés, l'épidémie ne présen-
te aucun caractère de gravité. Néan-
moins, il est vivemen t recommandé de
ne pas consommer d'aliments crus.

L'eau ne contient aucun baoille , re-
lève l'analyse faite par le chimiste can-
tonal qui poursuit son enquête afin de
déterminer lia source de l'intoxication.
L'iinspeoteur cantonal des denrées ali-
mentaires a fait, mercredi, des prélève-
ments de lait dont les 'analyses sont en
cours. L'épidémie a été constatée égale-
ment à Fontenais et Bressaucourt. (ats)

CARNET DE DEUIL
TAVANNES. — C'est à l'âge de 66 ans

que Mme Charles Guerne, née Berthe
Frei , est décédée à l'hôpital de Moutier,
après une longue maladie et bien des
souffrances. Nos condoléances, (ad)

Intoxication alimentaire

JUIN
Naissances

2. Eric-Gérard-Norbert , fils de Gé-
rard-Henri-Maurice-Félix Mougin-Fu-
rer. — Pasqualino, fils de Remo Mar-
covecchio-D'Angelo. — 7. Nicolas, fils
de Germano De Marco-Graber. — 9.
Antonio, fils de Nazario Sauro-Colaci-
Favre. — 11. Cosimo, fils de Paolo
Franchini-Schiavone. — 19. Dorothée-
Line, fille de Fred-Emile Huguenin-
Baumann. — 20. Dominique-Régina,
fille de Martin-Rudolf Berger-Roth . —
25. Christophe-Michel, fils de Georges-
Robert Thum-Henry.

Promesses de mariage
2. Boillat Jacques-René, au Noirmont ,

et Gagnebin Anne-Marie-Suzanne, à St-
Imier. — 3. Grégoire Georges-Raymond-
Célestin , au Locle, et Isler Roseline-
Jeannette, à St-Imier. — 6. Grunig
Heinz-Werner , et Christen Victoria-Ro-
setta , tous deux à St-Imier. —¦ Moghini
Silvano, à St-Imier, et Vuilleumier Lu-
cienne-Madeleine, à Tramelan.

11. Urfer Christian-Hermann, à Mont-
faucon , et Jobin Chantal-Marcelle-Eve-
line , à St-Imier. — 13. Gobât Jean-
Claude-Roland , à Neuchâtel , et Jost
Christine, à St-Imier. — 17. Loutz
Francis-Hermann, à Neuchâtel , et Cour-
voisier Christiane-Andrée, à St-Imier. —
24. Kiing Hans-Rudolf , à Neuchâtel , et
Friedli Hedwig, à St-Imier.

Mariages
6. Pauli Roger-Henri , au Locle, et

Beuchat Cécile-Jeanne-Marie, à Saint-
Imier. — 6. Botteron Jean-Jacques, à
Pratteln , et Leutwyler Danielle-Gaby, à
Bâle. — 13. Lehnen Werner. à Rond-
châtel , et Jardinier Marie-Claude-Si-
mone, à St-Imier. — Ferruci Angelo, à
St-Imier , et De Biasio Naida , à Courte-
lary. — 20 Chopard Jean-Pierre, à St-
Imier . et Zenger Mariette-Yvonne, à
Sonvilier. — 27. Grimm Claude-Georges-
Robert , à St-Imier, et Rebetez Marian-
ne-Thérèse , à Malleray. — 28. De Souza
Robert, à La Chaux-de-Fonds, et Galli
Clara, à St-Imier.

Décès
4. Bourquin née Bârtschi Marie-Ida ,

née en 1886. — 5. Fallet , née Weibel
Ida, née en 1879. 10. Hug David-André
allié Renier, né en 1896. — 13. Glauser
Ernest allié Rufener , né en 1909. ¦— 14.
Degoumois Hélène, née en 1889. — 24.
Biihler née Beuret Lucie-Juliette, née en
1889. — 25. Môri , née Berger Ruth-
Henriette , née en 1908.

Etat civil

H rA Trê nTRÂSSIENNE « LA VIE TURASSffiMM E • L A  VIE lURASSIENN E

TAVANNES

M. Georges Pahud. conseiller muni-
cipal depuis 11 ans et demi, chargé du
service des eaux, vient de donner sa dé-
mission de conseiller par le moyen d'une
lettre ouverte, parue dans le «Courrier
de la Vallée»... soit quelques mois seule-
ment avan t la fin de la législature ac-
tuelle qui vient à échéance à la fin de
l'année courante, (ad)

Une démission
au Conseil municipal

TRAMELAN

Le populaire et ancien champion de
tir Fritz Stalder, a réalisé hier matin
un magnifique résultat à la Fête fédéra-
le de Thoune. En section , il a totalisé
38 points sur un maximum de 40, rem-
portant ainsi l'insigne couronne. Résul-
tat d'autant plus [remarquable que Fritz
Stalder est âgé de 77 ans. Relevon s en-
core qu'en 1912, alors qu 'il était _ l'Ecole
de recrues, ««"est dans ce mêWfe stand
de Thoune que M. Fritz Stalder a gagné
les galons de ;bon tireur, (hi) .

LE VÉTÉRAN TIREUR
FRITZ STALDER

SE DISTINGUE TOUJOURS

JUIN
Naissances

4. Tiédie Christine-Danielle , de Mi-chel-Edmond , et Héliette-Marie-Louise
née Boillat. — 7. Desvoignes, Sandra-Nicole , née Alain-Fernand , et Denise-
Odette née Paroz , au Fuet. — 8. Aellig
Anna-Marie , de Melchior-Gottfried , et
Klara née Nydegger. — 9. Wermeille
Eric-Louis, de Abel-Léon-Gilbert , etSonja-Martha née Loretan , à Tavannes.
— 13. Tanner Corinne-Sophie, de Otto-
Ali et Hélène-Yvette née Felgeirolles, à
Saignelégier. — 14. Paratte Sarah-Made-
leine, de Michel-Joseph-Germain, et
Marie-Paulette-Marthe née Joly, aux
Breuleux. 15. Marquez Margherita , de
Juan , et Luisa née Boni. — 18. Romeo
Maria , de Domenico-Natale, et Liliane
Ellen, née Vuilleumier. — 19. Rizzon
Myriam-Angèle, de Roméo-Angelo-Do-
minique , et Jessy Marguerite née Hou-
riet. — 23. Vettori Marco-Battista, de
Adamo et Angela, née Cotti . — 24.
Nicolet Priscilla , de David et Josiane-
Marguerite, née Burkhard . — 30. Ha-
begger Thomas-Gerhard , de Johann-
Herbert et de Ruth-Rosalie née Roth-
lisberger .

Promesses de mariaçe
2. Monnin Jean-Charles à Sonceboz ,

et Paratte Marie-Jeanne à Tramelan. —
9. Gosteli Jean-Raoul à Tramelan , et
Bueche Monique-Ariette à Bienne. —
Moghini Silvano, à St-Imier , et Vuilleu-
mier Lucienne-Madeleine à Tramelan.
— 11. Jeanbourquin Joseph , et Vuilleu-
mier Francine-Yvonne, les deux à Tra-
melan. — Bôgli Hans, et Rûegsegger
Heidi , les deux à Tramelan. — 13.
Tschanz Andréas, à Tramelan , et Beri
Magdalena , à Thoune. — 14. Steiner
Moïse-Pascal, à Tramelan , et Meier
Elisabeth-Anna, à Soleure. — 21. Se-
naud Louis-René, à Tramelan , et
Schûtz Marianna, à Berne. — 24. Bassin
Harold-Edgar , à Reconvilier , et Vuilleu-
mier Mariette-Fernande, à Tramelan .

Mariages
6. Vuilleumier Willy-Bernard, et Ni-

colet Geneviève-Eisa, les deux à Trame-
lan. — 18. Voumard Jean-Pierre, à
Tramelan , et Dorsch Claudia-Karin-
Ursula-Margarete, à Bienne. — 28. Dàpp
Willy-Jôrg, et Droz Yvonne-Berthe, les
deux à Tramelan.

Décès
2. Vuille René, époux de Barbara , née

Fuchs, né en 1898, à Reconvilier. — 3.
Fahrny Micheline, célibataire, née en
1955. — 9. Gosteli Hermine, célibatau.,
née en 1904. — 11. Reber, née Châtelain
Fanny-Emma, veuve de Samuel-Ro-
bert , née en 1883. — 21. Jeanrichard-
dit-Bressel Nestor-Brie , époux de Blan-
che-Georgette, née Rohrer , né en 1909.
— Châtelain Roland-Armand, époux de
Jaël-Emma, née Gagnebin , né en 1898.
— Kessi Paul-Edouard , veuf de Sophie-
Léa, née Luthi , né en 1886. — Mathez
Georgette-Hélène, célibataire, née en
1916. — 23. Droz Lina-Georgette, céli-
bataire, née en 1906.

Etat civil
YVERDON

Un agriculteur de Giez , M. Adrien
Duvoisin, âgé de 77 ans, qui avait
fait une chute de 30 mètres dans
les gorges de Covatannaz, le 6 juil-
let , est décédé hier, des suites de son
accident, à l'hôpital d'Yverdon. (cp)

Issue fatale
ZURICH

Le second patient zurichois, à qui
on a greffé un cœur voici onze jours ,
se porte bien. Le cœur et la circula-
tion sanguine sont normaux, le pa-
tient n 'a plus de fièvre et il se meut
librement dans sa chambre d'isole-
ment stérilisée, (ats)

L'opéré du cœur
va bien

I 
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COIRE

Un grave accident de la circula-
tion, qui a fait un mort et deux
blessés grièvement atteints, s'est
produit hier matin à 200 mètres en-
viron au sud de l'échangeur de Ross-
boden près de Coire, sur la Natio-
nale 13.

Un jeune automobiliste de Coire
venant de Reichenau roulait à une
allure exagérée et par une pluie bat-
tante en direction du chef-lieu gri-
son lorsque sa voiture fut brusque-
ment déportée sur le côté gauche
de la chaussée où elle entra en colli-
sion de plein fouet avec une auto-
mobile de Zurich circulant correc-
tement. Sous la violence du choc, la
voiture zurichoise prit immédiate-
ment feu. Ses deux occupants en fu-
rent éjectés et durent être conduits,
grièvement blessés, à l'hôpital can-
tonal de Coire. Le jeune automobi- ,

Hli§to f,a^}L,,,r$. Andréa-, Çaprez , mé- (
canicien , âgé de 21 ans, gravement
blessé lui aussi, est décédé pendant
son transport à l'hôpital, ( ats )

Excès de vitesse
1 mort, 2 blessés

DELÉMONT

M. Urbain Koetschet , qui fut dur ant
34 ans le concierge de l'Hôtel de Ville ,
l' appariteur,1 le remonteur de l'horloge de
l'église, l'encaisseur des marchés, le fa-
çonneur de bois et l'unique agent de po-
lice municipale est entré hier dans sa
centième année. M. Urbain Koetschet
est une figure pittoresque de Delémont ;
il réside à l'hospice des vieillards de la
Cité. Dans sa jeunesse, après avoir fait
un apprentissage de sellier - tapissier.
M. Urbain Koetschet avait fait son tour
de France, un «compagnonnage» que
l'on ne pratique plus aujourd'hui , sur-
tout à pied, (ats )

Le centenaire
se porte bien

MONTFAUCON

Hier , à 11 heures, trois automobiles
qui se suivaient en roulant en direc-
tion de Montfaucon ont dû freiner su-
bitement. Pour éviter d'emboutir l'aaxiè-
re de celle qui la précédait, le conduc-
teur chaux-de-fomnier de la dernière a
bifurqué sur la droite et sa machine ,
qui s'était presque arrêtée, a basculé
dans le fossé et s'est renversée. Elle a
subi pour 2000 francs de dégâts. Les
occupants n 'ont pas été blessés, (y)

Une voiture se renverse
dans le f ossé



Honduras et Salvador ont cessé le feu
En Amérique centrale les armes se sont enfin tues

Le secrétaire général de l'Organisation des Etats Américains (OEA) M. Galo
Plaza, a confirmé, officiellement, hier matin, qu'un accord a été réalisé
entre le Honduras et le Salvador pour mettre fin aux hostilités. Les modalités
du cessez-le-feu sont contenues dans un plan à quatre points approuvé, hier,

par le Conseil de l'Organisation des Etats Américains par 90 voix
contre zéro.

Image de la guerre : des civils honduriens fuient devant les troupes
salvadorienes. (bélino AP)

Le plan prévoit un cessez-le-feu
qui'devai t être effectif dès hier à 5
heures et le retrait des troupes aux
frontières dans un délai de quatre
jours .

Des garanties de sécurité sont éga»
lement prévues pour les citoyens
d'un pays résidant dans l'autre ain-
si que l'envoi d'observateurs de
l'OEA dans les deux pays.

Ces résolutions ont été mises au
point à l'OEA au cours d'une session
qui a duré toute la nuit. Jeudi , le
Honduras et le Salvador avaient
donné leur accord de principe pour
un tel règlement.

Les personnalités ayant réussi à
mettre d'accord les deux parties sont

M. Galo Plaza. secrétaire général de
l'OEA, M. Carlos Holguin, président
du Conseil de l'Organisation et M.
Guilleirmo Sevilda-Sacassa, ambassa-
deur du Nicaragua , chef de la mis-
sion de paix — comportant 7 per-
sonnes — qui avait été envoyée mar-
di sur les lieux du conflit. Tous trois:
ont œuvré presque 24 heures sur 24
depuis lundi.

Déjà jeudi un espoir de règlement
était apparu. Le Honduras avait an-
noncé un cessez-le-feu mais le Sal-
vador se refusait à tout commentai-
re et quelques heures plus tard le
haut commandement salvadorien
annonçait que ses troupes progres-
saient en territoire hondurien et
avaient ouvert un troisième front.

Les motif s  du conf lit
Le colonel Julio Gonzales Palomo

a déclaré, hier, que le traitement
inhumain infligé par les autorités
honduriennes aux 280.000 Salvado-
riens résidant au Honduras était le
motif réel de la guerre entre les
deux pays.

L'officiel salvadorien a affirmé que
des centaines de ses compatriotes
souffrent au Honduras des persécu-
tions qui se traduisent par le meur-
tre, l>a castration des hommes et le
viol des femmes.

Le colonel Palomo a parlé de gé-
nocide et a expliqué que le match de
football entre les deux pays, souvent
Invoqué comme la raison du déclen-

chement des hostilités, n 'a été que
« la goutte d'eau qui a fait débor-
der le vase _ .

L'officier supérieur a également
fait état de provocations aux fron-
tières par les troupes honduriennes,
au point que l'armée salvadorienne
finissait par perdre patience, (ap)

;
25 ans après...

Des ouvriers qui travaillaient ;
à la construction d'une route i
près de Tecklenburg ont mis à
jour hier la carcasse d'un . Mes- '
serschmidt de la dernière guer-
re et le cadavre du pilote coincé

| dans le cockpit.

\ On pense que le chasseur a
été abattu lors d'un duel aérien
en 1944 au-dessus de la West-

; phalie. Les autorités locales ',
', vont s'efforcer d'identifier l'a- ;
\ viateur. (ap)

LE VOYAGE D'APOLLO-11 VERS LA LUNE
SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE

Neil Armstrong a suivi Aldrin
dans le module quelques minutes
plus tard.

Le Centre de contrôle s'est vite
enthousiasmé pour les vues trans-
mises par Michael Collins.

« Apollo-11, nous n'avons pas de
mots pour décrire ce que nous
voyons. C'est magnifique > , a lancé
un contrôleur aux astronautes.

Vous savez maintenant ce que
nous ressentons, a répondu Aldrin .

Houston a reçu notamment des
vues d'Aldrin flottant dans la cabine
du LEM.

# Le président Nixon parlera
avec les astronautes d'Apollo grâce
à une transmission télévisée en di-
rect, peu de temps après que ceux-
ci auront posé le p ied sur le sol lu-
naire, lundi .

% Une ménagère libanaise de 40
ans, Mme Rifka Salim, a nommé
son onzième enfant Apollo-11.

Mme Salim a déjà  7 f i l les  et trois
autres garçons. « Qui sait, a-t-elle
dit , il sera peut-êtr e un de ceux qui
se rendront un jou r sur la Lune>.

0 Hier à 21 h. 15 Apollo-11 se
trouvait après près de 55 heures de
vol à 321.870 km. de la Terre et sa
vitesse était de 3220 kmh.

% A Lima (Pérou) , un adepte de
la secte des «Témoins de Jéhovah>
s'est donné la mort pour protester
contre le vol d'Apollo-11.

Justo Chavez Calderon , 44 ans,
avait averti sa famille que si le vol
d'Apollo avait lieu il quitterait la
vie en signe de protestation. «Les
Américains et les Russes intervien-
nent dans les af faires  de Dieu en
explorant l'Espace cosmique* avait-
il déclaré.

£ Le «New York Times* a publié
hier dans un supplément spécial
consacré à Apollo, une rectification
au sujet d'un article sur les voyages
dans l'Espace qu'il avait publié le
13 janvier 1920 . L 'article en question

tournait en dérisionl e professeur
Robert H. Goddard , le pionnier des
fusées , pour avoir af f i rmé  qu'une f u -
sée pouvait fonctionner dans le vide .

ON A FAIT GREVE A L'ONU
Seules 100 des 163 personnes as-

surant l'entretien de l'immeuble des
Nations Unies se sont présentées à
leur travail hier. Les autres se sont
faites porter souffrantes , espérant
ainsi appuyer leurs revendications
pour une augmentation de salaires .

On a pu craindre que certains ser-
vices ne soient bloqués, par exemple

le système de climatisation , alors
qu 'il fa i t  32 degrés de chaleur à
New York.

Le personnel d' entretien a f f i r m e
que son salaire est inférieur de 18
pour cent à celui du personne l de
même type travaillant dans l'indus-
trie privée . L'ONU a proposé une
hausse de 6 pour cent, (reuter)

Le maire de la ville italienne
d'Aquila, proche du village de Filetto
où 17 habitants avaient été assassi-
nés par les nazis, pendant la guerre,
a déclaré hier qu'il recommandera
à son Conseil municipal d'accorder
le pardon à Mgr Defregger, coadju-
teur de l'évêque de Munich «par
esprit chrétien, et par esprit de f ra -
ternité européenne*. Mgr Defregger
avait transmis l'ordre d'exécution
alors qu'il était capitaine de l'armée
allemande.

Il a écrit récemment aux villageois
pour leur demander de lui pardon-
ner, (reuter)

Les Italiens pardonnent
à Mgr Defregger

Dix-neuf enfants se noient
Tragique baignade dans la Loire, non loin d'Angers

Vingt-trois enfants de 13 à 14 ans
ont disparu hier après-midi , alors
qu'ils se baignaient dans la Loire ,
non loin d'Angers.

Ce tragique accident s'est produit
au cours d'une excursion à laquelle
participaient 60 enfants. Certains
d'entre eux exprimèrent au début de
l'après-midi le désir de se baigner
dans le fleuve, la baignade figurant
d'ailleurs au programme de la jour-
née. Les cinq moniteurs chargés de
la surveillance des enfants avaient
examiné les fonds pour prévenir
tout danger, mais le sable qui for-
me le Ht du fleuve s'effondra sou-
dain et les enfants furent précipités
dans un trou et entraînés par le
courant du fleuve. .

Quatre d'entée' eux étaient sauvés
immédiatement, dix autres étaient
retrouvés morts peu après, alors que
neuf autres étaient recherchés en-
core dans la soirée.

La Loire cependant ne devait ren-
dre que des cadavres alors que les
parents accouraient sur les lieux où
l'on assistait à de pénibles scènes de
désespoir. Dans la soirée, les cinq

Un sauveteur transporte en courant le corps d une fillette qui vient d être
repêchée, (bélino AP)

moniteurs ont été conduits à la Sû-
reté d'Angers pour être soumis à un
interrogatoire alors qu 'une Informa-

tion contre X pour homicide par
imprudence était ouverte par le par-
quet, (ag)

Saigon annonce un prochain
remaniement ministériel

Le président sud-vietnamïen Thieu
envisage plusieurs changements au
sein die son gouvernement en vue
d'élargir la base et de le rendre
« plus efficace », a annoncé officiel-
lement, hier matin, le chef des ser-
vices de presse à la présidence du
Conseil. Ces changements pcxurraient
être annoncés dans des cinq j ours.

Us affecteraient les ministères de
l'éducation, de la santé et des affai-
res sociailes, de l'économie, des fi-
nances, de l'informiation et celui des
« bras ouverte » qui s'occupe des dé-
serteurs communistes. Quelques mi-
nistères pourraeint être scindés, et
d'autres créés.

Le président Thieu envisagerait
également de nommer pour la pre-
mière fois une femme 'aiu gouverne-
ment , par exemple à la santé et aux
'affaires sociales, en remplacement
du Dr Tran Luy. Le but de ce re-
maniement est d'introduire plus de
représentants des diverses tendan-
ces nationalistes dans le gouverne-
ment. La manoeuvre couperait court
aux critiques qui considèrent que le
gouvern ement représente presque

exclusivement la tendance du pré-
sident Thieu.

Appel à Hanoi
Le gouvernement sud-vietnamien

a d'autre part lancé hier aux auto-
rités de Hanoi un appel solennel
leur demandant d'engager des dis-
cussions directes 'avec lui sur le pro-
blème de la réunification du pays
par le moyen d'élections générales.
Cet appel coïncide _uvec le 15e anni-
versaire des accords de Genève

Convoi américain attaqué
Sur le plan des opérations militai-

res, on notera qu 'un convoi de la
Ire division 'américaine de cavalerie
aéroportée est tombé dans une em-
buscade sur la route 13, à 90 kilomè-
tres au nord de Saigon, près d'An
Loc. Selon le com-m'anidement 'améri-
cain, le convoi a réussi à se dégager
et à poursuivre sa route. Les pertes
américaines sont de neuf blessés.
Neuf Nord-Vietnamiens ont été fait
prisonniers. Cependant, en règle gé-
nérale, l'accalmie enregistrée depuis
quatre semaines dans les opérations
se poursuit, (ap)

Prévisions météorologiques
Dans toute la Suisse, beau e

chaud.

Niveau du lac de Neuchâtel
Hier , à 6 h. 30 : 429 ,40.

Un violent tremblement de terre
a été enregistré hier à 6 h. 24, dans
la mer de Chine, à 240 kilomètres à
l'est de la ville de Tien-Tsin, située
au sud-est de Pékin. Le phénomène
a atteint le degré 7,7 de l'échelle de
Richter. Il n'y a cependamt pas lieu
de s'attendre à un raz-de-marée. Le
tremblement de terre _ été ressenti
à Pékin, Moscou, Honolulu et Bel-
grade, (ap)

— Deux étudiants chinois accusés
d'avoir -défié l'autorité du président
Mao Tsé-toung, ont été exécutés à
Pékin, rapporte l'agence Tass.

(reuter)

Séisme
en Mer de Chine

Don Juan de Bourbon, prétendant
au trône d'Espagne, a finalement
renoncé, hier soir, au combat qu'il
menait depuis des années tout en
publiant une déclaration où 11 accu-
se vivement le général Franco de
désigner son propre successeur. H a
en effet souligné qu 'il ne voulait pas
« diviser les Espagnols > et a en mê-
me temps dissous son Conseil privé
et renvoyé son entourage politique.

Le comte de Barcelone, qui vit en
exil au Portugal, a d'abord rompu
un long silence en publiant cette
déclaration, puis, quelques heures
plus tard, comme pours ouligner qu 'il
s'inclinait après tout devant la vo-
lonté du général Franco, qui fera
connaître son choix devant les Cor-
tès, mardi prochain, a fait savoir
par un porte-parole qu 'il avait dé-
cidé de dissoudre son Conseil privé
de 80 membres et son secrétariat po-
litique de 20 membres.

(ap )

La succession
du général

Franco

rnor neyeraani a cieciae a aoan-
donner le « Râ », après que les
membres de son équipage, qui ten-
taient de réparer le bateau de pa-
pyrus, furent chassés par les re-
quins, (ap)

«Râ » : c'est fini

Aujourd'hui...
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